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UN PALAIS FLOTTANT S’ENVOLEEN1FUMÉEDANS LA MANCHE
  

L’Atlantiqueueprend
feu dans la Manche
sans pertes de vie
 

Un feu d'eorigine inconnue
détruit le magnifique pa-

quebot français ce
matin.

170 SONTSAUVÉS
L'équipage rescapé par le
vaisseau allemand ‘“Ruhr”

entre Bordeaux et le
Havre.

AMERIQUEDU SUD
( Presse Asggociée)

CHERBOURG, France, 4. —
(Le magnifique paquebot fran-
çais “L’Atlantique”, faisant le
service entre la France et
l'Amérique du Sud, a été dé-
truit par un feu d’une origine
inconnue dans la Manche, de
bonne heure aujourd'hui.
L'équipage d’environ 170 a

été rescapé par le vapeur al-
lemand “Ruhr”, aprés avoir
abandonné “L’Atlantique”,
qui n'avait aucun voyageur à
son bord et qui se rendait en
‘cale-sèche au Havre.

Le paquebot se rendait de
Pauillac, près Bordeaux, au

|Havre. Abandonnant le vais-
‘seau deux heures plus tard,
l'équipage fut sauvé par le
“Ruhr” de la ligne Hamburg-
bamerican
| PLUSIEURS BLESSES
} Plusieurs membres de l'équipage
ont ete blessés et ont éte conduits
ci par le Ruhr eb le vapeur Fal-
mouth, Le vaisseau sera unc perte
totale. Aux derniéres nouvelles, le
navire coulait à un angle de vingt
degrés. De la poupe à la proue, il
était enveloppé par des nuages de
fumée épaisse. La plupart des 170
membres de l'équipage ont été
Tescapés. Drs vaisseaux du Guern-

 

 

 
ftique.- Un. vaisseau-incendie à quit-
sey se sont hâtés à l'aide de l'Atlan-

é Brest, le Pollux et deux remor-
ueurs, Cherbourg. et deux autres
emorqueurs. Le Havre, Rotterdam
aussi dépêché de puissants remor-

queurs à l'endroit du désastre.
EN HYDRAVION

Un hydravion militaire portant
deux officiers s'est envolé de Cher-
bourg pour survoler les ruines du
paquebot et déterminer l'état des
secours. On veut déterminer si tout
l'équipage a été sauvé. En autant
que l'on sache, le Ruhr prit à son

bord 80 membres de l'équipage en
détresse. Les autres membres de l'é-
quipage auraient été secourus par
les atitres navires. On ignore le chif-
fre exact des hommes qui étalent
à bord du navire francais mais les
propriétaires disent qu'il ne portait

qu’une partie de son équipage nor-
mal de 240 hommes en quittant
Bordeaux, hier matin.

LES SECOURS
Le préfet maritime à Cherbourg

dépêcha le Poilux, à l'endroit du mal
heur tandis que d'autres vaisseaux
se tenaient prêts à secourir, mais
le paquebot était considéré ccmme
perdu. Le feu se continue. De min-
ces renseignements indiquatent que
tout l'équipage était sain et sauf
4 bordpdu Ruhr. mais on ignore
où il scra débarqué. L'Atlantique
a pris feu à 75 milies au large de

,Cherbourg. Un remorqueur de Brest
‘s’est uni aux autres vaisseaux prêts
à aider le paquebot.

41.000 TONNES
L'Atilantique, un paquebot . jau-

feant 41.000 tonnes et mesurant 225
mètres de longueur, fut lancé en
septembre. 1931. T1 était un sujet de
prierté pour les directeurs du service
maritime sud-américain. Il n'avait
fait que dix voyages. On le condut-
sait au Häâvre pour la renovation
annuelle quand le feu éclata.

C'est le deuxième feu A se pro-
duire en moins d'un an sur un gros
paquebot français. Le Gcorges Phi?-
lippar. également neuf et luxeux
imais au service d'une autre compa-
‘Rnie faisant le transport en Extrê-
me-Orient fut brûlé dans le golfe
d'Aden en revenant de son premier

; (suite à la Sième page)
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Le jjuge Wright

présidera aux

 

 

assises lundi
 

L'hon. juge Wright de la
Cour Supérieure présidera les
assises au Falais de Justice
d'Ottawa. oui s'ouvriront lundi
prochain. 11 y a treize causes
civiles avec jury et douze sais

"jury au tableau des assises. MI
N'y à aucurféf cause criminelle,
M: J.-F. Dugas ayant oplé au-
jourd'hui même pour un procès
exjéditif devant le juge Daly
sur unc accusation de fraude.

C'est de l'avis des avocats un
des tableaux les moins chargés
depuis plusieurs années Une
des causes devant jury a déjà
été réglée. Parmi les canses avec
fury. citons celle de Léo St-
Louis contre la Banque Provin-
clale et I. Pilon, relativement
au hold-up de la soccursale de
la rue Champlain à Hull.
Parmi les douze cwusrs sans

Jury, 1! y a celle du Roi contre
Ia compagnie des (ramwavs

d'Ottara, et colie de M. Potrin,
de Bourget. contre la corpo-
ration de Clarence et du villagn
de Bourget.  

LES SECOURS
PASSENT À CE
(OM, SPECIAL

La recommandation du Bu-
reau des Commissaires

est adoptée par le
nouveau conseil.

RÈGLEMENTRÉSILIÉ
Le Conseil de Ville a mardi soir

adopté la recommandation du Bu-
reau des Commissaires que l'admi-
nistration des secours directs soit
soustraite au Welfare Bureau eu
ronfiée & une commission indépen-
Q-nte formée de cinq citoyens et de
trois membres du Conseil de Ville.
MM. Geldert et Sloan propose-

rent, en amendement, que la com-
mission soit formée de quatre ci-
toyens et de quatre représentants

du peuple, mais, après discussion,
l'amendement fut défait, par 14 à
10.
Pour — Geldert, Bangs, Bélan-

ger, Desjardins, Lacasse, MacDo-
nald, McVeigh, Shipman, Sloan et
Welch—14,
Contre — Charpentier,

Lewis, Band, Bordeleau, Forward,
Hamilton, Marden, Marshall, Mc-
Nabb, Mercier, Pinard, Pushman et
Reid — 10.

REGLEMENT RESILIE
Le Conseil, par 13 voix a 11, a ré-

silié l'ancien règlement qui interdi-
sait aux membres du Conseil accès
aux fonctions municipales rémuné-
ratrices, à moins qu’ils ne soient
depuis un an rentrés dans la vie
privée.
Les bureaux de l'Assistance pu-

blique seront désormais établis
dans le temple Knox. Le majo
Ford, qui favorise le changement,
a obtenu du Conseil l'autorisation
de faire à la bâtisse les améliora-
tions nécessaires.
Le Conseli a adopté en troisième

lecture le réglement qui autorise un
emprunt de $300.474 pour diverse.
améliorations locales ei en pre-
mière lecture un autre qui a trais
à un emprunt de $320.000 pour les
travaux de secours entrepris au
cours des deux dernières années.

LA PROCEDURE
Le maire a fait savoir qu'a l'ave-

nir, le Conseil devra respecter da-
vantage les règles de la procédure
municipale durant les délibéra-
tions.

Il ne permettra plus qu'on inter-
rompe un orateur pour lui demai.-
der des questions.

L'EXPLOSION
D'UNE BOMBE

 

 

Dunbar,

ANELSON,C.B.
La bombefait explôsion au
palais de justice et fait
de grands dommages.

NELSON, C-B.. 4, (PC) — Une
bombe déposée sur un escalier a
causé de grands dontmages au pa-
lais de justice provincial local. On
croit que c'est le premier pas vers
une campagne de teireur. Quarante
employés du gouvernement étaient
dans le bâtiment hier au moment
de l'explosion de la bombe. Des
murs ont été endommagés, des fe-
nétres brisées et l'escalier détruit.
La police a fait des recherches jus-
qu'ici infructueuses .

Cette région, centre des Doukho-
bors. a été le théâtre d'explosions
de bombes dans le passé. Il v a
huit ans, Peter Verigin, père du chef
actuel des Doukhobois, fut tué dans
une explosion sur un train.

Verigin fils,
pénitencier de Prince-Albert, atten-
dant la déportation.

trance.

 

La sentence de

W. G. Seabrooke

serait commuée

TROUVE COUPABLE PAR SES
PAIRS A DEUX REPRISES, LE
PRETENDU MEURTRIER DE
LAVIGNE DOIT EXPIER MAR-
DI.

Le “Droit” apprend de bon-
ne source que la sentence de
Willlam-Geotrge Scabrooke, deux
fois convaincu du meurtre dc
Paul-Emile Lavigne, préposé
d'un relais d'essence assassine
en décembre 1931, sera com-
muée en dernière instance par
le ministre de la justice.

L'hon. juge Jeffreys a con-
damné Scabrooke a élre pendu
mardi prochain, le 10 janvier,
aux derniéres assises criminel-
les de la cour supérieure.
Me Malter Schroeder, procu-

reur de Scabrookc. en a appele
en dernière instance au minis-
tre de im justice, l'honorable
Hugh Gutèrie. .

 

est aujourd'hui an

 

DES BATEAUX
ENGAGÉS DANS
DES TEMPETES

Des paquebots transatlanti-
ques et autres sont pour

la plupart deux jours
en retard.

VENT ETRANGE
NEW-YORK, 4. — Quelques-uns

des plus groset des plus puissants
vaisseaux du monde uni été engagés
hier par une tempête de vent
d'ouest du nord de l'Atlantique, et
certains d'entre eux ont été retar-
dés de deux jours. Outre les paque-
bots transatlantiques qui faisaierst
leur trajet habituel, plusieurs vais-
seaux en croisière spéciale du nicu-
vel an ne sont pas arrivés à teinps-
Le capitaine J. C. Townley. du
Mauretanila. a déclaré à l'arrivée
de son vaisseau qu’il avait subi tou-
tes sortes d'avanies, sauf le trem-
blement de terre. Jamais il n'a été
témoin d'un tel phénomène. Le
veni a tourné du sud sud-est au
nord-oucst puis s'est élevé comme
s'il fût sorti d'un gros canon.
Le Leviathan, qui était à peu près

au milieu de l'océan, envoya un
messeye de radio disant que sa vi-
tesse normale de 23 noeuds avait
été réduite à quatre. Son co.nman-
dant s'attend d'arriver vendredi au
lieu d'aujourd'hui. Le Bremen a
éprouvé de semblables difficultés. I!
devait arriver hier matin, mais il
n'arrivera pas avant jeudi. L'Ame-
rican Banker, qui devait arriver
mardi, n'était pas attendu avant
aujourd'hui. Un autre bateau. le
Duchess of Bedford, devait arriver
aujourd'hui, mais il sera probable-
meut une jourgée en retard.

—————

PERTE PREVLE
POUR LE PORT
DE MONTRÉAL

La conférence impériale au-
rait cet affet. Le port

de Vancouver y
gagnerait.

LE BLE
On prétend ici que la conférence

impériale d'Ottawa aura pour pre-
mier effet sensible de faire perdre
au port de Montréal beaucoup d’af-
faires alors que le port de Vancou-
ver verra les siennes augmenter. Les
traités de commerce que nous avons
signés avec quetre pays de l'Empire
avaient pour but avoué de détour-
ner au profit de l'Empire une partie
du commerce que nous faisions au-
paravant avec des pays évrangers.

Il apvert que nos exportations de
blé s'accroiltront. Mais même si elles
n'augmentailent pas, le commerce
d'exportation des céréales passerait
à Vancouver. A cela on donne plu-
sieurs raisons. Tout d’abord une

grande quantité du blé manipulé a
Montréal passe par Buffalo. D'après
les exigences des importateurs bri-
tanniques il est de beaucoup préfé-
rable d'exporter directement d’un
point d'un pays britannique à un
autre.
Le blé qui sera exporté de Van-

couver devra passer par Panama
mais on dit que quelques jours de
plus ou de moins en mer n'auront
pas d'effets sérieux sur les taux du
transport.

LA BASSE-VILLE
AURAIT UNE
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‘On en demande la construc-
tion à l'angle des rues

Rideau et du Roi
Edouard.

LE COÛT
Le Bureau des Commissaires à

reçu mardi une imposante déléza-
tion composée de Mme J.-C. Sears
et de MM. Henri St-Jacques, Mau-
rice Morisset, C. Marriott. R. Sprou-
le, W.-J. Sykes et P. McDonald qui,
par ls voix de M. St-Jacques, de-
tnanda dé procéder à la construc-
tion d'une bibliothèque publique à
l'angle des rues Rideau et Roi-
Edouard.
M. St-Jacques avance que l'achat

du terrain nécessaire et la cons-
truction de l'édifice coùteront en-
viron $30.000.
M. Svkes. le conservateur de la

bibliothéque Carnégie. opine que le
nouvel édifice est d'urgence pu-
blique. D fait aussi remarquer que
la dette foncière de la bibliothèque|
n'est plus que de $40.090 Inrsqu'elle
était de $121 100 en 1923. File tom-
bera à $15.000 avant ‘a fin de 1733.
Le Bureau a promis sérieuse con- 

CITE VATICANE, 4. «P.A.) — Sa 

BIBLIOTHÈQUE

le année sera meilleure que l'année
écoulée, tant au point de vue spi-
rituel qu’économique, à cause de
l'année sainte. Le Pape a fait une
déclaration en réponse aux voeux

LES BIENF.AITS DE
L'AN.NÉE SAINTE

Le Souverain Pontife croit qu’elle sera meilleure au
double point de vue spirituel et économique.

Saunteté Pie XI croit que la nouvel- !

eh
> 

N.J.J MC VEIGH
CHOISI ÉCHEMIN
DE DALHOUSIE

Il succède à feu M. E. P. Mc
Grath. Séance inaugu-
rale du nouveauconseil.

VÉRIFICATEURS
Le Conseil de ville, réuni mardi

soir à l'occasion de l'assemblée in-
augurale de 1933, a confié à M. J.
J. McVeigh le siège que laissait li-
bre la mort récente de M. E.-P. Mc-
Grath, échevin du quartier Dal-
housie. M. McVeigh était arrivé
troisieme aux élections de décem-
bre dans ce quartier.
Le Conseil le choisit hier soir

avant l'assemblée régulière; le gref-
fier Lett Jl'assermenta immédiate-
ment, d'&ofte Yüé Ie groupé éÉhe-
vinal sera au complet pour les dé-

libérations des prochaines sessions.
M. McVeigh reçut quatorze Voix,
M. P.-J. Nolan, ancien échevin, en
obtint six, et M. D. McCann, com-
missaire défait en décembre, en
eut cinq.
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LES COMITES
MUNICIPAUX
SONT NOMMES

Les choix récents sont rati-
fiés. La cour de révisi-
on et la commission

de circulation.

PERSONNELS

Le Conseil de Vilie, siégeant mar-
dt soir en assemblée inaugurale, a
approuvé le choix du personnel des
nombreuses commissions municipa-
les, choix qui avait été fait en as-
semblée à huis-clos avant la réu-
nion officielle.

Voici les candidats heureux: Au
Colléglate: Le colonel Coghill et H.-
P. Hill. Ts siégeront aux côtés de
MM. A.-E. Provost, J.-W. York, P.-
D. Wilson et J.-J. Slattery, autres
représentants choisis par le Conseil
et dont le terme d'office n'expire
que plus tard.
A l'Association de l'Exposition:

, MM. G.-M. Geldert, N.-H. Mac-
Donald, J.-R. Welch, J.-W. McNabb,
R.-GQ. Pushman, J.-A. Forward, A.-
W. Desjardins et le maire ex-offi-
cio.
A l'hôpital municipal: MM. N.

Smith et A.-D. Stewart pour un
terme de trois ans; MM. Dunbar et

 

 

 

 

«suite À la 3ième page)

 

 . —.— :——— —__

 

exprimés par des petriciens romains.

L'année sainte qui commencera en

1933, a déclaré Sa Sainteté, appor-

tera un renouveau spirituel. Elle

ramènera la confiance mondiale de
même qu’un renouveau économique,

D’autres combats

se prépareraient
en Extrême-Orient

Les forces chinoises prépa-
reraient une bataille au
sud de Shanhaikwan.

RESPONSABILITÉ
 

On rapporte que la ville de
Shanhatkwan est en rui-
nes et que le nombre
des mortsest de 500

UN COMPROMIS?

HARBIN, Mandchourie, tP.A.) 4.
—Dans les milieux bien informés,
on croit qu’une poussée japonaise
complète dans l’est de la Mand-
chourie rejettera un nombre consi-
dérable de soldats vers le sud, afin
d'aider à une campagne projetée du
printemps dans la province de Je-
hol. (L'occupation de Shanhaik-

wan, sur la frontière nord de la
Chine, hier par les troupes japo-

naises a ouvert la voie à la cam-
| pagne prédite en vue d'annexer
Jehol à l'Etat japonais de Manchu-
kuo).
La route la plus facile pour se

rendre dans Jéhol est celle de
Shanhaikwan.
La pacification de l'est de la

Mandchourie a été complétée, dit-
on, par l'occupation de Pogranni-

chnaya. Le consul général soviéti-

que aurait consenti à l'occupation
par les Japonais.

PACIFICATION

TOKIO, (P.A.) 4.—Le gouverne-

ment a avisé aujourd'hui les auto-
rités militaires et diplomatiques
japonaises de chercher à éviter une
aggravation de la situation à Shan-
haikwan et de s’efforcer d'en venir
plutôt à un règlement pacifique

localisé. La légation japonaise à
Peiping a reçu ordre d'entrer en
négociations à cette fin avec Je
maréchal Chank Hsiao-Liang, com-
mandant chinois du nord de la
Chine. Un journal dit que le gé-
néral Suzuki, commandant de
Shanhaikwan, a déja proposé une
trève au général Ho Chu-Kuo,
commandant de Ia garnison chi-
noise délogée de la ville. On pro-

poserait l'évacuation mutuelle de la
région de Shanhaikwan, qui devien-
drait une zone neufre.
 

(suite à la 9ième page)

Une explosion

dans un hôtel

de la Métropole
—_——

(De la Presse Canadienne)
MONTREAL, 4. — Une explosion’

à démoli l'étage du foyer de I'he-
tel Grand Union, ce matin. Deux
vastes fenétres ont volé en éciat.
Les dommages s'élèvent à $5.000.
On croit que le gaz a été ia cau-

se de l’expiosion. Celle-ci a forte-
ment ébranlé tout l'édifice, et les
pensionnaires durent se sauver dans
la rue. Un conduit d'eau s'est bri-
sé et a inondé le sous-sol de l'hô-
tel. Eugène Lajeunesse, gardien de
nuit a déclaré à la police que la
violence de l'explosion l'avait pro-
jeté contre le mur. I revint cepen-
dant à lui et appela les pompiers.
  

dans

WINNIPEG, 4. «P.C.) Les classes
sont rouvertés aujourd'hui dans les
huit écoles catholiques de Winnipeg.:

 

paroisses fourniront les fonds.

se trouvaient devant

archevêque A. A. SinmnotL que les

de supporter les frais de leur éduca-
tion. Les catholiques voulaient obte-| sidération. tion publique, mais il n'y reussirent :

NMeouverture
ecoles catholiques

Mgr Sinnott annonce que les catholiques supporte-
ront leurs écoles jusqu’en juin.

pas, la loi scolaire se posent en obs-
tacle.

avec 2.300 élèves. après presque deux les dispositions nécessaires pour re-
semaines de vacances. On espère les cevoir les élèves catholiques dans
tenir en fonctionnement jusqu'à la|les écoles publiques, pour s'en dé-
fin de l'année scolaire. en juin. Les partir à la dernière minute, sur une

nouvelle déclaration de Monseigneur
Les élèves des écoles paroissiales | l'archevêque à l'effet que les catho-

l'éventualité 'liques continueraient,
d'aller dans les écoles publiques. à | sent du moins, à soutenir leurs ins-
la suite de la déclaration de S. B. titutions.

catholiques n'étaient plus en mesure de pétitions de catholiques deman-
dant de garder leurs écoles en fonc-
tionrement.

nir un octroi du Bureau de l'Instruc- prêtes à fournir les fonds pécessai-

des

Winnipeg,#

Le Bureau prit néanmoins toutes

pour le pré-

Cette décision est venue à la suite

et les paroisses étant

1

DEVALERANE
MODIFIE PAS
SON ATTITUDE

Dans la présente campagne
il continuera la lutte
pour ses droits.

AUX CANADIENS
Le président Eamon de Vale-

ra expose au peuple canadien,
par la Presse Canadienne, dans
l'entrevue exclusive ci-dessous,
la ferme attitude qu'il suivra au
cours de la nouvelle campagne
électorale générale qui se dé-
roulera en Irlande. Rien n'indj-
que qu’il modifiera sa détermi-
nation de suspendre le paye-
ment des annuités à la Gran-
de-Bretagne, décision qui a
amené la présente guerre éco-
nomique dont l’on ressent de
pilus en plus les effets.
tEcrit spécialement par la Presse

Canadienne, par Joseph Dennigan).
DUBLIN, 4. (P.C) — “Nous re-

cherchons un renouvellement de
mandat et nous croyons pouvoir
l'obtenir.” Cette phrase résume en
auelques mots la politique du prési-
dent Eamon de Valera comme chef
des forces républicaines, en vue des
élections générales qui auront lieu
le 24 janvier dans l'Etat libre d’Ir-

lande.
Dans une entrevue exclusive ac-

cordée aujourd'hui à la Presse Ca-
nadienne. le président de Valera a
exprimé sa confiance que le peuple
de l'Etat libre ramènera les répu-
blicains au pouvoir, exprimant ainsi
au Royaume-Uni sa ferme détermi-
nation de lutter pour ses droits.
Ceux-ci se rapportant à un grand
principe: le non-payement des an-
nuités foncières. Le gouvernement

(suite à la

UN PROCÈSDE
FAUSSAIRES À

T.-RIVIÈRES
Des plaques à fabriquer des

billets de banque au-
raient ététrouvées.

COMPARUTION
TROIS-RIVIÈRES. 4— (PC.) Les

constables de la police fédérale pré-
parent leurs témoignages pour leur
comparution demain en cour de po-
lice, dans la cause de Charles Black-
burn, d'Almaville, Que. et d'Armand
Gagnon, de Shawinigan Falls, Que.,
qui subiront une enquête préliminai-
re sur accusation de contrefaçon. Les
policiers ont fait des recherches à la
demeure de Blackburn, où ils au-
raient découvert des plaques pour
fabriquer des billets de différentes
banques, plaques cachées entre les
pages de vieilles revues. Blackburn
et Gagnon furent arrétés et conduits
devant le magistrat hier. Blackburn
a nié sa culpabilité à l'accusation de
posséder des plaques pour la fabri-
cation de billets. Gagnon a aussi nié
sa culpabilité à l'accusation d'avoir

été trouvé en possession d'argent
contrefait. Un cautiennement a été
fixé à mille dollars et Gagnon n’a
pag pu se le procurer.

LS DEMANDENT
DE LA VIANDE
POUR DÉJECNER

Deuxième jour de grève
des em”dyés de la cita-

À . de Halifax.

“ NTENTEMENT
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re demie.

22%t- (P. C,; — Exi-
Je viande pour les trois

ur, 213 hommes em-
Stla citadelle ont refusé au-
dhui de répondre à l'appel du
\ les mandant au travail

4. feur second jour de greve.
Celle-ci a commencé hier alors
qu'une délégation s’est rendue au-
près du surintendant W.-L. Forbes
pour lui exposer leurs griefs. Les dé-
légués ont fait savoir que les hom-
mes étalent mécontents de leurs ra-
tions milffaires et voulaient de ja

viande à tous leurs repas, en raison

(suite à la Sième page)

LA TERRE TREMBLE

Un tremblement de terre d'in-
tensité modérée a été enregistré.
hier soir, 4 1Observatoire National.
Les secousses préliminaires se fij- '
rent sentir à 11 h. 07 m. 38 : oo
hae. La distance a l'épicentrn é-
tait de 2930 milles Le terrns à !
l'origine fut d'environ 10 h. 3% m.

30 s. pm. hse. Les secousses se ‘
sont continuées pendant 1 heute et |

 

 

iLibre-Etat.

Tun traité commercial

- — — —.——0

Mackie et Bennett conferent aujourd’hui
[Le colonel Mackie
renseigne Bennett
sur le troc soviet
 

PROGRAMMES
POLITIQUES
AU LEAT

Les deux chefs principaux,
de Valera et Cosgrave,
ont des programmes

bien différents.

LA CAMPAGNE
DUBLIN, 4 (P.A):—La campagne

électorale bat son plein dans le
Les principaux partis

s'en tiennent à leurs vieux pro-
grammes, et les petits groupes sont
plus ou moins indécis sur la ques-
tion de savoir s'ils se rangeront du
côté du président de Valera ou du
côté de l'ex-president Cosgrave
Dans une entrevue exclusive à la
Presse Canadienne. de Valera a dé-
claré que son parti chercherait un
renouvellement de son mandat. qui
lui a été confié. il y & dix mois, au
moment où il demanda l'abolition
du serment d'’allégeance et le non
paiement des rentes sur les terres.
On a remarqué toutefois que le
président ne faisait pas d’allusion
spécifique au serment. L'an dernier,
le sénat a battu le bill d’abolition
adopté au parlement. Il s'est mon-
tré cependant ferme dans son refus
de payer les rentes sur les terres.
si son gouvernement revient au
pouvoir.
Cosgrave, qui escompte une vic-

toire, déclare que son parti se pré-
sente devant le peuple en deman-

dant la cessation de la guerre éco-
nomique avec le Royaume-Uni et

anglo-irlan-
dais en vue d'aider le Libre-Etat à
revenir à une situation plus pros-
père. Le parti de Cosgrave a décidé
de tenter de suivre le plan du lord-
maire Byrne de Dublin, consistant
à former un gd.vernement de coa-
lition nationale au moyen d'une
alliance avec les groupes de la mi-
norité, la ligue des fermiers et le
parti ouvrier.
On ignore quel sera le nombre

des candidats de l'opposition aux
élections du 24 janvier. mais les ré-
publicains disent qu'ils auront 98
candidats pour les 153 circonscrip-
tions, et ils s'attendent de rempor-
ter au mioins 80 sièges, ce quil leur
donneral une majorité ansolue.

Voici la position des partis à la
dissolution: républicains partisans
du président de Vaiera, 73; ouviie€rs.
7; partisans de Cosgrave, 54; indé-
pendants, 11; fermiers, 4: ouvriers
independanis,»2; vacances (opposi-
tion), 2.

LES PERMISDE
CONSTRUCTION

ONT DIMINUE
Il y eut plus d'édifices im-

portants construits en
1931 qu'en 1932

$1,535,070
Au cours de l'année 1932, les per-

mis de construction émis à l'hôtel
de ville se sont élevés à 524 et Ja
somme affectée a été de $1,535.070.
en comnaraison de 363 permis et
d'une somme de $2,964.000 en 1931
Cette différence est due surtout au
fait qu'il y a eu construction d’un
plus grand nombre d'édifices impor-

tants en 1931. te's que l'église du
St-Sacrement, 1a United Church e!

l'église St-Joseph, qui ont coûté
$809.000. :

Voici les permis mois par mois en
comparaison avec 1931:

 

—1932- - —1931——
No Valeur No Valeur

Jan.. 18 $ 82600 16 8 40400
Pév. . 23 139,700 12 38,600
Mars. 35 350.272 38 335.230
Avril. 50 144.775 80 486,645
Mai. 92 131380 170 647,255
Juin . 59 260390 71 304,905
Juil. . 52 115085 62 440,505
Août. 40 66.765 43 145.665
Sept. 48 67.795 61 74.015
Oct. . 58 90.225 74 160.640
Nov. . 34 38440 54 193.330
Déc. . 15 47540 26 96,810

Tot. .5256 $1535.070 633 $2,964,000
Les permis émis en décembre ont

Cépassé deux mille dollars. Is ont
été émis à W-J. Wills. rue Donins;
Wellington Investmen:s. Ltd. rue
Rideau: Mryer et Pout. avenue
Glendale: R-A. Reid. avenue Hamp-
ton; la propriété Brouse, rue Sparks;
Mme A.-C. Hardy. rue Rideau. 

Cour de Cassation de Is

rare

FEU LE JUGE GRANT
(De la Presse Canadienne»

ORILTIA, Ont, 4 — L-5 funé-

raides du juze D. 1. Grar:t. 6" ia
Drm nee

décédé undi dernier à la guiie d'u-
ne courte maiadie, ont eu liru au-

sourd'hui.

  
124, Det,it.

Mackie dit que l'Amtorg
trouve le projet de Ser-

kau inacceptable.

COMMERCEPERDU
L'avocat Serkau soumet
son mémoire au gouver-

nement canadien
aujourdrdhui.

BETAIL-PETROLE
Les relations commerciales

soviet-canadiennes ont été
discutées aujourd'hui par le
colonel H. J. Mackie et le pre-
mier ministre R. B. Bennett,
qui lui avait accordé une en-
trevue. Ancien député aux
Communes et marchand de

bois, le colonel Mackie s'est
mis en évidence depuis quel-
ques années comme intermé-
diaire entre les industriels
canadiens ct russes.

Le colonel Mackie a infor
mé le premier ministre que
les directeurs de l’Amtorg,:
l'organisation commerciale |
de la Russie à New-York, lu!
ont dit que le troc proposé dei
bétail canadien pour le pétro-!
le russe était inacceptable.
La politique immuable de la ‘

Russie dans le commerce, dit.
le colonel Mackie, est de vene
dre pour argent comptant et
d‘acheter à crédit. A tout
événement, Jl'interdit cana-
dien sur les produits soviéti-
ques ont porté la Russie à se ‘
chercher des marchés alle :
leurs.

 

(suite & la fième page) {

DES TROUBLES |
NOUVEAUX À ‘|
TAYLORVILLE:

Deux hommes sont griève-
ment blessés. Les auto-

rites prennent des
mesures. ‘

TAYLORVILLE, Ont, 4, (PA)—
Les troubles ont recommencé sue
Jourd'hui parmi les mincurs, au mo-
nent ou des membres des United
Mine Workers partalent pour le
puits d~» Peabody, mine No 7. Des
coups furent échangés des deux cô-
tés de la mine et deux hommes ont
été grièvement blessés. ‘
Les autorités prennent des mesu-

res pour empêcher d'autres effu-
sions de sang. dans les troubles des
mineurs de l'Illinois central au su-
jet des salaires. au cours desquels
un homme et une femme ont été
tuées. On a arrêté au moins trente
personnes soupçonnées d'avoir pris
part hier soir à un combat de rues
prés de Kincaid, Outre les dr:

morts, une douzaine d'autx
été blessés. Le piquet i
aux mines du comté
et les assemblées
également prohibées.
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TORONTO, 4.
relativement élevée dans le Mani-
tcba, les Etats de l'Ouest et sur les
côtes de l'Atlantique. Elle est assez

- La pression e.’ 4

Lasse en Colombie Anglaise; une
dépression modérée se déplace vers
l'est venant des Grands Lacs. Il 8
reigé quelque peu en Saskatchewan
et dans le nord ontarien, mais il
fait plutôt beau et doux dans l’est
canadien, et très froid dans l'ouest.
Le mercure remonte en Alberta.
Pronostics.—Valiée de l'Outaouais

«tt Haut-Saint-Laurent: vents du
sud ouest: nuageux et doux. De-
main, vents de l'ouest: partiellea
ment nuageux et quelque peu plus
froid. Giboulées locales.
Maximum hier . . .….. 4
Minimum durant la nuit .. …. HR
A 8h ce matin: Dawson. a

sous zéro; Aklavik. 16 sous zéro;
Fort Simpson. 28 sous zéro: Fort
Smith, 32: Churchill, 28 sous zéro;
Prince Rupert, 4C. Victoria. 44;
Kamloops, 30: Jasper, 24: Calgary,
2 sous zéro; Edmonton, 2 rous zéro;
Prince Ala-t, 24 ins zo; Winn
nrg. cnn ve) Iirgccires, 2: 6.8
Marie 5, 1,401 30: Torer in, 4
Ving oO“sa 39; M7 :Lréat

26: Quétne 24 Jorn. 82: Men4
ten, 25: Erlnn. 42: Charlant"t5œn.

4., Ne.….-ÉLok. 44.

‘on (3



 

 

 

 AGE DES ULTIVATEURS
 

  

Production
Met d'ordre du Conple

ee WN  
 

Soignez bien la brebis

 

CONSFILS POUR JANVIER

 

pleine pour qu'elle pranne
du poids. Ne cherchez pas les aliments engraissants
mais plutôt ceux qui sont riches en protéines et en
substances minérales, nécessaires au développement
de l'agneau encore à naître.

Une brebis en bonne santé au commencement

de l'hiver, non attaquée par les parasites, et qui re-
çoit une portion généreuse de foin, de mélilot ou de
luzerne, n’exige que peu de grain avant l'agnelage.

A la station de Morden, lorsqu’on rentre les bre-
bis à la bergerie pour l'hiver on leur donne un
mélange de paille d'avoine et de pesats de pois, et
de l'avoine ronde; elles ont toujours aussi à leur
portée un mélange de sel et d'iodure de potassium.
Pendant les quatre à six semaines qui précèdent
l’agnelage, on remplace la
Itlot ou de luzerne.

paille par du foin de mê-

Ce foin de luzerne est bien nécessaire car il

fournit de la chaux et du phosphore, deux éléments
indispensables à la brebis pleine mais si l’on n’en
à pas, on peut le remplacer par du son, lequel, avec
l'avoine, fournit la protéine nécessaire à la produc-
tion du lait.

A Morden, nous donnons beaucoup d’ensilage et
quelques racines, afin d’avoir la succulence, qui pré-
vient la constipation, si générale chez les troupeaux
qul ne recolvent. pas d'aliments succulents ou laxa-
tifs.

Trois livres d’ensilage

de foin et c’est là la bonne proportion.
tions relatives de grain et

bien mûr valent une livre
Les propor-

de fourrage devraient être
Ies suivantes: 1 de grain à 3 de fourrage pendant la
gestation; 1 à 2 à l’agnelage et 1 à 1 pendant l’allai-
tement.

Les quartiers chauds, la réclusion sont très mau-
vais sauf pendant la saison de l’agnelage, et causent
de grandes pertes. Un refuge blen construit, à trois
côtés, ouvert au sud, et où les brebis peuvent s’abri-
ter contre les tempêtes et

T1 faut que les brebis

grande cour où elles puissent s’ébattre.

la pluie, est idéal,
alent un champ ou une

C'est une
bonne pratique que de mettre les râteliers à une bon-
ne distance de la bergerie pour obliger les brebis À
marcher; elles se tiennent
vigoureux.

ainsi dans un état sain et

Les agneaux faibles, la paralysie chez les bre-
bis juste avant l’agnelage, sont souvent les suites
d'un manque d'exercice et d’une mauvaise alimen-
tation.

Les brebis saines qui sortent beaucoup, qui ont
un refuge pendant les tempêtes, qui reçoivent des
aliments nourrissants, de
rHéreuses de substances minérales,

l'eau et des quantités gé-

agnellent sans
peine et leurs agneaux sont forts, vigoureux et sans
goître.

 

s exportations de pro-
duits laitiers diminuent

 

Le commerce canadien d'exporta-
lon des produits laitiers a diminué
d'une façon générale en ces der-
mières. années, malgré l'augmenta-
tion cConstatéé dañs la quantite de
lait ptoduit, dit M. J. F. Singleton,
Commissaire fédéral de l'industrie
aitère. En 1930 la quantité totale
de lait produit était de 115% plus
élevéé qu'en 1900, mals en 1900,
37.6% de la production totale de
lai. était offerte pour l'exportation
sous forme de divers produits lai-
lers, tandis qu'en 1930, quoique la
production de lait fut de 1157. plus
élevée qu’en 1900, 27% seulement
u lait total praduit aurait été of-
ert pour l'exportation sous forme
e produits laitiers si nous avions
subvenu à tous nos besoins au pays
pnême, sans importer. L'augmente-
lon dans la production de lait au
anada entre 1922 et 1930 a été
uffisante pour produire environ
eux cent millions de livres de
beurre.

mmrene —

DEXTENSION DU RÉGIME

Û

- FÉDÉRAL
Par entente entre l'hônorable W.

C. Buckle et l'honorable Robert
Weir, 11 a été convenu d'étendre
‘offre de vèrrals du type à bacon

A la province de la Saskatchewan:
compté que l'Appiication de ce

régime aldera à mettre à la dispo-
pition des cultivateurs, à prix mo-
éré, de bons verrats du type ‘Se-
ect, à bacon”. Cette offre de sujets
reproducteurs d'un bon type n'est
“tun pas de plus en l'accomplisse-

»d'un programme sage et éclat-
pop à améliorer les sujets
propage. dès races porcines

pourrait4

ongSSIEN LA VACHE
cathoST A BLAMER?
ce 8
cigritend beaucoup parler, ici

'« “mauvaises vaches du Ca-
€DMauvalsés, 11 y en a assu-
à. mais #1 la vache produit
vat-ce bien toujours elle qui est
âmer: ne scrait-oë pas plutôt
nourriture qu'elle reçoit ou Ja
m dont elle est nourrie? Une
un bien claire ressort des travaux

-1 Service de contrôle des vaches
aitières. de la Division fédérale de
‘industrie animale: c'est que nos
vaches valent toutes les autres va-
hes du monde, mais elles sont sou-
>nt mal nourriès: c'est-à-dire que
eur nourriture est Insuffi:ante ou
je mauvalsé qualité. Et c'est ainsi
que l'on fait aux vaches du Canada
ine Mauvaise réputation qu'elles
sont loin de mériter.

terebrea,cast

a A

Criblures à Brûler
Les criblures qui l'on utilisait

dans la préperntion des aliments
pour le bétail et que l'on trouvait à
xporter quand les produite de la

ferme ge vendaient à bon orix. ser-
vent aujourdhui de combustible;
crest là l'un des effets intéressants
kie la mévente des grains. Personne
Yvachéte plus de criblures de rebut
vour l'alimentation du bétail. et
c'est tout un problème que de æ
vébarrasser de ces substances vo-
limineuses, qui s'accumulent rapi-
dement, Aufcurd'hui, cependant. on
n trouvé à les utiliser commen come
dustiblee aux établissements de pro-
“vetion de chaleur et d'énergie mo-

Louis HEBERT.

Nouveau concours en
marche
 

Le quatorzième Concours de ponte
& bien commencé à la Ferme expé-
rimentale centrale, d'Ottawa, pen-
dant la semaine finissant le 7 no-
vembre. La plupart des olseaux ont
été reçus en excellent état et pa-
raissent avoir une superbe qualité.
Six parquets seulement n'ont pas
obtenhu de points pour la première
semaine et le poids des oeufs pa-
rait blen supérieur à celui de l'an-
née dernière. Comme le bâtiment
affecté à ce concours & été divisé
en parquets séparés et que l'espace
disponible a été réduit, la capacité
du Concours National ne peut dé-
passer un total de 54 parquets.

reelene

La production du beurre
augmente

«

Une note que vient de publier
le Bureau fédéral de la statistique
montre que la production du beurre,
qui était de 282,251.061 livres en 1930
see chiffrait par 330.595,246 livres en
1931. Pendant la mme période la
production du fromage a diminué
d's peu prés 15000000 de livres:
passant de 119.951.103 livres en 1930
à 114,857,939 livres en 1931. Ny a
eu Une augmentation de 50.000
livres dans la quantité de fromage
fabriqué sur la ferme, mais une
diminution de près de 15,000,000 de
livres dans la quantité de fromage
de fabrique. — Ministère de l‘Agrl-
culture.

mererer

Le blé d’Inde résiste à la
sécheresse

Une des conclusions les plus Inté-
ressantes de l'étude sur la résistan-
ce des récoltes à la sécheresse. faite
à la Station expérimentale fédérale
de Swift Current, Sask.… est que le
blé d'Inde peut survivre même à
une longue période de sécheresse.
C'est naturellement lorsqu'il y a une
ample provision d'eau que le bié
d'Inde fu.} sa melileure pousse, mais
il résiste A des conditions qui fe-
raient périr d'autres plantes. De
toutes les récoltes essayées pour la
résistance A In sécheresse à Swift
Current, c'est le blé d'Inde qui don-
ne les plus gros rendecents.
PE

Faisons un peu plus de con-
serves que d'habitude
Un message de la Division fédé-

rale des fruits à Ottawa s'adresse à
toutes les ménagères canadiennes.
aussi bien sur la ferme qu'à la ville.
Nous savons tous dans quelle péni-
Wa aituation se trouvent beaucotp
de nos concitoyens à la suite des
conditions qui échappent entière-
ment à leur contrôle. Puisqu'il y a
toute une abondance de fruits et de
légumes offerts à prix plus bas Que
depuis bien des années, et que les
autres articles nécessaires, comme
le sucre et les contenants, ne man-
quent pas, il pe devrait pas y avoir
besoin d'insister pour que tous Je
monde fasse “un peu plus de con-
serves que d'habitude.”

rats

De même que le phare sur
la plage roosilleuse, l'annonce
vous indique la voie sûre pour
Arriver à bon port, là où vous
trouveres des marchands hon
nêtes, qui vendent à des prix 

SansleManitobaet meneJu. |Ponte Lises les annonces
i;u'à Broadview, Sask. chaque jour.
{ -
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Font au pauvre qui glane
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Cours abrégés

en agriculture
Faisant suite à un article précé-

dent, nous continuons ici le résumé
du cours abrégé en agriculture à
Hearst.

L'assistance, qui a continuellement
augmenté, a atteint en fin de se-
maine, le chiffre de 118 et a prouvé
l'intérêt qu’elle prenait à ces cours,
tant par son attention que par sa
participation active aux questions
débatiues.
Le conférencier, M. G. Ducasse,

eut le plaisir d'avoir durant deux
jours l'aide de M, Damase Belzile, de
la Ferme expérimentale de Kapuska-

sing, qui donna aux conférences la
couleur locale en citant nombre
d'expériences à l'appui des sujets
traités.

Au début de la semaine, M. Du-
casse continua les sujets déjà enta-
més, Nous les résumons ici dans le
méme ordre.

Ci-suit, quelques maladies com- munes au bétail, qu’on peut parfois
soigner à domicile et lé plus souvent
prévenir.

Il s'est rencontré quelques cas d'os
gras (Lump Jaw) dans Ia région,
ainsi que du goitre en plus grand
nombre. Dans les cas bénins, traf
ter l'animal a l'iodure de potassium,
2 à 3 drachmes par jour dans le
breuvage. Comme préventif il est
fortement à conseiller l'usage de sel
iodé donné fréquemment à toutes
les classes des animaux de la fer-
me, ce qui préviendrait également
chez les trules les poriées de co-
chons sans poil.
DARTRES: Maladie très conta-

Rleuse qui affecte rapidement tout
Un troupeau et qui de plus est com-
muniquable à l'homme.
1—Traiter chaque animal indivi-

duellement.
2—Blanchir l'étable et désinfecter

les quartiers, surtout pour l'hiverne-
ment.
3.—Saturer les plaies d'huile de

ricin jusqu'à ce que les croûtes tom-
bent, puis badigeonner de teinture
d’iode ou onguent iodé.
VERRUES: Traitement, appliquer

fréquemment l'huile de ricin, puis
une fois ramollies, les enlever d'un
tour de main, ou bien les couper
avec des ciseaux puis cautérisé.
‘Tout cultivateur, dont le troupeau

n’est pas de race pure, devrait trai-
ter les veaux de manière à empé-
cher la croissance des cotnes. Le
procédé est aussi infaillible que sim-
ple et sans douleut.
Tondre le poil autour du cornil-

lon appliquer de la vaseline autour,
et non pas sur celui-ci, puis frotter
la corne de potasse caustique jus-
qu'à ce qu'elle soit sur le Point de
saigner, Il se formera une croûte
qui tombera d'elle-même.
FIEVRE DU LAIT: Se produit

surtout chez les fortes laitières. Le
seul traitement connu est l'introduc-
tion dans le pis d'air pur désinfecté
en passant à travers une ouate an-
tiseptique, puis attacher les trayons
une fois bien remplis. Une pompe
ordinaire peut servir à cet effet, si
on use d'antiseptique.
Revenant de nouveau au sujet de

la tuberculose bovine, M. Ducasse
consellla fortement de recourir À l'é-
preuve, (faite gratuitement par le
ouvernementFédéral avant que le
mal ne se généralise da
Commerésultat, près detrentefar
priétaires d'animaux firent la de-
mande d'épreuve pour Cet hiver.
C'est un pas vers le progrès qui vaut
la peine de souligner.

Voici un résumé succinct du cours
de M. Ducasse sur les règles géné-
rales de l'alimentation du bétail.
La ration de tout animal doit

contenir des éléments tels qu'ils sa-
tisfont à l'entretien du sujet, et de
plus à toute production qui en est
demandée (travail, lait,
oeufs, laine. etc.)

bone) fournissent la chaleur, l'éner-
gle. 1a formation de la graizse, mais
Ne peuvent absolument pas produt-
re les muscles, la viande maigre, en
un Mot ne peuvent pas promouvoir
la croissance chez l'animal.

2. La PROTEINE pourvoit à la
croissance et À la formation des
muscle. au remplacement des tissus
usés dans les fonctions physiologi-
ques. En général c'est la teneur en
proteine des moulées qui en déter-
mine ls valeur et le prix.

3. Les gras ont le même effet que
les hydrates de carbone. Notons ce-
pendant qu'une livre de gras vaut
2 1-4 livres de Farineux.

4. MATIERE MINERALE. Fait
défaut dans toutes les moulées sim-
ples dit commerce.
Dans tout mélange de mouiées

ajouter 1 livre de sel, 1 livre de
chaux éteinte et une livre de cendre
de bois.

APPLICATION PRATIQUE—Ra-
tion pour vache laitière pesant 1,000
Uvres.

Fourrage. 2 à 3 1-2 par 100 Jba de
poids vif) Donc 20 à 25 livres de
olin,
Moulée — 1 1b. par 4 1bs de lait
Racçines— 3 à 4 lbs db racines

remplaçant 1 livre de foin.
Avec foin de mil ou paille donner

une moulée dosant 20 à 22 pour
cent de proteine.
Avec foin de trèfle 14 à 16 pour

cent.
En pratique, si 12 cultivateur pre-

nait l'habitude de toujours mélan-
ger plusieurs moulées ensemble avec
1-7 ou à peu près de pain de 'in, il
aurait fait un grand pas en alimen-
tation économique.

LA LUZERNE manufacture de
protéine sur la ferme — Contleat

 

 
Jusqu's 10 pour cen; et plus de pro-

LA MOISSON

Les biés mûrs sont couchés:
Dort sur les sillons nus aux pieds du laboureur.
Kssuyant de son front la sueur rulisselante,
I! contemple joyeux le fruit de son labeur.
Les épis qtt'à dessein laisse le moissonneur

 

   

 

la moisson opulente

une moisson touchante,
Et le moineau gourmand, qui maraude et qui chante,
Se nourrit à son tour des rèstes du glaneur,
Leur faucille A la main, assis sur l'or des gerbes,
Le front paré d'épis, les villageois auperbes

S'avancent sur leur char en empereurs romains
Aux derniers feux du jour leur voyage s'achève,
Et de ces coeurs virils un chant d'amour s’élève
Vers le Djeu paternel qui nourrit les humains.

De Bégur.

téine, Le meilleur fourrage à la dis-

position de l’éleveur — Récolte la
moins épuisante pour le sol — Puis-
se son azote dans l’air comme tou-
tes les légumineuses — Le fourra-
ge le plus riche en chaux — Con-
vient à la plupart des terres — À
sous-sol sain ou l'eau ne séjourne
pas, assez riches en ckaux et à
sous-sol profond.

Il est essentiel que le terrain ou
on veut établir une luzernière soit
parfaitement débarrassé de mau-

 

  R
Attrayanies Nap-

pes de Toile
Damassée

$2.95
I Régulier jusqu'a $8.50

  

Seulement 60 attrayantes

nappes damassées de qua-
lité, en plusieurs fascinan-
tes dispositions, Ouelques-
unes ont été légèrement
salles À l'étalage. mais el-
les se laveront bien et sont
d'un splendide user. Gran
deura 66 x 84 et 72 x Mn
pes, Régulier jusqu'à $6.50.
Aubriîne de Jeudi, chacune.
$2.95
B.-G—Au Rez-de-chaussée

  
 

Couvertures de
Sofas-Lits

Couvertures mobiles de
cretonne de couleur en pln-

sieurs attrayants dessins.
Bien faites avec un volant
plissé aux trois côtés et
finies avec attaches pour

fixer au sofa. Anbaiîne à 

viande. |

1. Les farineux, (Hydrates de car- |

Jeudi,

chacune $1.39

B.-G—Au 2me Etage
 

 

Seulement 25—Empressez-vous

Paletots pour

Hommes
Pour écouler, jeudi, à

>10
Seulement 25 chics Paletots 4

tubulaire, très avenants pour jeunes gens.
cellente confection de tissu sllvertone gris de
haute qualité et toigneusement
rapports.
leurs courantes de $25.
chacun. $10,

Pas de Commandes Téléphoni
Bryson-Graham — Au Rez-de-chaussée
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Grandeurs 35 à 40 dans le lot.
Aubaîne de Jeudi,

vaises herbes, bien ameubli et con-
venablement engraissé.
Une culture sarclée ou culture

étouffante suivie d'une jachère d'été
est l'idéal oomme préparation du
terrain. Dans la région n’emplover
que ia variété Grimm ensemencée
à raison de 15 à 20 livres à l'acre
avec comme plante abri. de l'orge.
du blé, ete… à raison de un minct
4 lacre. Au fauchage couper le
chaume assez long pour amasser 1a

neige durant l'hiver.
Une fois bien établie une luzer-

rière pourra donner deux bonnes
écoltes pa arnée.

Le meilleur moment de couper la
luzerne est au début de la florai-
son, au moment où environ 10 pour
cent des plantes sont en fleurs. C'est
l’époque où la plante à le plus de
valeur alimentaire.
Couper le matin lorsque la rosée

est bien évapcrée, laisser en an-
dains, secouer de temps à autre.
Orérer de manière à ce que la plan-
te se fane sans sécher. C'est dans
les feuilles que se trodve la plus
grande valeur alimentaire.

Continuant ses cours M. G. Du-
casse fit deux cours complets sur Ja
culture des pommes de terre dont
le résumé paraîtra la semaine pro-
chaine,
Comme nous l'avons mentionné

M. Adhémas Belzile de la Ferme
Expérimentale de Kapuskasinz en-
tretint durant deux jours les élèves
sur différents sujets, ayant à l'ap-
pui de son enseignement de Nom-
breuses années d’expérienee à la
Station Expérimentale de Ja région.
Nous ne pouvons manquer de re-
mercier les autorités de la Ferme
d'avoir accordé le concours de M.
Belzile aux cours abrégés.
Citons eutr'autre chose la longue

méthode d'amélioration suivie À la
station sur le troupea'i laitier. Ce
troupeau. au début. était en grande 

 

rendement laitier moyen asses bas
L'amélioration vers la production
laitière ne s'est faite que par des
taureaux de race bien sélectionnés,
à tel point que le rendement laitier
moyen est maintenant de 10.000 lbs
par année.

M. Belgile parla longuement de
l'élevage ct du soin des pores et
il y eut une après-midi d'exper-
se à la ferme de démonstration ce
l'endroit.

Voici d'ailleurs un bref résume
de ce cours.
1—N'avoir que de bonnes truies

dont on s'est assuré des qualités
d'élevage, et ne recourir qu'aux ser-
vices d'un verrat de bonne lignée.
2—T est à recommander d'éle-

ver la race Yorkshire. 90% des fer-
mes expérimentales de l'Ontario ex-
ploitent cette race avec avantage.
3—Plusieurs cultivateurs ont la

coutume d'élever une portée au
printemps, et de tuer la trule à
l'automne. On ne peut élever le ty-
pe désirable en changeant si sou-
vent. Une truis donne généralement
les meilleurs résultats à trois ans.
4—L'alimentation des mères doit

se faire de telle manière qu'elles ne
soient ni trop maigres, ni trop gras-
ses, mais seulement en bonne con-
dition.

8—Pour réussir, l'élevage du pore
doit pratiquement être un sous-pro-
duit de l'industrie laitière. L'allmen-
tation économique en lait écremé ou
lait de beurre plus ce qu'on re-
ovite sur la ferme avoine, orge.
pacage de trèfle en été. Quatre par-
ties d'avoine moulue et une partie
d'orge si la truie est en bonne con-
dition. une plus grande proportion
d'orge si elle l'est moins. Autre ra-
tion économique— avoine, orge et
son en parties égales, plus 4 à 53
lbs de légumes crues: ou encore: 
 

 

balle de trèfle ébouillantée avec

partie de saug Durham, avec un farine.

L'été, le porc à bacon au paea-
ge de trèfle ou au fourrage vert a-
vec du lait écremé ne demande que
très peu de grain. Un mois d'en-
grassement & l'intérieur suffira à
lui donner la fini.
6—Deux portées par année, dimt-

nueront les frais d'entretien de le
truie. Mettre la truie dans ses quar-

tiers de 8 à 10 jours avant la mise
bas. À cause des frais d'hivernement
de la mère chaque cochon coûte de
une à deux piastres. alors, 1! faut
veiller de loin à la mise bas de ma-
nière À intervenir au besoin.
7.—Nourriture pour une trule qui

allaite. Lait écremé plus farine et
gru blanc en parties égales; à ral-
son de 2 lbs par 100 lbs.

8.—Velller aux dents des jeunes
porcs et casser les denta trop lon-
ques de manière à ce qu'elles ne
blessent pas la mère.

REMARQUE IMPORTANTE
C'est à l'Âge de deux mois au'on

forme le type du porc qu'on désire
obtenir. Si l'alimentation est riche
et abondante on aura un porc court.
À fort pourcentage de graisse et qui
coûtera cher. Le porc à bacon doit
être long. fort en chair malgre. et
ayant moins d'un pouce de gras sur

le dos.
11 faut done viser A le faire al-

(longer et se dévelonper pour le ven-
dre vers l'âge de 6 mois. Pour ça.
lui fournir un pacage abondant, das
racines et du lait écremé avec très
peu de grain. Le dernier mois lui
donner son fini A l'intérieur avec
une nourriture riche.
M. Belzile traita plusieurs autres

sujets que nous résumerons la se-
maine prochaine. Nous le prions
d'atcepter nos remerciements pour
son précieux concours.

G. Ducasse, BSA.

D. J, Pomerleau, 
  

 

  

Agronome officiel

 

  
 DANS LA 

4-2 PE

à de gros rabais.

Rideaux Plissés
Attrayants rideaux plissés, faits

d'étamine (scrim) de bonne qualité.
Blancs avec petites dispositions de
fantaisie ou petits pols dans les
teintes de rose, bleu ou vert. Com-
plets avec volant et embrasses. Ré-
gulier jusqu'à $1.50, Aubaine de
Jeudi, la paire,

89C

Vente d'Ecoulement
  

 Bryson-Graham — Au 2me Etage

chacun,

hiver du genre
Ex-

finis sous tous
Va-

ques. 8. V. p.

 

‘Spéciaux en Quant

et rayon
prie. Pl

et $1.
chacune

Pas de

Articles pour Hommes

Cravates pour Hommes
Seulement 100 cravates de soie Mogador

teintes piles et moyennes,
Aubaîne de Jeudi,

109 paires de bas de sole-et-rayon

ités Limitées dansles

pour écouler A un remarquable bas

usieurs fascinantes dispositinns en
Régulier 5Nc, 75c

15c
Commandes Téléphoniques, s. v. p.-

Bas pour Hommes
et
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Rideaux a Panneaux
150 rideaux À panneaux en teinte

écrue, faits de marquisette de bonnn
qualité et joliment finis avec plis
au bas. 86 pouces de largeur et 21
verges de longueur.
Aubaîne de Jeudi, chacun,

98c
Bryson-Graham — Au 2me Etage

“

Manteaux Sportifs

en Cuir
pour Dames et Messieurs

Seulement 11 manteaux de vé-
ritable cuir, bien confectionnés,
en longueur courte, atyles 4 cein-
ture avec poches. Dana les tein-
tes de tan et gris dans le lot.
Valeurs courantes de $9.95. Au-
baine de Jeudi, chacun,

$3.75
B..G—Rayon des Vêtements

pour Hommes—Rez-de-chaussée

 

Ustensiles de Cuisine

en Aluminium

Percolateurs

Seulement 18 percolateurs à
café en aluminium de qualité
épaisse, avec couvercle à char-
nière, Contenance de 8 tasnes.
Rég. 85c.  Aubaine de 59
Jeudi, chacun C

Bains-marie

Seulement 20 bains-marfe d'a-
lufninium “Wear-Ever’ épais.
Contenance de $ pintes. Réguller
$2.20. Aubaine de $1 49

eJeudi, chacun

Rôtissoires

Rôtissoires en aluminium épais,
durable, en deux grosseurs:
Régulier $2.45,

Régulier $1.25

PE0

En vedette ici, jeudi, se trouveront les aubaines de l'Ecoulement de Janvier en articles que
plusieurs désirent. Une visite dans le magasin en révélera plusieurs autres. Mettez-vous au oou-
rant, car tous les jours les assortiments sont exa minés et inventoriés et des lots d’aubaines (sou-
ventes fois en quantités trop petites pour les an noncer) sont mis sur les comptoirs pour écouler

Nattes Catalognes

sauté, Grandeur 19 x 34 prs.

baine de Jeudi,

- 50c
B.-G, — Au Deuxième Etage 

ll vaut mieux semer de bon-
ne heure.

TN y à bien des moyens de semer
la récolte de tourneso:s, et tous
sont bons, mais quelques-uns ont
un certain avantage sur les autres.
Par exemple. les experiences cone
duites par le Service de la Grande
Culture des Fermes expérimentales
fédérales montrent que ce sont les
semailles precoces qui donnent les
plus gros rendements. La récolte
qui est éclaircie à une distance de
six pouces entre les plants. dans les
lignes donne un plus gros rende-
ment que celle qui est laissée plus
rapprochée ou plus espacée, sur sol
non-éclaircie que la récolte de tours
nesois a le plus rapporté.

ctrfess

L’expédition des bestiaux.

 

Le numéro courant de la Revue
du Commerce des bestiaux et des
viandes, publié par la Division fe-
dérale de l'Industrie Animale, mone
tre qu'il y a une diminution dans
les expéditions de boeufs et de
veaux allant de l'Est à l'Ouest du
Canada pendant les premiers neuf
mois de l'aniiée du calendrier et en
même temps une augmentation dans
les expéditions de porcs et de mou-
tons. Les expéditions de boeufs, qui
atteignent un total de 69.962 têtes,
sont de 22.000 inférieures aux expé-
ditions qui ont eu lieu pendant la
même période en 1931. Les expédi-
tions de porcs, qui sont de 272,468,
dépecsent presque de 30,000 têtes
les chiffres de la période correspon-
dante de l'an dernier, tandis que
l'augmentation dans les expéditions

de moutons dépasse legèrement 
 

Jeudi|

 

Nattes catalognes, lavables, dura-
bles, avec centre uni dans les teln-

tes de bleu, rose, mauve ou jaune

et bordures noir-et-blanc du genre

Au-

2.600. Ç
   

   

GANTS
pour Dames et

Enfants

Gants de chamo-suède de
bonne qualité, en style A
un bouton-pression et avec
poignets assortis. La plu-
part sont en teinte rrise.
Pointures 6 À 744 dans le
lot. Valeurs conrantes jus-
qu’à 75c. Aubaine de Jeu-
di, la patre,

19€
B.-Q.—~Au Rez-de-chaussée

Bas Golf pour
Garcons et Fillettes
Bas golf tout laine, eô-

tes 4 par 1, teintes fawn
pâle avec revers rayés
hleuæ.  Pointures 6, 8%, R.
Bl, 9, 9% et 10, Régulier
58c. Aubaine de Jeudi, la
paire,

29c
B.-G—Au Rez-de-chaustée

 

 

 

Riche Velours Noir Transparent

$1.79 la verge
150 verges de velours de confection française,

bien, d'un joli poil de soie et en un riche noir.
86 pouces de largeur.de soirées et mantes.

la verge, $1.79,

souple se drapant
Bplendide pour robes
Aubaiîne de Jeudi,

Bryson-Graham — Au Rez-de-chaussée

 

Couvre-Chaussures de Velours pour Dames
7x   

veteuse.

5 à En vente $2.69

(Pas toutes les pointures dans le lot)

Couvre-chaussures de velours brun et noir
de choix, garnis de fourrure appropriée,
renfort en caoutchouc et chande doublure Mu-

Talons cubains et hauts dans le lot
Pointures de 214. 3, 1%, 7%, 8 et 8%. Aubaine
de Jeudi, Ja paire, $2.09,

Bryson-Graham — Au Rez-de-chausaée

avec

Couvre-Chaussures en Jersey-Laine

pour Hommes

 

(avec Attaches à Coulisses)

En vente S2.49

  
Couvre-chatumsures en jersey de

laine noire de honne qualité avec
attaches À coullasen, Ce qui permet
d'attacher les chaussures en une
seconde, Styles confortables et
chauds. Pointures 8 A 12, Aubal-
ne de Jeudi, ln paire. $2.49,

B.-G. — Au Rez-de-chaussée
 

   
 

rayon-et-rachemire.
d'attravantes dispositions et teintes.
tures 10 A 11 dana le lot
Aubaîne de Jeudi,
la palre

En un bel assortiment
Pain-

Régulier 506 ot The,

19c
Pas de Commandes Téléphoniques, s. v. p.

Mouchoirs pour Hommes
Un assortiment de seulement 200 mou-

choirs de linon blanc de qualité. avec bor-
dure de couleur et initiale
quelques mouchoirs de toile blanche nnie.
Quelques-uns ont été légèrement défratehis

A l'étalage au comptoir.
chacun

Pas de Commandes Téléphoniques, 8. v. p.

Foulards pour Hommes
Seulement 75 attravants foulards de rayon

Avec dispositions de fantal-

de Jeudi,

en style reefer.
sie en diverses teintes.
Aubainé de Jeudi, chacun

brodée: aussi

Aubaine

luc

Rée. $1.
18¢

Pas de Commandes Téléphoniques, 8. v. p.
Bryson-Graham—Au Rez-de-chaussée

Assiettes et Assiettes à Fruits
Un assortiment comprenant des assiettes À dîner, assiettes À thé.

assiettes à pain-ot-beturre et assiettes à fruits, en semi-porceiaine.

Blanches unies et a’trayants Cessins.
vant le format, Ae 106 À chacuns.

Bryson-Graham — Rayon de la Vaisselle

_… ppp ge Pr -

 

Prix d'Aubaine, Jeudi, sui-

$1.59
$2.25

Bryson-Graham — Rayon des

Ustensiles de Cuisine

Jeudi

Régulier $3.25,
Jeudt
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Services a dépecer
de 3 morceaux

Heulement 18 attrayants ser-
vices à dépecer, comprenant
nn couteau d'acfer Iinoxydahle
Rheffield, fourchette et affu-
teur avec manches blancs. Ré-
Fuller $3.50. Aubhaine de
eudi,

le service $1.95

Bryson-Graham — Rayon des
Ustensiles de Cuisine   

Poli '‘Mystérieux’’

Un excellent poll en meubtles
Qui produit un lustre attrayant
ot durable et qui n‘endommage

1.a bouteille de 8 onces fini-
des. 89 bouteilles seulement Ré-
œulier 60c. Aubsine de 45
Jeudi. ia bouteille Cc
Bryson-Graham — Rayon des

Ustensiles de Cuisine
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Spéciaux en Epicerie
de Jeudi et Vendredi

Téléphone: Queen 7100 — Bryson-Graham)

Dattes fraiches, dénoyauténs.
Rég. 15c le pour
paquet. Spécial, 2 2 1 C

Regues Jurques tirées. 6 Crown.
guller 25c. 19

CcSpécial, la livre

Pécans fraiches, écalées. RFé-
guller Déc, 5

cSpécial, la livre

Toddy. Un breuvage hygiéni-
que. Délicieusement chaud ou
froid. Boîte de 16 onces. Fé-
guller Sbc,

5c
Fameux Thé de § heures Rid-

geways. Boîte de fantaisie de 1
livre. Rég. $1.18, 5
Spécial, la boîte …… Cc

Spérial, la boîte  
Bryson-Graham

Dans papier métallique et A des-
sus de noix, Rég, $1.40. 95
Spécial! C
Bonbons Aessortis Clarnieo.

Dans réciplents de verre. Ré-
gulier 86c.
Spécial 27
Caramel au Beurre Ciarnice

imporié Rég. 25c la boîte. 19
Spécial _ Cc
Bonbons mélangée. Rérulier

25c. Pour écouter,
la livre . 5e

Offre Combinaisons
18 livres de Fleur Five Roses

et 10 Îfvres de Sucre Re!path.

li

Chocoiats Assortis MeCormick. |

LES DEUX
pour PAN

Avèe Commande d'autre épicvrie
seulement,

Limitée

+ .

]

|

Angle des rues Sparks et O'Conner.

|

—
—
—
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‘ce

Tant qu’un peuple n’est envahi que dans son territoire,
1] n’est que vaincu; mais si! se laisse envahir dans sa langue,

il est fini.

 

aux sniérêts de l'Eglise et de la Patrie.

. Fondé le 27 mars 1913

Publié par le Syndicat d’Oenvres Sociales (Ltée)

SIEGE SOCIAL: 98, RUE GEORGES.
 

Services télégraphiques:
PRESSE ASSOCIEE ET PRESSE CANADIENNE

Correspondants dans lcs principales villes et les campagnes

Membre de l'Audit Bureau of Circulation et de l'Association Canadienne
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OTTAWA, LE MERCREDI, 4 JANVIER 1933
 

La renaissance du gaélique
 

Un fait unique dans l’histoire. — La langue nationale irlan-
daise enseignée à l’école primaire. — Une Irlande libre
et gaélique. — Pour la conservation de la foi. — Un évé-
nement important pour l’avenir du catholicisme.

._ Nous assistons en ce moment à un fait peut-être unique
dans l’histoire du monde: le retour en bloc du peuple irlan-
dais à sa langue nationale.

Au lendemain de la formation de l’Irlande en Etat-Libre,
une chaire de gaélique a été créée à l'Université de Dublin et
le gouvernement irlandais a pris des mesures pour substituer
graduellement, dans les écoles primaires, la langue nationale
à l'anglais. Dès les premières années, les instituteurs, afin de
se familiariser plus vite avec le gaélique, ont passé leurs
vacances dans les régions quil avaient gardé précieusement
le trézor du parler ancestral.

Des écoles normales ont été fondées d’où sortent, chaque
année, quatre cents instituteurs formés spécialement pour
donner l’enseignement bilingue. Pour répondre aux besoins
les plus pressants, il faudrait actuellement sept mille de ces
instituteurs.

La renaissance du gaélique ne se limite pas à l’école pri-
maire. Les membres de la force policière devront, d’ici 1937,
se familiariser avec les deux langues et déjà l’on tient
compte, dans les promotions, de la connaissance de la langue
nationale. L'accès à plusieurs fonctions publiques n’est
permis qu’aux candidats qui connaissent les deux langues.

Le gouvernement dépense des millions pour ressusciter
le gaélique. Cette politique inaugurée par M. Cosgrave a été
poursuivie par M. de Valera qui a pour devise: “L'Irlande
doit être libre et gaélique”.

Les gens nés en Irlande veulent rester Irlandais. Leur
nationalité est quelque chose de réel. Ils constituent l’une
des plus vieilles races du monde, si ancienne que leurs légen-
des remontent aux origines et qu’ils ont, sur la création, des
mythes qui leur appartiennent en propre. Il existe, en lan-
gue gaélique, une littérature qui contient des thèmes épiques
et héroïques d’une qualité imaginative égale à celle de n’im-
porte quel pays.

Le fait que, depuis un siècle, le plus grand nombre des
Irlandais parle anglais,,n’a modifié que superfictellement le
caractère irlandais. La culture gaélique a continué à inspi-
rer ce qu’il y a de meilleur dans la littérature et dans la vie
irlandaises.

L'Irlande est aujourd’hui déterminée à secouer le revê-
tement de culture étrangère qui la recouvre depuis plusieurs
générations et à se rattacher plus intimement que jamais
à la culture et au patrimoine spirituel qui lui appartiennent
en propre.

Le peuple irlandais n’a jamais renoncé à sa liberté: c’est
pourquoi il a héroïquement résisté à l’envahisseur pendant

tant de siècles: c’est pourquoi il s'apprête à donner à son

génie sa libre expression nationale.
Les chefs religieux de l'Irlande ont accueilli la renais-

sance du gaélique avec autant d'enthousiasme que ses chefs

politiques. S. E. le cardinal MacRory répondait ainsi à ceux

qui s'opposaient à l’enseignement de la langue nationale:

“La langue irlandaise a une valeur et plus qu’une valeur

commerciale, pour la plus grande partie des enfants demeu-

rant au pays. On compte sur elle pour faire de meilleurs

citoyens, plus patriotes, plus fidèles à leur foi et à l'Etat

dans lequel ceux-ci vivent”. Et un autre évêque irlandais

disait aux membres de la Ligue gaélique: “Je crois que la

langue irlandaise est une des plus fortes barrières contre

toute influence étrangère démoralisante. Je ne crois pas

seulement à une Irlande libre, mais à une Irlande gaélique.

C'est le devoir de tous les Irlandais qui aiment leur pays et

révèrent leur religion de refouler la vague de paganisme,

de matérialisme et de vice qui balaye en ce moment le

monde en élevant autour de nos cotes la digue de la langue”.

A côté de ces affirmations catégoriques inspirées par

l'amour des traditions religieuses et nationales, nous vou-

drions mettre en relief ce que pensent certains Irlandais du

Canada de la renaissance du gaélique en Irlande. En 1926,

un personnage en vue déclarait publiquement: “Quelle bê-

tise mes compatriotes d'Irlande ne viennent-ils pas de faire ?

Pour remercier l'Angleterre de teur avoir accordé la liberté,

ils viennent de créer une chaire de gaélique à l'Université de

Dublin”. Et cette autre opinion que nous trouvons dans le

“Canadian Freeman”: “Il n'est pas du tout prouvé que le

peuple irlandais qui parcourt le monde et vit au milieu des

populations de langue anglaise, ne peut pas faire plus pour

propager l'idéal catholique au moyen de l'anglais qu'il ne

pourrait le faire en apprenant le gaélique, ce qui serait plus

long et plus laborieux. A ce moment-ci de l'histoire du

monde, il nous appartient de rendre la langue anglaise au

catholicisme”. Out, nous en sommes, mais à condition que

ce soit bien la langue anglaise qui soit gagnée au catholi-

cisme, et non les catholiques irlandais au protestantisme, ou

encore les peuples catholiques qui parlent une autre langue

à la langue anglaise et plus tard à l'apostasie religieuse.

De fait, le catholicisme n’a pas bénéficié de la substi-

tution de l'anglais au gaélique comme langue nationale

irlandaise, et du contact des Irlandais avec la masse anglo-

saxonne. Ceux-ci ont plus souffert de l'ambiance protes-

tante qu'ils n'ont eu d'emprise sur elle. Le fait a été maintes

fois prouvé: l'avenir du catholicisme, sur ce continent, est

nullement lié à l'apostolat irlandais par le truchement de la

anglaise.
ange Irlandais exilés auraient-ils eu, pour les protéger,

leur vieille langue nationale, qu'on n'aurait pas à enregistrer,

chez eux, un nombre effarant de mariages mixtes et d'apos-

tasies, une baisse constante dans leur natalité.

Grâce à Dieu, le gaélique renaît de ses cendres et le

nombre des Irlandais qui parlent anglais Ira toujours dimi-

nuant, pour dispäraltre complètement. C'est là un événe-

ment de bon augure pour l'avenir de l'Irlande et le progrès

du catholicisme. Charles GAUTIER.
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M. BENNETT ET LE CHÔMAGE

Changement de politique annoncé.

 

 

merciaux, monnaie dirigée,
etc. Mais tout à la fin, il a
parlé d’un sujet de grande ac-
tualité. Il a presque annoncé

une nouvelle politiqre du cho-

Dans son message du nou-

vel an, M. Bennett a abordé

plusieurs questions: dettes

internationales, dettes de
guerre et de réparations, dé-
sarmement mondial, confian- Mage.

mutuelle, réduction des, “Les hommes publics”, a-t-
obstacles aux échanges com- il dit, “font face à une tâche 

BONALD.

De cela nous
ne nous plaignons pas. L'ave-
nir dira dans quelle mesure
nous nous sommes efforcés de
rempiic notre devoir. Il in-
come au gouvernement fédé-
ral, aux provinces et aux mu-
nicipalités d'accorder des se-
cours à ceux qui, à cause des
conditions mondiales, sont
sans travail. Mais nous devons
franchement admettre que
l'étude des conséquences des
dépenses non productives fai-
tes dans le but de soulager les
chômeurs, s'impose. Nous de-
vrons reviser nos méthodes de
financer ces secours. L'assis-
tance publique (telle qu’elle
se pratique aujourd'hui) aura
une répercussion sur les ri-
chesses productives de de-
main”.

L'expérience aura été très
dure pour le gouvernement.
A son avénement au pouvoir
le premier ministre croyait
maîtriser la situation en de-
mandant à la Chambre des
Communes de lui voter la
somme de $20.000.000 pour
entreprendre, sur une base
contributoire avec les provin-
ces et les municipalités, des
travaux de tous genres, des
travaux de secours, dont quel-
ques-uns seulement étaient
nécessaires mais dont le
grand nombre ne pouvaient
être classés que dans la caté-
gorie des entreprises simple-
ment utiles. M. Bennett s'est
aperçu qu’il gaspillait de l’ar-
gent sans donner satisfaction
aux sans-emploi.

Il en vint à la conclusion
qu’il serait plus pratique et
moins coûteux de distribuer
des secours directs aux né-
cessiteux. La crise augmen-
tait. Le nombre des chô-
meurs se multipliait sans
cesse. Pendant la dernière
session d’automne le ministre
du travaii, M. W.-A. Gordon,
avouait que 850.000 person-
nes vivaient au crochet de
l’assistance publique.

C’étaient encore des dépen-
ses improductives. On accor-
de ordinairement $5.00 par
semaine aux familles de chô-
meurs. Ajoutons à ces dé-
boursés cette sorte de com-
pensation dont on gratifie
les propriétaires qui héber-
gent les chômeurs et nous au-
rons une idée de ce que cela
coûte aux budgets fédéral,
provinciaux et municipaux.
Ce n’est pas tout. Joignons
aux dépenses mentionnées
les frais d’habillement, car en
plus de loger et de nourrir les
sans-travail et leurs familles,
il faut encore les vétir.
Dans sa déclaration du

nouvel an. M. Bennett avoue
implicitement que cela ne
peut plus continuer ainsi. On
donne des millions par année
qui ne rapportent pas un sou
dans le présent et qui n’en
rapporteront pas davantage
dans l'avenir. Les déboursés
contribuent uniquement à al-
léger les souffrances physi-
ques des malheureux ouvriers.
Le gouvernement fédéral re-
viendra-t-il à sa première
politique, à celle des travaux
de secours? Peut-il y songer?
Les travaux de secours, pour
le moment du moins, sont
parfaitement inutiles.

Alors?
M. Bennett se convertit-il a

la doctrine du retour à la
terre? Le retour à la terre
guérira certainement le mal.
Mais il est un remède de lon-
gue main. Si, tout au début
de son administration, M.
Bennett avait blen compris
les avantages du retour a la
terre, s’il I'avait organisé sur
des bases solides, la crise se-
rait beaucoup moins sérieuse
aujourd'hui dans Jles villes.
Mais maintenant cela lui
prendra quelques années pour
réussir.

Aussi, pense-t-il assurément
à autre chose. Mais à quoi,
au juste? A des camps de
concentration où, comme cela
se fait à Québec pour certains
travaux, on pate une rému-
nération minimum aux chô-
meurs? A la mise en valeur,
par les municipalités, des ter-
rains vacants ou la petite
culture peut étre favorable-
ment faite afin de nourrir la
population? Enfin, pour ceux
qui ne voudront pas travail-
ler—car il s’en trouve mal-
heureusement—ia soupe pu-
blique? Ces différents pro-
jets s'ils étaient bien admi-
nistrés, apporteraient certai-
nement un soulagement à la
crise et aux budgets gouver-
nementaux. Mais M. Bennett
n'a rien dit d'explicite. Il
s'est contenté d'avouer qu'il
faudrait reviser les méthodes
de financer les secours. Dans
quel sens les revisera-t-il?

Léopold RICHER.
eee

Le . ..ufacturier, ou le mar.
dans sa propre marchandise,
chand, qui n'a pas confiance
n'annonce pas. Lisez les annon-
ces. Elles sont votre garantie.
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“L'AVENIR EST À CEUX QUI LUTTENT”

Au Jour le Jour

Au ministère du Revenu.

Pour être certains que, dans
ce ministère, les nôtres oceupent
la dernière place, par le nombre
ct par les salaires, nous nous
doutions bien un peu qu'il de-
vait en être ainsi aux tout pre-
miers postes. On a tout fait,
sous le règne de M. Ryekman,
titulaire de ce portefeuille, pour
nous donner raison. Ainsi sur
les onze postes ou titres supé-
rieurs en ce ministère, n'appa-
rait aucun nom francais, Les
collègues français de M. Ryck-
man le savent-ils? Et s'ils le sa-
vent, que feront-ils pour corri-
ger cette injustice ?

L’année 1933 sera bonne.

En son message à la ville et
au monde, le Saint-Père s'est
montré une fois de plus le Doc-
teur infaillible, Porteur d'une
mission de lumière et de force,
il sait les maux dont souffre
l'univers et les remèdes néces-
saires. Or, remarquons-le, quand
les médecins de la politique
nous crient la confiance en
nous-mêmes, le Pape nous prè-
che l'humilité, Quand de faux
sages entendent guérir le mon-
de à force de chiffres, le chef
de l'Eglise veut obtenir son sa-
lut par la prière et par la mor-
tification, La crise présente est
une épreuve a accepter, et rien
(autre. Aussi, Pie XI prend-il
soin de le dire en toutes lettres:
“Que le monde écoute les appels
À la spiritualité et à la vie des
âmes. C’est ce dont nous avons
besoin en ces temps de tribula-
tions, d'oubli de l’éternité, de
paganisme, de vie de plaisir et
de recherche d’argent’’. Si cette
parole est comprise de ceux qui
doivent l’exemple aux petits,

l'année nouvelle sera bonne.

 

Il faut qu’il y ait des
pauvres.

Voilà des paroles à la mode
— chez les pauvres. Elles sont
ccpendant très justes, car où se-
rait le mérite des riches, si les
indigents ne les invitaient aux
devoirs de la charité? Mais il
n'est pas nécessaire qu’il y ait,
comme aujourd’hui, tant de
malhonnêtes individus qui simu-
lent la misère. Ces exploiteurs
deg libéralités publiques sont
bien la plaie de notre temps.

Ils rendraient la charité har-
gneuse, si, de temps à autre, la
police ne mettait la main au
collet de faux miséreux. Malheu-
reusement, ce beau geste ne peut
que se pratiquer rarement, Il
importe cependant de veiller
autour du trésor des Saint-Vin-
cent de Paul et des Services So-
ciaux. Les cas d’effrontés pro-
fiteurs de la manne qui tombe
se ‘sont tellement multipliés,
qu’il faut en venir à des mesu-
res de la plus stricte prudence.

Souhaitons que, par excès de
zèle, on n’'aille pas ennuyer
ceux qui sont dans un vrai dé-
nnement, Ceux-là ont droit à
des égards particuliers. Ainsi
au lendemain des fêtes, plu-
sieurs seront portés à les ou-
blier ; on se dira qu'ils ont reçu,
depuis quelques jours, plus qu’à
l’ordinaire; mais qui sait si au-
jourd'hui tout ne manque pas
en leurs foyers? S'il faut faire
la chasse aux faux pauvres,
c'est pour qu’en bénéficient les
seuls vrais pauvres. Ceux-là sont
nécessaires pour rendre les ri-
ches meilleurs,

Les faveurs aux
prisonniers.

les journaux ont conmuni-
qué les décisions ministérielles
au sujet des prisonniers. Ces
derniers goûteront, cette année,
de grands adoucissements a
leur régime. Nous voulons croi-
re que ces faveurs n'ont été
inspirées que dans un but hu-
manitaire ; songer que les émeu-
tes de 1932 ont fait pencher l’un
des plateaux de la balance se-
rait trop humiliant pour l'auto-
rité,
En soi, il*n’y a rien d'exagé-

té jusqu'ici dans les dons du
gouvernement, Mais la porte est
ouverte aux réclamations de
toute nature. et personne ne sait
ce qui en résultera. Toute la
question est de juger quels trai-
tements conviennent à des pri-
sonniers, dit-on, Nous préfére-
1ions une auire formule, celle-ci
par exemple: Doit-on en user
(galement avec ces intéressantes
gens? Car il importe de ne pas
oublier qu'il est des degrés de
culpabilité chez ces égarés.
Tous ne méritent pas uniformé-
ment le “‘skelly’’ légendaire,
pas plus que tous n'ont droit
aux londrès à un sou qu'on leur
Cistribue à pareille époque. Le
succès des effets de la clémence
Diinistérielle dépend, en somme,
du tact des directeurs des mai-
sons de santé: une application
lache d'un régime de faveurs ne
ferait qu'exciter les exigences
dont on a tout à craindre. Quant

LE

 

à proclamer que le nouveau ré-
gime nous donnera de peti
saints et autres gens qui ne fe-
ront pas sur les ‘gouverneurs’
un tyrannique empire, person-
nie De s’y aventurerait.

Bilinguisme en Irlande.

Si Dieu lui donne encore vingt
ans de domination politique, M.
de Valera pourra mourir en bé-
nissant une Irlande vraiment
gaélique. Ce rêve, il le poursuit
vec sa ténacité coutumière; on
peut en prédire l’heureuse issue,
En un cinquième de siècle, le
pays de Saint Patrice reviendra
au temps heureux où le vieil
idiome le gardait contre les sé-
ductions de l'hérésie. D'ailleurs,
c’est parce que le paysan irlan-
dais n’a pas tout oublié de ce
que portait, en inspiration ca-
tholique, l’antique parlure de
Gaël, qu'il a pu résister aux
prédicants de Cromwell et de
l'orangisme. Le gaélique a pré-
servé l'Irlande de l'apostasie,
comme les rudes langues balka-
niques ont empêché vingt pro-
vinces de passer au mahométis-
me.

Quoi qu'il en soit du triomphe
quasi assuré du gaélique en la
verte Erin, l'apport de la lan-
gue anglaise lui sera toujours
récessaire: il ne lui resterait au-
eun autre moyen de renouer des
liens avec les fils que ses mal-
heurs immérités lui out fait se-
mer à tous les carrefours du
monde britannique. Mais ne fau-
dra-t-il pas plus de vingt ans
aux catholiques irlandais pour
se libérer, comme ils le doivent,
du joug intellectuel qu’ils su-
bissent depuis la Réforme ?

V. RB.

LES COMITES
MUNICIPAUX. ..

(suite de la 1lèr: page)

A. Bélanger pour l’année courante.
Au conseil d'hygiène: Les docteurs

J.-H. Lapointe et I.-G. Smith et M.
John McKinley. Le maire et le Dr
Lomer sont membres ex-officio.

LA COUR DE REVISION
Le maire a nommé J.-A.-N. Mer-

cler et le Conseil a choisi Frank-E.
Ault. Ce sont les mêmes que l'an
dernier.
A la bibliothèque: M. le Dr Argue.

MM. M. Morissette et W. Marriott
restent en fonctions, vu que leur
terme d'office n'expire que plus

tard. Le Dr Argue est nommé pour
trois ans.
Aux pensions du vieil âge: Mme

J.-C. Sears et MM. A.-K. Stewart,
E-A. Band, R. Mercier et C.-E.
Reid. M. Mercier y représente no-
tre élément. :
A la commission de publicité: MM.

J-E. McVeigh, A. Bélanger, H.
Marshall, R. Plant, G. Sloan, W.
Hamilton, R. Mercler et le maire
ex-officio.
Au comité du tramway: le maire,

MM. Charpentier, Dunbar, Geldert,
Lewis, W. Marsden, A.-A. Pinard,
K. Bangs, H. Marshall, J.-A, For-
ward, W. Hamilton, G. Sloan et E.-
A. Band.

LA CIRCULATION
Au comité de circulation: MM. N.

MacDonald, W. Marsden, J. Welch,
E.-A. Band, N.-A. Bordeleau, C.
Reid, H. Shipman et le maire.
Aux terrains de jeux: MM. Push-

man, R. Plant, K. Bangs, E. Band,
N. MacDonald, J.-A. Forward, A.-
A. Pinard et le maire.

A la commission des logements:
M. W. Woodley. Le terme de M. W.
Graham n’expire que l'an prochain.
Aux fonds de pension des pom-

piers: MM. S. Lewis, R. Plant et
N.-A. Bordeleau.
Au comité des arbres: MM. Dun-

bar. J.-J. McVeigh, W. Macoun, M.-
B. Davis, B.-R. Morton, J.-B. Spen-
cer. A-K. Stewart, W.-H. Perreault
et Mmes J. Murdock et B.-G. Ro-
bin&on.
A la commission du district fédé-

ral: Le maire Allen.
A la commission des pensions mu-

nicipales: M. A. Bélanger.
—_—————

DE VALERA NE
MODIFIF PAS...

(suite de la première)

 

 

 

républicain qui prit les affaires de
l'Etat en mains le printemps der-
nier, résolut de suspendre le verse-
ment de ces annuités, politique qui
à abouti, plus ou moins directement,
à la guerre tarifaire qui règne ac-
tuellement entre les deux pays.

“Dites au peuple du Canada, a
déclaré le président de Valera, que
les prochaines élections générales
dans l'Etat libre démontreront que
sa population se dressera pour réaf-
firmer ses droits. Elles chasseront
l'incertitude qui s'est introduite au
cours des derniers mois et qui a eu
pour résultat de retarder le progrés
industriel domestique aussi bien que
d'encourager le gouvernement bri-
tannique à persister dans ses de-
mandes déraisonrables. Depuis des
mois. & continué le président, le
gouvernement britannique tente
d'écraser économiquement le peuple
irlandais pour en soutirer des som-
mes qui ne lui sont pas dues. Il n'a
manifesté aucune bonne disposition
pour en arriver à une entente équi-
table avec l'Etat libre. Croyant que
ce dernier céderait sous la pression
de la guerre économique, il a es-
compté la chute de notre gouverne-
ment actuel et n'a pes recherché
d'autre paix que celle d'une reddi-
tion.
“En de telles circonstances il est

devenu nécessaire de montrer que
cette coercition a fortifié, au lieu de
l'affaiblir, la détermination du peu-
ple irlandaïs de garder les sommes
qui leur appartiennent en toute jus-
tice. Ces payements que réclame la
Grande-Bretagne sont dix fois plus
considérables, en égard aux ressour-
ces, que la dette britannique envers
les Etats-Unis. Ils constituen: un
fardeau que notre peuple ne peut
plus continuer de subir sens perdre
son espoir de prospérer.

“La Grande-Bretagne ne peut les exiger en vertd'aucun droit moral

mareaCEaE
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CALENDRIER

QUARANTE-HEURES

Hépital du Sacré-Coeur: 5, 6 ot 7 janvier, .
FETE DU JOUR —Vigile de l'Epiphanie.

ou légal. Du point de vue des consé-
quences economiques, tous les ar-
guments invoques contre le paye-
ment de la dette britannique valent

Gix fois plus pour nous.
“Le gouvernement va devant le

peuple avec le même programme
national et économique qu'il lui a
soumis il y a un an. Nous sollicitons
un nouveau mandat et je crois que
nous le gagnerons.”
a

HAWKESBURY, Ont.
Vendredi 30 décembre, ont eu

lieu les élections annuelles du Cer-
cle Dollard.
Tous les membres du conseil sor-

tant de charge étaient présents:
M. Noël Berthiaume, président; M.
J. Henri Rozon, vice-président; M.
René Groleau, sec-corr; M. Patrick
McGuire. sec-trés. et MM. les con-
seillers Adrien Pitre, Armand Ber-
trand et Victor Bruneau.
L'assemblée débuta par la priè-

re récitée par l'aumônier, M. l'abbé
A. Decelles.
M. le président dit ensuite quel-

ques mots, faisant une brève revue
des travaux accomplis par le con-
seil durant l'année 1932. I! remercia
ses collègues et tous les membres,
pour leur aide et les félicita pour
leur bonne volonté et le travail ac-
compli durant l'année. M. le Pré-
sident déclara ensuite son intention
de ne pas accepter de charge dans
la nouvelle administration, ayant à
remplir d'autres importants qui
prennent la majeure partie de son

temps.
Il fut proposé par M. Lorenzo

Montpetit, appuyé par M. Victor
Bruneau, que M. Olier Larocque.
soit élu président d'élection.
Proposé par M. Rémy Laviolette,

appuyé par M. Rolland Proulx, que

M. Lorenzo Montpetit soit secre-

taire.
Proposé par M. Adrien Pitre, ap-

puyé par M. Royal Perrier, que M.
Patrick McGuire soit secrétaire.
Proposé par M. Eléodore Lariviè-

re, appuyé par M. Rolland Prourx,
que M. Julien Lapensée soit scru-

tateur.
Proposé par M. Germain Pha-

rand, appuyé par M. Lionel Char-
bonneau, que M. Aurèle Desjardins,
soit scrutateur.
On procéda ensuite aux élections

et le conseil élu pour l'année 1933
est ainsi formé:
Président: M. J. Henri Rozon:

La célébration de la messe de mi-
nuit revét toujours un vif eclat en
la parcisse de St-Hughes de Sars-
field. L'eglise avait été magnifique.
ment decorée par les soeurs Thérèse
et Elisabeth, du S. C. La crèche de
l'Enfant-Jésus était sans contredit
la plus belle de nos paroisses de

campagne. Le chorale était sous la
direction de M. Farmer.

L'orgue était touché par Mile. F.
Desjardins. La messe fut rendue en
grégorien. A la messe de l'aurore,on
chanta: C'est notre Maitre.

Mile R. Larcrgue et L. Former.
(Adestes Fideless, M. Alphonnse
Proulx; Nouvelle Agréable; A. Joli;
Le Fils du Roi de gloire; groupe de

jeunes filles. et plusieurs autres
beux cantiques.
rm

VARS, Ont.

3 jan. 1933
Le 19 décembre, a eu lieu chez M.

P. Trudeau, un grand Euchre au
profit des bonnes oeuvres. Nous re-
mercions beaucoup tous ceux qui ont
bien voulu y prendre part soit par
l'assistance ou par dons.
Mlle L. Lafleur nous a quittés

 

 Vice-Président: M. Victor Bruneau;
ecrétalre-correspondant: M. René
Groleau; Conseillers: MM. Adrien :
Pitre, Armand Bertrand et Loren-
zo Montpetit.

M. l'aumônier dit ensuite quet-
ques mots, félicitant les membres
élus. Il exprima l'espoir que le Cer-
cle va connaître des jours réelle-
ment prospères durant 1933.

L'installation du nouveau conseil
aura lieu à la première assemblée
de janvier, vendredi prochain, le 6. .

M. et Mme Ovila Ménard et leurs |
files, ainsi que M. <t Mme Nelson|
Brunet, visitaient M. et Mme Omer
Brunet, la semaine dernière. !
M. et Mme Pierre Carrier sont|

allés passer lesefétes & Treadwell.
MM. Omer et Edmond Lachaine

sont allés passer les fétes chez des
parents à Québec.

M. et Mme Damien Séguin of-
fraient le souper à leurs parents et
amis, à Noël.

SARSFIELD, Ont.
28 décembre. |

Mme, S. Bertrand, avec sa ffllette |
passent quelques jours chez sa

mère à Ottawa.
M. Adrien Farmer, séminariste,

est dans sa famille pour les vacances

   

Miles Pauline et Gabrielle Dionne |
vésitaient leur soeur à Eastview.

Mlles Berthe Proulx. de Cornwall,
et Béatrice Proulx, (Normalienne)
passent leurs vacances avec Jeur

| Mère.
G. A. Dionne.

est à son

besoin de la protection de

plus en plus grandes.

cette police pale .

un prix vraiment modique.

Ottawa, Ont

de Double Protection, de

de Noël. N

 

JEUDI, 5 JANVIER 1983 — 5e jour de l'année.
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Soeurs du Ste-Famille, Juniorat: 3, 4 et 5 janvier,

 

(pour aller passer ses vacances cheg
ses parents.
Mme A. Meilleur et ses trols ene

fants, Jean-Marie, Raymond, et Gile
le sont allés passer le Jour de l'An
chez des parents à Ottawa et Hull
M. et Mme L. Pothier et leurs

enfants, Ghislaine. et Gilles, sons
illés passer Noël à Otlawa.

M. et Mme G. Parent. et leurs
enfants, Jean-Paul, Yvon et Cars
men, sont allés passer Noël à Ste
Isidore de Prescoit.
Mlle Mabel Pominville est allee

passer quelques jours à Ottawa.
tr

ST-EUGENE DE GUIGUES
29 dec. 1932,

M J. T. Lepage. fabricant de
beurre, a été autorisé par la Com-
mission municipale de Québec, à
agir comme vérificateur après des
Corporations scolaires et municipes
les rurales du comté de Témiscae
mingue. Ce sera une avantage pour
les municipalités environnantes,
Nous souhaitons succès à M. Lepage,
M. Hector Bédard a réussi à se

bâtir une maison durant le mois de
décembre. Il espère terminer l'intés
rieur au cours de janvier.

 

 

 

 

JEUDI
A LA

 

Ces spéciaux seront en vente durant un jour seulement,

 

JEUDI! Tous les prix sont considérablement réduits
durant cette Vente des “Etiquettes Rouges”.

Chics Robes pour Dames ............. $2.88
Manteaux Garnis de fourrure pour Dames $7.88
Gants de Chamoisette pour Dames ...... .78

Chapeaux pour Dames ............. cee .68

Souliers pour Dames (tous les styles) .. $1.88
Souliers pour Fillettes et Garçons ..... . $1.28
Manteaux Garnis de fourrure pr Fillettes $2.88
Paletots d’Hiver pour Garcons ........ . $6.88
Paletots pour Hommes ............... . $12.88
Complets 2-Pantalons pour Hommes .... $17.88
Gants doublés pour Hommes ........... .88

SPECIAUX EN MEUBLES
Lits d’acier (fini noyer) ............... $3.88
Sommiers aressorts .................. . $3.88
Matelas de feutre .................... . $388

Confortables ......................... . $188

Couvre-lits en soie ................. ... $488
Parures traversin (7 morceaux) ........ $7.88
Matelas a ressorts intérieurs ........... $10.88
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Fournissez une

DOUBLE
PROTECTION

quand le besoin

 

maximum

En cetle période d'économie forcée, nous faisons tleche

de tout bois afin de nous procurer les nécessités de la

vie au plus bas prix possible. Plus que jamais a-t-on

l'assurance sur la vie, sur-

tout dans les premières années de la vie de famille où

il faut faire face à des responsabilités financiPres Ce

Une Police de ‘Double Protection’ dans ia Great-West,

fournira une protection adéquate à votre famille au mo-

ment où elle en a le plus besoin. Comparée à l'assurance

ordinaire, si la décès survient à l'âge de 60 ou 65 ans,

Le double du montant de l'assurance à un

prix qui est loin d’être deux fois plus élevé.

A l'âge de 35 ans, une Police de ‘Double Protettion” dr

$10,000 ne vous cofitera que 37 sous par four. Deman-

dez des renseignements sur cette police.

complètement au besoin du maximum de protection à

Elle répond

G. C. STEVENSON, Branch Manager,
THE GREAT-WEST LIFE ASSURANCE COMPANY

eras prruesessorsarioineesritroitas

   Sans obligation de ma part, veuillez m'envoyer votre dépliant explicatif sur la Police
la Great-West.

"UCEPTA36- ND
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Le journal qui a le plus fort tirage

dans Hull et la région.

 

Le journal quotidien spécialement dévoué

aux intérêts de Hull et de la région.

 

  
    

 

RÈGLEMENT PROJETÉ

On est à étudier, à l'hôtel de ville, un projet de règle-
ment concernant l'installation et l'inspection régulière des
réservoirs à gaz et à huile. Le conseil s'en est remis à un
comité de quelques échevins pour faire une étude du projet.
Rapport lui sera fait et puis l’on en viendra à l’adoption
définitive, après avoir fait les modifications jugées oppor-
tunes.

Cette affaire d’huile et de gazoline fait beaucoup parler
d'elle dans la ville. Cela est dû à la découverte dans la cave
d'un de nos principaux établissements commerciaux d'une
eau d'infiltration contenant une forte pioportion de ces
produits. Cela est aussi attribuable à la constatation du
fait qu’il se déversait de ces liquides dans l’un ou l'autre
des égouts municipaux et à des explosions arrivées il n'y a
pas longtemps à Cutawa, et plus récemment encore à Mont-
réal. Ces redoutables accidents ont causé de grands dom-
mages matériels et mis des vies en danger.

Et l'on s'est mis a faire des conjectures sur ce qui
pourrait nous arriver dans le cas où des malheurs sem-
blables se produiralent ici. Aux portes, et même en plein
coeur de la ville, peut-on dire, se dressent chez nous d'im-
Mmenses réservoirs, de plus en plus nombreux, renfermant

ensemble des millions et des millions de gallons de gazoline
et d’huile.

Ces installations, dit-on dans le public, ne devraient pas
Avoir été permises. Leur site normal aurait été à une dis-
tance suffisante de la ville, ajoute-t-on encore. Seulement,
dans le temps, tous sont restés les yeux fermés sur ce qui se
passait, avec le résultat que les compagnies paraissent s'être
donné le mot pour venir s'établir ici, parce qu’elles y trou-
vaient vraisemblablement les conditions les plus faciles.
Quelque opposition s’est élevée cependant, mais pas assez

forte ni assez éclairée, semble-t-il, pour faire ouvrir les
yeux tout grands.

Il à fallu les accidents d'ailleurs et ce qui a été décou-
vert ici dans le magasin dont nous parlions et dans certain
égout pour les dessiller.

Le passé est le passé cependant et ce qui existe demeu-
fera. Il nous reste présentement à nous protéger le mieux
possible pour prévenir les désastres et empêcher une augmen-
tation redoutée des taux d’assurance-feu.

C'est l’objet du règlement que l'on est à étudier. Cer-
tains disent de ce projet, tel qu'il est, qu’il est trop condi-
tionel et ne comporte pas des sanctions suffisantes contre les
infracteurs. Il faudra naturellement y bien voir. C’est pour
cela que si, d’un côté, l’adoption et la mise en vigueur du
règlement sont réellement pressantes, il faut, d’autre part,
prendre tout le temps voulu pour le mettre bien à point.
C’est le cas de le dire: qu’on se hâte lentement. D'autant
plus qu'on entend légiférer pour tous les établissements où
l’'oon garde de la gazolie et dans ceux-là aussi où l’on en
fait usage.

La population de Hull ne sera satisfaite là-dessus que
lorsque toutes les mesures protectrices aujourd'hui connues
lui seront assurées.

Et il restera encore à préserver l'avenir. Des rumeurs
veulent que certains projets d’établissement de même na-
ture peuvent aboutir, à proximité d’une grande institution
publique et même en pleine bordure d’une rue supposée rési-
dentielle et qui a maintenant pas mal perdu ce caractère.

Il appartiendra à qui de droit de refuser de nouvelles
autorisations de se construire sur ces sites, de faire plutôt
en sorte que, désormais, ces installations se fassent là où
elles ne présenteront pas de danger, ne causeront aucun en-
nui ni de dépréciation à la propriété privée.

Tous, il va sans dire, sont en faveur de voir s'établir chez
nous autant de compagnies industrielles et commerciales que
possible. Elles ajoutent à l’activité générale et à la valeur
taxable. Mais il y a lieu tout de même de ne pas consentir à
des sacrifices déraisonnables et de ne pas commettre d'im-
prudences qui peuvent coûter cher.

Henri LESSARD.

 

Aurélien Gauthier

gérant provincial

de la Sauvegarde
 

APRES UNE ABSENCE DE CINQ |
ANS, CET HOMME D'AFFAIRES
DE HULL, REVIENT A L'ASSU-
RANCE-VIE

M. Aurélien Gauthier, homme
d'affaires bien connu de Hull, est re-
tourné à l'emploi de la Sauvegarde.
Il remplira les fonction de gérant
provincial en Ontario, poste qu'il
occupa de 1921 à 1928.
I y & cinq ans, il devait démis-

sionner pour raisons personnelles,
tout en conservant un contrat spé-
cial avec la Cauvegarde. M. Gauthier
est bien connu dans la région pour
ses activités municipales, nationales
et mutualistes.

 

 

Concert Artistique

et Musical
Pour une Bonne Oeuvre

Dimanche, 8 Janv.
A 8 h. 30 préctaes.

AU STANDISH HALL

Billet - - 50 mous   
Le]

 

CHARBON ET BOIS
de Chauffage, toutes sortes

Aussi — le Véritable

COKE LASALLE

Qualité et service garantis.

Tel: Sher. 2998
HULL COAL COMPANY

80, rue St-Jacques - Hall

BOIS — ERABLK PUR.
 

 aemrre

Anatussol
Remède très efficace

contre

TOUX, BRONCHITE,
ASTHME, CROUP,

 

Funérailles de

Mlle L. Millette

Mlle Laurette Millette, fille de M.
et Mme Victor Miiette, 130 St-Hya-
cinthe, est décédée, samedi, à l'âge
de 21 ans et 8 mois, après quatre
mois de maladie. Elle laisse son pè-
re et sa mère; quatre frères, Ar-
Ca, Roger, Maurice, Marcel; deux
soeurs, Jacqueline et Réjeanne.
Les funérailles ont eu lieu, lun-

di matin, à 7 heures 30, en l'égli-
se St-Réderanteur. M. le curé Car-

rière a chanté le service, avec dia-
cre et sous-diache.

Conduisafent le deuil: le père de
la défunte, M. Victor Millette, ses
frères: Arthur, Maurice, Roger. Mar-
cel Millette; ses oncles, Oscar, El-
zéar, Albert Millette, Osias Dom-
pierre. apoléon Vanasse, Arthur, Jo-
seph , Charles Marleau, Hector Gau-
thier. Alexandre Miron: ses cousins,
Paul-Emile, Auréle éffllette, Zoël

Charron. H. Gauthier, T. Gau-
thier, L. Beaubien, Léopold Mar-
leau, J.-B. Marleau, Albert, Jean-
Paul, Josephat Marlea:!. Raoul, Hen-
ri Armand et Aurèle Ricard, Albert
Godmaire, Hervé Miron.

Il y avait aussi dans le cortège
le député Aimé Quertin, les éche-
vins J. Thivierge et Adélard Beau-
~hamp. Ernest Roy, J. Lafleur. Er-

nest Fournier. R. Roussel, Oscar

Roussel, 8. Hébert, R. Gaudreau,
Jos Amyot. G. Lafleur, L. Dubois, D
Gagnon, P. Légaré. A. Marcil, O.

St-Jean, W. Germain, A. Gauthier,
L. Sayers, R. Galarneau, A. Lavic-
toire. EF. Prudhomme. J. Nerbonne,
L. Dubois, R Hébert, A. Martel,
J.-B. Reny, A. Reny, W. Pigeon,
E. lavigne. O. Raymond, F X.

Laurin, B. Villeneuve, Rolland Bou-
dreau. P Jolicoœeur. L. Dorsenans,
A. Tremblay, R. Laurin, A #yl-
vestre, J. Langlois, W. Fournier, A
Boyer. c* nlusieurs autres.

 

956 familles. Il n'y en & que onze de M rois
‘ {langue anglaise. Le reste est de lan- MB 1avage.

= e française. +. e
La fam:ile remercie bien sincè- |"-4 paroissiens de St-Rédempteur| 304 omnes

rement tous ceux qui lui ont té- |ont eu moins d'enfants en 1932 qu’en A MENT avec
mo:gné leurs sympathles par Visi- 11931, soit 143 contre 173. Par contre, ’
tes. offrandes mortuaires, messages, : t
ou assistance aux funérailes.

 

 

Avis aux Marchands

de Hull
Les membres du Comité

de l'Aide aux Nécessiteux

seront à la disposition des

marchands qui sont dési- ETC.

Préparé par

ROMUALD PICARD
164, Du Pont, Hull Sher. 2048  reux d'obtenir les contrats

de fournisseurs, toute la

journée. jeudi, le 5 janvier.

à 159, rue Principale, Hull. 
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HULLLE SAURAIT
D’ICI À LA FIN DU

JANVIER

AYLMER VEUT
230 DOLLARS
DU PROVINCIAL

 

Le député Guertin dit que
les déficits sont dus à la

surcapitalisation.

À MONTRÉAL
Les plaidoiries le | 4 janvier

Graves allégations.

LES TÉMOINS
La population de Hull saura proe

Eablement vers la fin du mois si la
Compagnie Hull Electric diminuera
la fréquence de son service de tram-
ways. Les plaidoiries relatives à la
demande de la compagnie se feront
à Montréal le 14 janvier à la Com-
mission des Services publics de
Québec, dont M. Adrien Beaudry
est le président. On s'attend à une
ordonnance d'ici la fin de janvier.
La Commission a siégé toute la

journée hier à Hull, Elle & entendu
les témoins et les preuves des deux
rarties en cause. Me J.-W. Ete-
Marie renrésentait la ville Me
Fernand Major occupait pour la
compagnie.
Le principal témoin de la ville

hier après-midi fut le marie Théo
Lambert lui-même. M. Lambert ne
croit pas que la comnagnie soit jus-
tiflable de diminuer la fréquence de
son service, étant donné qu'après

près de deux ans de nézociations de
part et d'autre, les officiers respon-
sables de la Hull Electric ont signé
un contrat en vertu duquel l'horaire
actue! de la circulation des tram-
ways devrait être maintenu. Les
concessions accordées par la ville à
la compagnie, en particulier l’aug-
mentation du tarif (7 sous) mise en
vigueur depuis plus d’un an, sont
une bonne raison pour laquelle la
compagnie devrait honorer sa si-
rnature. Il est possible que les
finances de la compagnie souffrent
quelque peu de la crise actuelle.
Mais comme tous les corps publics,
la Hull Electric ne doit-elle pas
prendre sa part des obligations mo-
roses qui accablent la finance?

M. A. GUERTIN
M. Aimé Guertin, député conser-

vateur de Hull à la législature de

Québec, a affirmé que les déficits de
la compagnie sont attribuabies à la
surcapitalisation. Il a dit égale-
ment que les transactions faites au-
tour de la Hull Electric ont été la
cause d'un profit de $13.750.000. Il
voulut développer cette thèse en dé-
tail mais M. Adrien Beaudry s'y op-
posa disant que la Commission des
Services publics n'est pas chargée
aans la cause en question de déter-
miner s’il y a eu escroqueries de la
part de financiers mais bien de con-
sidérer la demande de la Hull Elec-
tric au point de vue Service public
simplement. Et à ce point de vue
la compagnie a droit à un profit
raisonnable sur son capital physi-

que utile, indépendamment de ce

 

 

AUCUN COMMENTAIRES

 

Les secours directs alloués,
dit-on, ne sont pas assez
considérables.

La ville d’Aylmer recevrs $1.800
en secours directs de la part du
gouvernement. Et, si cette somme
n'est pas suffisgnte. une demande
de fonds plus considérables recevra
un accueil favorable. C'est ce qui a
été annoncé, dans la lecture d'une
lettre. au conseil municipal hier

soir. On décida immédiatement de

A QUEBEC SUR LA
DECISION D’AYLMER
QUEBEC, 4— (P.C.) En l'absence

de l'honorable L.-A. Taschereau qui
pe sera pas de retour avant aujour-
d'hui, les avocats du gouvernements
n'ont pas voulu faire de commen-
taires sur la prétention de la ville
d'Aylmer, Qué. à savoir que l’action
de la Commission municipale de
Québec n'avait pas le droit de dé-
clarer en faillite cette municipalité.

 

 

 

  

  TITPRA FortEA

Prix plus bas que jamais avant

Il y aura foule

Il faudra vous empresser

Venez au magasin aujourd’hui

Les plus grandes aubaines depuis la
fabrication des premières

laveuses électriques

Voyez ces aubaines! Ce sont les prix les plus sen-
sationnels offerts jusqu'ici. Des paiements à
compte et des conditions seront consentis à la con-
venance de tout acheteur. Toutes les Laveuses
démonstratices, laveuses depuis un certain temps
dans le magasin, échangées et rebâties, dans ce
magasin, doivent être vendues toute de suite, sans

 
 

profiter de cette bienveillante vo-
lonté. On priera le gouvernement
d'octroyer $2.500.

Le conseil a appris que, depuis le
15 novembre, près de 81.800 avaient
déjà été dépensés en secours et que,
en conséquence, il faudra d'autre
argent pour janvier.

Le conseil a approuvé hier soir
des commandes d'épiciers au mon-
tant de 81.264,66. Mais on déclara
que la ville n'avait pas reçu toutes
les commandes en secours à venir
jusqu’au 31 décembre.

J.-G. McDermott, secrétaire-tré-
sorier, du comité de l'aide aux né-
céssiteux d'Aylmer, suggéra au con-
seil que les $300, tenus en dépôt par
lui depuis 10 ans et en partie amas-
sés pour secourir les gens d'Aylmer
lors du grand feu, soient remis au
comité de l’aide aux nécessiteux per
une résolution du conseil. I] l’assu-
ra que les cinq autres personnes en
charge de ce fonds, vivant actuelle-
ment, étaient favorables à ce pro-
jet. Le conseil se rendit à cette de-
mande. Les syndics ont remercié.

vins J. Noël et P.-J. Chartrand pour
fixer au 3 et au 18 de chaque mois
le jour de paie municipal. Les em-
ployés de la ville sont, en ce mo-
ment, peyés le ler et le 15 de cha-
que mois.

 

Magasin détruit

à St-Thomas, Ont.

ST-THOMAS, Ont, 4 (P.C.):—
Un feu qui s'est déclaré de bonne
heure ce matin a complètement dé-
truit le magasin Metropolitan et
endommagé cinq autres établisse-
ments commerciaux, par suite de la
fumée et de l'eau d'arrosage. Les
dommages sont supputés à $75,000.
L'incendie commença dans le sous-
sol de l'édifice. d'une source incon-
nue, et s'y répandit partout avant
que les pompiers pussent le con-
trôler après une heure de travail.
Ils ont empêché les flammes d'at-
teindre le voisinage. Une enquête La majorité du conseil n'a pas

approuvé une résolution des éche-
  

Vieux

 

Écoulement de

est en cours pour découvrir la cause
du feu.
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PROCHAINS

Événements
Sous cette rubriqueson! @nnom-
cds les événements prochains tels
que Assemblées, banquets, parties
de cartes, séances, etc. Tarif, 3
sous du mot, Minimum $1.00.

Conseil Central.

I] y à assemblee régulière du Cou-
seil Central des Unions Nationales,
à la Bourse du Travail. Il y aura

présentation des Voeux du Jour de
l'An. Tous les Membres et Délégués
sont priés d'assister. L'assemblée
ouvre à 8.15 heures précises.

Le Secrétaire.

 

 

SEULEMENT
que peut être sa capitalisation. égard à la perte.
M. J.-W. Ste-Marie a opiné que

M. Guertin. par une semblable thè-
se, détruisait l'argumentation que
lui-même, comme avocat de la ville,
s’efforçait de faire. N'oubliez pas,
dit-il au député provincial, que si
vous avez votre mandat comme dé-
puté, j'ai le mien comme conseil
municipal et je ne voudrais pas qu'il
fut dit dans les journaux que j'ai
laissé mon rôle à un autre.
M. Guertin s'est excusé sardoni-

quement de ‘‘gâter la cause de la
ville" mais a voulu en terminant
affirmer que les données qu'il se
proposait de faire connaître n'étaient
pas basés sur de simples rumeurs
mais bien sur des documents offi-
ciels.

(suite à la S5ième page)
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POPULATION
CROISHANTE DE
LA PAROISSE

Les statistiques vitales de

Saint Rédempteur dont

M. l'abbé J. -A. Carriè-
re est curé.

Payez à compte ce que

CR
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Laveuse Beatty Rebâ-

tie à un prix spécial

‘0Pe 2 ce

La population de Bt-Rédempteur DEJ LA

est un peu plus forte en 1932 qu’en

1931. C'est ce que déclarait hier soir

M. le curé J.-A. Carrière. Le rapport

de l'année qui vient de s'écouler

donne 4.822 âmes, dont 3.943 com-
muniants et 1.090 enfants d'école, ou

les candidats à la vie matrimoniale
ont eu anparemment moins peur de
cet état de vie en dépit de la crise.
1932 a compté 30 mariages et 1931,
six de moins.
Moins de personnes également we

sont mortes en 1932 qu'en 1931: 64 45
à comparer à 81. Dans le cimetière 2
de la paroisse, 113 personnes ont été SEIT
inhumées.
M. le curé J.-A. Carrière attribue

la légère auxmentation de la popu-
lation dans sa paroisse au déména-
gement de gens d'Ottawa aul veu-
lent bénéficier des lovers moins
chers à Hull.

remanié

Les usines du monde entier
concentrent leurs efforts pour
vous rendre plus agréable et
plus facile la vie de chaque

E
r
L
E
A

r
y

OTTAWA    
’ 9

jour. Lisez lez annonces.

Conditions pour convenir à tous — Pas
d'intérêt ajouté
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vous désirez —

Excellente valeur. La-
veuse toute métallique

96, rue Bank
113, rue Wellington. près Preston

Tél: Sher. 4468

$109
Vous épargnez $30 sur cette laveu-

se. Cuve toute métallique. Essoreuse

$16
Voici un rabais de prix draconien.
Vous épargnera tout le dur la beur
du jour du lavage. Vous assure des
heures supplémentaires de loisir,
Economisez — ayez cette laveuse
dans votre foyer au prochain jour
du lavage.

ghEh

Hd

 

  

$39
Cuve réguliè-

 

SEULEMENT

$24
Laveuse Cata-

Voir page 5
 

   

coulement|
Achetez une Laveuse Rebatie et
Epargnez sur vos Factures de Lavage LAVEUSES

REBATIES
_ BEATTY

Prix $16 et plus !

 

SEULEMENT

$89
Modèle Beatty

automatique. Lave le linge plus vi- re. Une allé- rebAti. Paratt
te et plus proprement. Une alléchan- chante épar- comme neuve.
te aubaine pour l'ache.eur économe. gne. Achetez Conditions fa-

Voyez-la aujourd'hui. maintenant. ciles.

 

SEULEMENT

$49
Laveuse Beat

 

° ract Beatty. ty, Parfait or-
Cuve de cui- dre. Alléchan-
vre. te valeur,

Une autre laveuse & prix de grande
aubaine. D'une splendide apparence,
construction robuste et en bon état.
Fonctionne comme une machine neu-
ve. Un sacrifice à ce bas prix. Télé-

phonez maintenant.

$29 SEULEMENT SEULEMENT

Une véritable aubaine. Juste ce que 19
vous désirez pour chasser la fatigue
du jour du lavage. Paiement à comp- Prix réduit
te et conditions très avantageuses. White Cap spécial Cuve
Si bas que vous ne Yous en aperce- Beatty. lave à bois robus
crez très peu. Informez-vous main- proprement. te.
tenant.

3 -

161, RUE DU PONT
Tél: Sher. 368HULL
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NOUVELLES de HULL'Onaccuse la ville Carnet

 

MOIS DE
(suite de la 4ième page)
 

DANS LA MATINEE
Au cours de la matinée, la Com-

mission entendit MM. Lucien Mas-
sé, comptable-vérificateur munici-
pal, Edgar Bédard, évaluateur mu-
nicipal, Claude Ralph, ingénieur ci-
vil de la Gatineau Power, Alf. Gale,
gérant de la Hull Electric.
M. Massé affirma que si la Hull

Electric n'avait pas vendu son ré-
seau de distribution d'énergie pour
Ia somme de $500,000 en 1927, elle
n'aurait pas aujourd'hui à s'imposer
une dépense annuelle de $32,000 en
intérêts pour acheter de l'énergie de
la Gatineau Power. Par suite, elle
n'aurait pas le déficit qu'elle invo-
que pour obtenir une diminution de
la fréquence de son service de tram-
ways.
M. Edgar Bédard évalue à $1,266,-

000 la Hull Electric. Son évaluation
diffère quelque peu de celle de l'in-
génieur Ralph qui cote la Hull Elec-
tric à $1,292,000. Il n'y a pas eu de
discussion fondamentale & ce sujet.

LES ECHEVINS
Le premier témoin à la séance de

l'après-midi hler fut M. Philéas For-
tin, ancien échevin de Val-Tétreau.
«| fut suivi de l'échevin actuel! de
Val-Tétreau, M. F. Tremblay. Les
deux s'opposent énergiquement à ce
que le service d'autobus de lz com-
pagnie soit supprimé à Val-Tétreau.
Ils représentent quel inconvénient
pareille suppression entralnerait
pour la population qui a toujours
été bonne cliente de la compagnie.
Ils pensent que la Hull Electric
pourrait maintenir ce service.
A ce point, M. Adrien Beaudry

soulève la question du monopole que
la Cie Ottawa Electric exerce sur
le transport. On sait que les autobus
de la Gatinean Bus faisant le ser-
vice de Val-Tétreau opèrent jus-
qu'au terminus d'Ottawa per une
crtaine tolérance de l'Ottawa Flec-
tric. Un autobus qui part du ter-
minus d'Ottawa ne peut prendre ou
laisser descendre de clients dans
Ottawa ou Hull. Or Val-Tétreay est
dans les limites de Hull, M. Trem-
blay pense qu'on pourrait trés faci-
lement s'entendre avec l'Ottawa
Electric pour obtenir l'autorisation
de continuer le service d'autobus ac-
tuel, en vertu de Ia tolérance habi-
tuelle. M. Beaudry se demande si la
Cie Ottawa Electric serait prête à
montrer pareille tolérance. Ii fait
observer la difficulter pour la Com-
mission de réglementer sur ce
point.

SURCAPITALISATION?
M. Aimé Guertin, député conser-

vateur de Hull, appule les deman-
des de MM. Fortin et Tremblay, Il
dit que malgré la demande faite à
plusieurs reprises depuis 1924 ou
1925, la compagnie Hull Electric a
refusé de faire un arrét à “Rock
Cut” dans Val-Tétreau. Or, cet ar-
Têt aurait certainement accommodé
un grand nombre de personnes.
M. Guertin affirme que les dé-

ficits allégués par las compagnie
pour obtenir une restriction de ser-
vice sont dus à la surcapitalisation.
M. Beaudry fait observer que la

surcapitalisation n'entre pas en li-
gne de compte dans la cause. Il n'y
a que le capital physique utile qui
doive compter. Et sur cette valeur
une compagnie a droit à un profit
raisonnable. M. Guertin répond qu'il
conteste même la valeur prétendue
utile de la Hull Electric. I1 affirme
que la Hull Electric a été la causc
d'un bénéfice de $13,750,000.
M. Beaudry interrompt pour di-

re que la Commission n'est pas
chargée de faire la cause “de ce que
les financiers de cette oompagnie
ont pu faire de croche".

M. Guertin réitère qu'il avait de
graves allégations à faire contre la
compagnie et ses chefs.

M. Beaudry dit: Nous ne sommes
pas ici pour faire de la politique, M.
Guertin.

L'avocat de la ville, J-W. Bte-
Marie, affirme que la thèse de M.
Guertin nuit à l'argumentation qu'il
s'efforce de faire lul-méme. Vous
avez votre mandat comme député
et j'ai le mien comme avocat de la
ville, dit-il. Je ne veux pas qu'il soit
dit dans les journaux que j'ai lais-
sé mon rôle A un autre.
M. Guertin dit qu’il regrette de

“gâter la cause de le ville".
M. Beaudry affirme que son rôle

est de fixer la valeur du service
rendu et non pas d'agir en justi-
cier.

M. Guertin tient à faire savoir
que ce qu'il voulait prouver n'était
pas basé sur des rumeurs mais sur
des documents officiels, entre autres
les prospectus de la Hull Electric.

M. G. BILODEAU
M. Georges Bilodeau, échevin,

s'oppose à ce que le service de 6
minutes à Wrightville entre midi et
2 heures soit changé en un service
de 10 minutes. Il allègue ineffica-

mrEE

“Jemangeetdors
bien maintenant”
Recommande le Composé
Végétal de Lydia E. Pinkham

aux Femmes Faibles

 

rénéral, et m'a fortifiée. Mes nerfs sont
mieux et je suis en forme. Je mange et
dors bien. Contente de recommander
ce remède aux autres femmes.''—

Macs Marine Sauve, Cauma Si,
Martiatowa, Ontario.

*
_

HULLLE SAURAIT
D’ICI À LA FIN DU

JANVIER
cité de la gérance de la compagnie
relativement à la ligne de ceintu-
re.
—Vous êtes du même avis que

moi, en d'autres termes, dit M.
Beaudry. Vous croyez qu'en temps
de crise, les grands hommes qui ad-
ministrent les chemins de fer sont
aussi petits que nous autres.
M. Bilodeau suggère que sur la li-

gne de ceinture, les tramways ne
circulent que dans une direction, ce
aui donnerait un service de dix mi-
nutes. Il fait observer que le ralen-
tissement du service du tramway
porterait plusieurs personnes à
marcher ou à prendre le taxi.
M. Fernand Major demande si, en

faisant circuler les tramways dans
tne seule direction sur le service
de ceinture, les gens seraient mieux
partagés. Par exemple, si l'on va
vers le sud, les gens qui demeurent
du côté nord devront faire tout le
tour du réseau avant de se rendre
où 1ls veulent. M. Bilodeau réplique
Qu'il croit que le service, même en
ce cas, serait plus rapide.

M. E. LARAMEE
M. Edmond Laramée, échevin,

parle en faveur du maintien du ser-
vice dans Wrightville, II dit que de
30 à 40 familles ont quitté la pa-
roisse à cause du défaut de service
régulier. I ne voit pas comment les
gens de Wrightville qui travaillent
à Ottawa vont pouvoir, avec un
service de 10 minutes, venir diner
et retourner dans une heure comme
plusieurs doivent le faire. Il
croyait qu'après un an et demi de
pourparlers pour obtenir la signatu-
re d'un contrat, on en avait fini
avec cette affaire. Il pense que le
tarif trop élevé est la cause par-
tielle du déficit. Si le service est
moins fréquent, il va sans dire que
le nombre de voyageurs diminuera.
Quant au service actuel, il pourrait
être régularisé de façon à ce qu'on
ne voit pas trois tramways de suite
à un point et que par ailleurs on
dotve attendre de quinze à vingt
minutes pour en prendre un.

LE MAIRE

 

LON SOUMET
DES MESURES

D'ÉCONOMIE

 

Au conseil hier soir. Même
des employés temporai-
res vont être congédiés.

LES TÉLÉPHONES
La première réunion régulière du

conseil pour 1933, tenue hier soir, a
été paisible et moins prolongée que
d'habitude. Elle a cependant été
marquée par des propositions d'’é-
conomie remises à plus tard pour
étude plus approfondi. I] a été dé-
cidé cependant que le département
de l'ingénieur devra se défaire im-
médiatement de tous ses employés
temporaires, les permanents devant

être en nombre suffisant pour faire
le travail courant.

Il à été proposé que la ville ne
paye plus à l'avenir les téléphones
installés dans les résidences privées
de certains de ses officiers et em-
ployés. Mais la décision a aussi été
différée, pour plus sérieuse cons-
dération. On n'a pas adopté une
motion demandant d'employer l’ex-
policier Pelletier comme surveillant
et percepteur au marché.
Tout cela dans le but d'économiser,

en présence des dépenses considéra-
bles encourues pour secourir les né-
cessiteux et du lourd déficit qui at-
tend la ville à la fin de l'année
administrative 1932-1933.
Une résolution a été adoptée pour

faire pression sur la Canadian In-
ternational Paper afin qu'elle em-

ploye un nombre raisonnable de nos
compatriotes dans ses bureaux ad-
ministratifs.

RAPPORTS

Dans un rapport, l'ingénieur de ta
ville, M. Lanctôt, apprend que les
travaux de réparation au générateur
de l'usine électrique vont coûter plus
cher que présimé. C'est qu'on a
constaté des dommages imprévisibles
au début.
L'avocat du conseil, Me J.-W. Ste-

Ie maitre Théo. Lambert appule
les réclamations des échevins qui
l'ont précédé. Pendant près de deux
ans, dit-il, le conseil de ville
Hull a siégé très souvent pour en

omis avec la com-
pagnle. Toutes choses ont été soi-
gneusement pesées. Nous avons con-
sidéré et le point de vue finance et
celui de service. Les concessions que
nous avons accordées à
Electric, particulièrement le tarif de
7 sous que nous payons depuis au

venir à un Co

delà d'un an font que
eroyons pas la demande de la com-
pagnie justifiable. Ses officiers res-
ponsables ont accepté un contrat et
maintenant ils en veulent Ia modifi-|
cation. Si la compagnie souffre fi-
nancièrement elle devrait porter sa
part de la crise comme tout le mon-
de.
Les réclamations faites pour le

maintien des autobus à Val-Tétreau
sont absolument justes.

Ici, M. Beaudry fait observer que
les rapports de la compagnie dé-
montrent que le nombre de voya-
geurs par autobus à Val-Tétreau
pour une certaine période n'est que
de 2 & 6, y compris les permis de
circuler. M. Demers, de la Gatineau
Bus, témoigne relativement à ces
rapports qui ont été soumis au
préalable & la Commission des Ser-
vices publics.

Aprés quelque discussion,
Beaudry demande aux avocats pour
combien d'heures chacun ont-ils à

 
parler sur la question.
“Je pourrais bien dire jusqu'à deux

heures”, dit Me Ste-Marie.
“Mot aussi” dit Me Major.
M. Beaudry invite les conseils A

plaider à Montréal le 14 janvier. La
Commission lève sa séance à cing
heures, aprés avoir siégé deux heu-
res dans la matinée et deux heures
et demie dans l'après-midi, au Pa-
lais de Justice.

ILS DEMANDENT
DE LA VIANDE ..

(suite de la 1ière page)

du lourd travail qu'on exige d'eux.
Aujourd'hui il n'y a que les hom-

mes affectés aux besognes d'entre-
tien, au nombre d'environ 80, qui
sont allés à leur tâche. Les autres
sont olsifs, attendant ce qui va se
produire.
Le brigadier général C.-P. Cons-

tantine, officier en charge du dis-
trict militaire no 6, s'est mis en re-
lation avec les autorités fédérales
dont il relève. Il à déclaré ne pou-
voir faire aucun changement de son
propre chef.
Les hommes ne manifestent au-

cune intention de créer du désordre,
mais la police se tient prête à cou-
rir à la citadelle. Ils reçoivent 20
sous par jour, en plus du vivre et
du couvert. Ils sont astreints aux
lois de secours aux chômeurs. On
les employe à restaurer la citadelle,
que l'on veut préserver comme site
historique.
Mardi, le menu était le suivant:

déjeuner: bacon, patates, pain, beur-
re et thé: diner: rot! de boeuf, pa-
tates, carottes ou navets, pain, thé:
souper: hachis, pain, beure, froma-
ge, thé.

PAS DE RAPPORT
Le Département de la Défense

nationale d'Ottawa n'avait reçu au-
jourd'hui aucun rapport du briga-
dier C.-F. Constantine. commandant
militaire du district no 6, A Halifax,
relativement à la grève de 300 hom-
mes employés aux réparations de la
citadelle. Des dépêches de Halifax
disaient que ces hommes étaient:
mécontents de leurs rations et refu-
salent d'aller à l'ouvrage.
Ces 300 personnes sont une partie

des quelque 2,000 chômeurs céliba-
taires recrutés par le gouvernement
fédéral! pour faire des travaux de
défense nationale dans le Canada.
C'est la part du gouvernement dans
l'oeuvre de soulagement du chéma-
ge. A Halifax et A Québec on res-
taure les citadelles, mais ailleurs
lee hommes sont employés À prépa-
rer des champs d'atterrissage d'ur-
gence. On établit 77 de ces champs
d'un bout à l'autre du pays.

Les hommes reçoivent 20 sous per
Jour, sont nourris, logés et vêtus.

 

 

 

 
a aH

mage.

adoptée

Marie, a fait rapport sur les récla-
mations des propriétaires riverains
des rues Rouville, Charievoix et
Verdun, à propos du coût de leurs
égouts, qui a été plus élevé que sur
les vues avoisinantes. Les intéressées
demandent une réduction. M. Ste-
Marie dit que le conseil ne peut
légalement faire aucune remise. Seu-
lement, s'il reste une balance d'ar-
gent dans le règlement, autorisant
les travaux, le conseil peut en faire
bénéficier les propriétaires en cau-
se, avec la permission du ministe-
re des Affaires municipales de Que-
bec, Une motion des échevins Beau-
champ et Thivierge demande un
rapport du trésorier Raymond, afin
de savoir s’il existe une telle Da-
lance.
Les échevins Larose et Boucher

ont fait adopter une résolution de
la Ligue des Intérêts nationaux, de-
mandant instamment à la Canadian
International Paper. qui a toutes ses
propriétés dans Québec et a obtenu
de la province de grands avanta-
ges, d'employer une proportion con-

forme de Canadiens français dans
ses bureaux administratifs. On y
rappelle que la Compagnie compte

environ 20.000 clients presque tous
Canadiens français et que trois des

nôtres seulement travaillent dans ses
bureaux.
Copie de la résolution sera en-

-|voyée au premier ministre Tasche-
reau et au député de Hull, à Qué-
bec, M. A. Guertin.
Sur proposition des échevins La-

verdure et Laramée, le consell de-
mande au comité nrovincia! du chô-

l'autorisation de dépenser
$30.000 en janvier, pour secours di-
rects, somme qui sera nécessaire
selon les prévisions. On soutient ac-
tuellement 1639 chefs de familles
ayant 6760 dépendants et 165 per-
sonnes vivant seules.
Sur proposition des échevins Pel-

letier et Boucher, des sympathies
ont été votées à la famille Rossi-
gnol & l’occasion du décès récent
de l'ex-policier Paul Rossignol.
Les échevins Morin et Barrette

ont proposé d'engager l'ex-policier
Georges Pelletier pour recueillir les
honoraires des vendeurs sur le mar-
ché local et voir au bon ordre.
L'engagement serait pour cing mois,
À raison du salaire global de $129.
Le maire Lambert & rapporté le

déficit à date de $31.000, dû aux se-
cours directs. et la nécessité de con-
tracter le moins de dépenses possi-
ble.
La résolution sera inacrite dans les

minutes, quoiqu'elle n'ait pas éte

LES TELEPHONES
Les échevins Morin et Tremblay

ont proposé de ne plus payer, à
partir du ler février, les télépho-
nes fonctionnant aux frais de la
ville, dans les résidences privées de
certains officiers et employés et de
faire contrôler par le trésorier les
appels de longue distance faits pour
Is ville. I1 s'agit d'une mesure d'é-
conomie, par suite des montants
considérables qu'exigent les secours
aux nécessiteux, et de la situation
financière déficitaire de la ville.
Les proposeurs font exception pour

les chefs de police et des pompiers.
L'échevin Bilodeau a demandé

d'étudier plus attentivement la ma-
titre. afin de ne pas décider à l’ar-
bitraire. L'échevin Laramée a par-
16 dans le même sens et avait préa-
lablement prié d'indiquer quels té-
Jéphones retrancher. Le maire Lam-
bert croit aussi qu'il faut s'enquértr
davantage,
l'importance de l'épargne à faire
tout en voyant à ne pas nuire au
bon fonctionnement des départe-
ments municipaux.

se rendre compte de

L'échevin Morin a dit que le gou-
vernement, dont il est employé. l'o-
blige & avoir le téléphone et à le
payer lui-même. I ne vise aucun of-
ficler de la ville en particulier et
croft que chacun peut consentir un
tel sacrifice en ces temps difficiles.

et le secondeur ontLe proposeur
accepté de remettre l'étude de l'af-
faire.
Sur motion des échevins Desjar-

dins et Bilodeau, on informers la
Chambre de Comunerce, qu'un com!
té échevinal est à étudier un pro-
set de règlement concernant l'ins-

+————>—
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Deux citoyens poursuivent
la municipalité pour les
conditions au lac Min-
now.

EN COUR

Les parties demanderesses
réclament respective-
ment $1.900 et $1.561.

Me J.-NOËL BEAUCHAMP

M. Eusèbe Carbonneau, 16, rue
Carillon, et M. Arthur Ouellette, 36,
rue Taché, poursuivent la ville de
Hull respectivement pour $1.561 et
$1.900 en compensation des dom-
mages qu'ils ont encourus à cause
de ce qu’ils appellent les conditions
insanitaires et nuisibles du dépotoir
de la municipalité au lac Minnow.
Les deux parties demanderesses ont
des propriétés adjacentes à cet en-
droit aux nos 290-291-294 du cadas-
tre, quartier no 2. Me J.-Noël Beau-
champ, C. R,, a intenté, au nom de
ces deux propriétaires, des procé-
dures en cour supérieure de Hull.
Dans les actes de poursuite, les

deux demandeurs énumèrent les
raisons de leur attitude.
Le lac Minnow, disent-ils, est une

excavation marécageuse que la ville
tente de combler avec des déchets.
La ville a permis au public de les
y jeter. Elle s'est servie elle-même
de l'endroit comme dépotoir.
Les vidanges, continuent-ils, sont

déposées par tas espacés et les em-
ployés de la ville procédent ensuite
au nivellement du terrain.
Parmi les matières apportées, di-

sent les deux plaignants, 1l yen a
d’animales et de végétales. Il s'exha-
le de là des odeurs nauséabondes et
pestiférentes, sujets à transporter
dans l'air des germes de maladie.
Mouches, insectes et vermine, en
nombre incalculable font de ces dé-
tritus leurs délices.
D'après ces deux citoyens, il ré-

sulte de ces conditions que le voi-
sinage du lac Minnow a été incom-
mode, non seulement pour Jeurs fa-
milles, mais encore pour leurs loca-
taires. En outre de la menace pour
la santé des familles en bordure de
ce dépotoir, ils affirment que ce
voisinage leur a causé des domma-
ges matériels, par exemple, leur em-
péchant de louer leurs logements.
Tous deux ajoutent que, en plu-

sieurs occasions, ils ont porté plain-
te à la ville sans aucun résultat. La
municipalité s'est toujours servi de
l'endroit comme d’un dépotoir et
n'a pas pris les moyens de corriger
l’état de choses existant au lac
Minnow, disent-ils.

 

tion de la ville, les deux propriétai-
res en question ont décidé de pour-
suivre en cour supérieure la muni-
cipalité de Hull.
M. Eusèbe Carbonneau exige

$1.561: $361 pour loyer perdu, $1.000
pour dommages par perte de la plel-
ne jouissance de ses propriétés, $200
pour déboursés en frais d'experts.
M. Arthur Ouelette réclame $1.900:

$200 pour perte d'une culture agri-
cole, $500 pour perte de loyer, $200
en frais d'experts, $1.000 en domma-
ges pour perte de la pleine jouis-
sance de ses propriétés.

M. J. J. McVeigh

choisi échevin.….
(suite de la 1ère page)

LES VEKIFICATEURS
Le Conseil a maintenu en fonc-

tions pour un autre terme les vé-
rificateurs de la maison Steele,
Milne et Cle. Le Bureau des Com-
missaires, par 3 voix a 2, recom-
mandait que la maison Crawley
soit choisie: c'est elle que l'on avait
engagée lors des scandales dans
l'administration financière de la
corporation. MM. Allen et Char-
pentier s'opposaient à cette recom-
mandation. Le maire dit que l'an
dernier, la maison Stele et Milne
avait fait le travail pour $11.000,
lorsque ls maison Crawley en de-
mandait $12.500. EQt-on engagé
setie-ct 812.500, elle demande-

pro ement le mê -tant cette année. me mon
M. Charpentier favorise Steele etMilne parce qu'ils ont donné en-tière satisfcation en 1932 D'ail-ours, (et, la maison Crawley a

plus que saiea part de la besogne

AMENDEMENT ADOPTE
M. Dunbar, interrogé par M. Ed.McVeigh, expliqua qu'il favorisaitun changement, pour la bonne rai-son que la maison Milne et Steelefait la vérification des livres de lacompagnie des tramways et 1! necroit pas sage d'employer les mêmesvérificateurs qu'une compagnie aveclaquelle la corporation est forcéede négocier une nouvelle entente.Cela n'a rien à faire à la situa-tion”. fit M. Charpentier.
MM. Bélanger et Marshall

 

 

posérent alors en amendement queuela maison Milne et Steele soitmaintenue en fonctions et l'a, -dement fut adopté par 17 voixà3
our: Aileri, Charpentier, Band,

Bangs, Bélanger, Bordeleau,
Jardins, Forward, Lacasse, MacDo-
nald, Marshall, McVeigh, Mercier.Pushman, Reid, Shipman et Sloan,

Contre: Dunbar, Geldert, LewisHamilton, Marsden, McNabb, Pi.nard et Weich, 8. A
Le nouvel échevin J.-J. McVeigh

n'avait pas encore été assermenté
lorsque ce vote fut pris.

À gazoline. Le Chambre a demandé
un tel règlement.
Les échevins Laverdure et Peîte-

tier ont proposé de congédier tous
les employés temporaires du dépar-
tement de l'ingénieur, quitte à oc
dernier de faire une demande au
conseil chaque fois qu'il aura De.
soin d'hommes additionneis. Il s'a-
git encore ic! d'une mesure d'éco-
nomie. Le maire craint que cia
amène des conséquences fort en-
nuyeuses, en certains cas. La motion 

tallation et l'inspection des réservoirs à été tout de même adoptée.

oo

Devant ce qu'ils appellent l'inac-|

Mme À. Boucher

décédée ce matin

LE POMPIER ALBERT BOUCHER,
DU POSTE NO 3, EST DANS
LE DEUIL.

Mme Albert Boucher, femme du
pompier Albert Boucher, du poste no
8, est décédée ce matin, à 2 h.
30. après deux jours de maladie.
Elie étuit âgée de 40 ans.
Née Emilia Bray, elle était nati-

ve de la Pointe-Gatineau. Lui sur-
vivent son mari, quatre enfants,
Jeanne d'Arc, Jean-Louis, Hélène
et Denise; son père, Hilaire Bray,
sa mère née Armina Chartier; trois
soeurs, Laurenza, Bibiane et Yvonne,

de la Pointe-Gatineau, Léodore, de
New-York; ses belles-soeurs, Cle-
mentine Boucher, Mme Vve Hono-
ré Tessier, Mme Alexis Boucher,
Mme Alfred Boucher, de Montréal,
Mme Armand Leduc, de Montréal;
ses beaux-fréres, Alexis, Wilfrid,
Octave et Alfred Boucher ainsi que
M. Armand Leduc; ses oncles, AI-
fred Daoust, Alfred Desjardins, Ot-

tawa, Louis Daoust, Montréal, Jo-
seph Daoust, Montréal, Olivier Bray,
Ottawa, D. Bray, Albert Boucher,
Félix Boucher.
Les funérailles auront lieu same-

di matin, à 8 h. en l’église Notre-
Dame. Mme Boucher résidait à 148
rue Champlain.
rer

Funérailles de

Mlle M. Lapointe

Mardi, le 3 janvier, eut lieu en
l'église Notre-Dame de Hull, les fu-
nérailles de Mlle Malvina Lapoin-

te, décédée le ler janvier à 1'ho-
pital Général. Fille était âgée de 59
ans et 6 mois. Elle laisse dans
le deuil une soeur Mme Joseph
Morest, ginsi que plusieurs neveux

et nièces.
—_——

Accident d’auto

Une machine conduite par Hec-
tor Beauchamp, 228, rue Maison-
neuve, a frappé dimanche après-
midi, angle des rues St-Bernard et
Kent un taxi de Fred Diotte, 56.
rue St-Jean-Bapliste, et conduit par
Henri Poitras, 25%, rue Laurier.
L’auto de Beauchamp, d'après Poi-
tras, est allée ensuite frapper une
autre machine. Les dommages sont
évalués à une cinquantaine de dol-
lars.

L’ATLANTIQUE
PREND FEU. ..
(suite de la lidre page)

voyage en mai 1932. I1 y eut de
nombreuses pertes de vies.
On rapporte que J’équipage de

l'Atlantique descendit dans les cha-
loupes & six heures ce matin. On

est d’avis que le feu éclata dans la
cabine de radio, causé probablement'
par un court-circuit, parce que l'A-
tlantique n'envoya pas de signaux de
détresse.
Le vaisseau fut construit à St-

Nazaire pour faire le service entre
la France et les ports du Brésil et
de Le Plata. Il pouvait accommoder
1234 passagers.

ALMA EN DETRESSE
MARSEILLES, France, 4. (P.A)

— Le poste de TS.F., de cette ville
a intercepté un message à l'effet
que le vapeur grec Alma était en
détresse à 26.6 degrés est et à 36.
48 degrés nord près de l'Île Tene-
dos dans l'Archipel.
NITON,ile de Wright, 4. (P.A)—

Le vapeur allemand rapporte que

l'Atlantique, paquebot qui prit feu
ce matin dans la Manche, avait un
équipage de 260 membres dont 80
avaient été transferrés au Ruhr.
Le vapeur anglais Ford Castle, qui

se trouvait à un quart de mille,
s’est rendu d'urgence à l'aide du

vaisseau incendié.
HAMBOURG,Allemagne, 4. (P.A)

—Un message reçu du vapeur alle-

mand Ruhr dit qu'il a rescapé 80
membres de l'équipage du paquebot
français L'Atlantique, qui prit feu

 

 

 

 

 

de tenir un dépotoirMondain
nuisible et malsain

 

leurs Excellences le Gouverneur
général et la Comtesse de Bessbo-
rough tiendront le 10 février pro-
chain la réception officielle qui a
lieu d'habitude au début de la Ses-
sion.

e ® e

Mademoiselle Claire Duranleau,
file de l'honorable Alfred Duran-
leau, ministre de la marine, et de
Madame Duran'eau, est retournée à
Montréal après avoir passé à
week-end du Jour de l'An à Otta-
wa.

° e e

M. Robert Wodehouse, fils du Dr
et Madame R.-E. Wodehouse de
Rockcliffe, est retourné au Trinity
College après avoir passé les fêtes
A Ottawa.

M et Madame Robert Gauthier
sont retournés à Windsor après
avoir passé le temps des fêtes chez
leurs parents, le Dr et Madame L-
P. Gauthier.

° ° e

Me Gaston Vincent, Madame
Vinoent et leurs deux enfants, ainsi
que Mile Marie-Antoinette Gau-
thier sant retournés a Kapuskasing.

e e e

M. Charles-Eugène Gauthler, étu-
ciant à l’Université Queen's, est re-

tourné à Kingston.
e +

LORD CURZON
Le lundi, 9 janvier, le Marquis de

Zetland parlera de ‘Lord Curzon:
the Man and the Statesman” a
l'Ottawa Women's Canadian Club,
au Chateau Laurier. C'est ce que
Madame Wilson, présidente du club,
annonçait hier à une réunion des
directrices du club. La conférence
de M. Wesley Frost, consul général
des Etats-Unis à Montréal, a dû
être remise au 4 février. Il traitera
de quelques aspects du problème
démographique.

e ® e

Le club a droit à un quatrième
délégué aux réunions du conseil lo-
cal des femmes. Madame C.-H.

Thorburn & été le choix unanime.
Il y aura déjeuner en l'honneur de
Miss Winnifred Kydd le 19 janvier.
Des voeux de Noël ont été reçus des
clubs-frères de Saint-Jean. St. Ste-
phens, Toronto et Québec. Mlle
Ellenor Cook, interprète du folklore,
chantera le mardi, 14 mars, au
profit des pauvres.

[J *

Madame Wilson fit rapport de sa
visite au bureau de poste durant la
ia corvée annuelle de la Noël. Ma-
dame Minnes, trésori¢re du club,
rapporte 671 membres en règle.

° . ®

Samedi soir avait lieu une récep-
tion intime chez M. et Mme Vernon
Kipp à l'occasion du retour de notre
distingué confrère de ses vacances
aux Bermudes.

e + |J

M. Lionel Baril a passé la féte de
l'An Neuf à Montréal.
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Le gala annuel des
petits au Gatineau

Countryclub, Hull
Les orphelins de l’orphelinat Saint-Joseph sont reçus

chez monsieur et madame Aubry, au
‘ ‘GatineauCountryClub”.

 

C'est à une heure que s'effectua
le départ de 27 automobiles con-
duisant les orphelins à la spacieu-
se demeure de Monsieur Aubry.

Voilà le congé par excellence!
Tout se prête à nous réjouir. L'hos-
pitalité est royale! Dans la grande
salle, décorée des couleurs noëliistes,
les tables dressées avec art, atten-
dent les gourmets.
Un orchestre. composé d'artistes

de choix, ravit nos areilles. Puis nous
sommes à l'honneur. Les toutes pe-
tites chantent avec entrain leur bal-
lade de Noël. Les garçons, à leur
tour, savent amuser leur auditoire
par leurs ehants, leurs récitations
et leurs jeux.

‘Trois jeunes Montréalais rivalisent
dans la danse avec un intéressant
négrillon. Puis l'orchestre invite tout
le monde à la marche. Deux par
deux, quatre par quatre, au pas
rythmé, nous parcourions l'immense
salle qui retentit de nos rires et de
nos joyeux ébats, quand de bons
messieurs, intermédiaires de nos
distingués bienfaiteurs, les bras
chargés de flutes et de ballons nous
combient de gêteries.
Mais chut! C'est une petite fille,

qui prend la parole; elle se fait l'in-
termédiaire de nos sentiments. Ecou-
tez-la: sa diction est parfaite:
Monsieur ie Bienfaiteur et
Madame la Bienfaitrice,
Ecoutez le gazouillis des petites

voix enfantines qui, après avotr joul
de votre chaude hospitalité, et béné-

ficié de vos largesses murmure avec
leur cordial merci, leurs voeux de
bonheur et de prospérité.
Vous n’ignorez pas que notre con-

gé, ict, une fois l'an, est le plus beau
des plus beaux, et qu'une salve
d'applaudissements accueille tou-
Jeurs la bonne nouvelle.

Venir chez Monsieur et Madame
Aubry, cest venir un peu ‘ches
nous”, puisque. cher Bienfaiteur et
chère bienfaitrice, vous nous ous
vrez bien larges les portes de votre
magnifique château et celles de vos
tre coeur.

Aussi, la reconnaissance étreing
nos âmes, et de vous remercier come
me vous le méritez et comme nous le
voudrions, c'est impossible, i! nous
faudrait la voix des anges et la plu-

me du poète. L'une et l'autre nous
font défaut; dans notre impuissane
ce, nous nous tournons du côté du
ciel.
On dit que la prière des petits en-

fants est très agréable au bon Dieu,
et que s'etant fait lui-même tout
petit comme nous, il se penche sur
l'enfance, la regarde avec amour et
ne sait rien lui refuser.

Alors, tous, nous demandons à
I'Emmanuel de vous combler de
joie, de santé et de bonheur. Qull
vous conserve longtemps à l'affec-
don des petits orphelins: nous le
prions d'éloigner de votre route,
toute aspérité. Oh! out! qu’un ciel
serein et sans nuage plane sur les
365 jours de l'an nouveau et qu'il
comble tous vos désirs!
Ce sont les voeux que nous dépo-

sons dans la crèche de Jésus, le
priant de les exaucer. Par là, I] com-
blera de joie les orphelins recon-

naissants de l'orphelinat St-Joseph,
Tout le personnel religieux de

l'Orphelinat s'unit aux enfants fa-
vorisés pour remercier les généreux
bienfaiteurs, M. et Mme Aubry, aine
si que les complaisants automobi-
listes qui ont bien voulu conduire
maîtresses et élèves au château
d'amusements.

UNE ORPHELINE.

RIPON, Que.

29 déc. 1932
Ls mort a de nouveau fait une

nouvelle victime la semaine dernid-
re en enlevant à l'affection des siens
Mme Télesphore Sabourin, née Cla-
risse Deschâtelets. La sépulture eut
leu le 19 dernier.
Le 28 courant a eu lieu le maria-

ge de Adélard Grosleau, fils de M.
William Grosieau, à Mile Jeanne
Jeanrie, fille de M. Donat Jeanrie.
La bénédiction nuptiale leur fut
donnée par le curé Major. Il y eut
réception chez M. Grosleau, le midi,
et chez M. Jeanrie, le soir.

M. Rolland Sabourin, de Québec,  
M. Raymond Séguin, étudiant à

l'Université d'Ottawa, et M. Henri
Desjardins, du Séininaire d'Ottawa,
sont en vacances dans leurs famile
les.

Mlle Marie-Rose Mantha, de Chés
néville, est chez sa mêre, Mme A-
dolphe Sabourin.

La température pluvieuse que nous
avons depuis quelque temps a un
peu gâté les plaisirs de Noël. Tout
de même plusieurs ont commencé à
donner les soupers traditionnels de
famille, avec veiliée qui se prolon-

ge à une heure assez avancée de
1a nuit.

La grippe, quoique pas enoore très
mauvaise, a fait son apparition dans

passe le jour de I'An dans sa famil- [notre localité. Plusieurs personnes
le.
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  aujourd'hui dans la Manche près de

Cherbourg. |
—_—

RIVER VALLEY, ONT. |
26 décembre. |

Landi prochain aura lieu Je ma-
riage de M. Coride Gauthier à Mlle
Bertha Bertrand. La grippe cet au-;
tomne a été assez malfaisante. Elle
A atteint des familles entières.
Mme Joseph Ladouceur est de re-,

tour chez elle après avoir subi une
opération & l'hôpital Brébeuf, à,
Sturgeon Falls,
Miles Laudia et Lucille Cayen!

sont revenues rapidement de la
grippe, aprés avoir passé quelque

temps à l'hôpital Brébeuf de Stur-
geon Falls.
M. Florent Goulard est arrivé chez.

lui après avoi passé quelque semai- |
nes dans le Nord. |
Les étudiants de l'école Modèle de,

Sturgeon Falls sont arrivées pour;
les vacances de Noél: Milles Dolorés |
Descoteaux. Laurette Giroux, Ar-|
mande Cayen, Marie-Ange Ladou- |
ceur. |

RHUME JUSQU’A
REBELLE SON CONSEIL
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Rhumes Vite Soulagés
M contractis fariement des viames

— ot is dura.cot jongiem;s — ‘à
ce Qqu'elie eût proposé l'usege aii
biettes NR. Il prend rarement le rhume
maintenant et l'arrête vite lorsqu'il ie ‘
Ce corre-tif aftr, fiable tout végétal — ;
Xature's Remedy — fortifie et réguiarise -
I action intestinale comme an-un autre
lsxatif 2e peut lo faire. — F'imine ls
matière empoisonnante qui voes rend pas.
siblag de rhames, d'éAtonrdissements, do
mins de tite, de tile, .Opire arriedile:
ment, suse, -
Faites l'essai Fait su Canady
a'une  bofte,
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tible concentré, fabriqué

rature.

en le brûlant.

le chauffage des foyers. En Valeur Calorique
il se compare avantageusement avec l’an-

thracite. Il est presque entièrement exempt

de fumée et est de pur carbone.

C'est pourquoi ce splendide combustible brû -

le avec une flamme constante qui peut être

réglée suivant tout changement de tempé-

Dans le COKE Nouveau Procédé vous jouis-

sex de toute la chaleur que vous désirez et

vous payez beaucoup moins cher.
Vous épargnes en I'achetant et vous épargnes

Des centaines de foyers d'Ottawa en font

usage cet hiver. Téléphonez à Queen 5000

pour avoir aujourd’hui une tonne d'essai.

Seulement $12.50

la tonne

Ottawa Gas Co.
56, rue Sparks

. . . . . et obtenez la
chaleur que vous désirez poûr
$12.50 la tonne

Le COKE Nouveau Procédé est un combus-

expressément pour
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LE SORT CHANTE
UN AIR FATAL À
LA BANDE LOCALE

Les Red Wings triomphent|++
d'Ottawa dans un com-
bat médiocre de la Nati-
onale. La poussée tardi-
ve des Sénateurs faillit
sauver la situation.

EMMS RÉUSSIT
LE SEUL POINT

Un à zéro!
C'est peu, mais ce fut suffisan!

Mardi soir pour retarder la marche
d'Ottawa dans la zone Canadienne
de la ligue Nationale.
Les guerriers de Détroit, de vrais

démons rouges, hommes aux chan-
dails de feu qui vont en divers en-
droits du continent semer une ter-
reur folle, les conquistadors de
Jack Adams ent soufflé sur la ban-
de rénatoriale un souffle mortel qui
l'a terrassée de façon inattendue.
Mais ne l'oublions pas, le sort a

été cruel à notre endroit. Que d'uc-
casions perdues, que de coups ma!
placés lorsqu'un point semblait
certain. Et, pour comble de mal-
heur, les sieurs Goodfellow et
Emms descendirent au milieu du
salon, vers la fin du conflit. Good-
fellow poussa un long coup derrière
le panier. Emms contourna la cage
de gauche a droite, hissa la ron-
delle pendant qu'une demi-douzaine
d'hommes se chamaillaient du côté
gauche du jardin, et la faisant
passer devant Beveridge en la fal-
sant toucher à la jambe de Shields,
Ja casa juste à l'intérieur du po-
teau gauche.

La lumière rouge s'alluma. C'était
Uun point. C'était la victoire des en-
vahisseurs.

EFFORT SUPREME
Il ne restait que trois minutes.

Ottawa, dont le travail laissait à
désirer, se réveilla soudain.
La troupe, fouettée au sang, se

porta à l'assaut des buts de Roach
a une allure sensationnelie. Alex
Smith, Hec Kilrea, S8yd Howe et
Cooney Weiland, luttérent comme
des possédés pour égaliser les chan-
ces.
Les cinq dernières minutes fu-

rent la pièce de résistance de la
soirée, Roach s'étendait sur la glace,
la rondelle glissait à côté du filet
libre, on s'empilait derrière la cage,
les mélées succédaient aux mélées
et les Wings tiralent, dés qu’ils
pouvaient s'en emparer, la prune à
d'autre bout du salon.
Jack Adams, fou de terreur, crai-

gnant de voir s'échapper la victoire.
appelait l'arbitre Smeaton et lui
demandait de parler au dieu qui
tient entre ses doigts le chronomè-
tre magique. Smeuton s'informait.
“Vingt secondes”, disait-il. Et, de

bouche en bouche, les diables rou-
ges se répétaient “Vingt secondes!”

Quelles vingt secondes!! On eût
dit que le championnat était dans
la balance.

Détroit tint ferme cependant sous
une pression épouvantable.

| JOUTE MEDIOCRE
! Il pouvait y avoir 5.000 pistons
sur les lieux. C'était une foule de
bon naturel. Elle s'amusa malgré le
jeu médiocre que donnaient les
deux équipes. Les gars, surtout les
nôtres, n'étaient presque jamais en
position quand la passe se faisait.
Hec Kilrea courait partout pour
laisser la rondelle en chemin ou la
manquer tout à fait. Starr. Bour-
gault, Weiland et Howe furent à
peu près les seuls qui soient par-
venus à créer des ennuis sérieux à
Roach. Alex Smith, toujours dans
la mêlée, manqua deux occasions
excoptionnelles en face du filet.
Beveridge fit plusieurs arrêts

difficiles. T1 s'est blen comporté et
Ppersenne ne peut le tenir respon-
sable de la défaite.

DEBUTS DE LOWREY
Jerry Lowrey, que nous avons

Autrefois vu sous les couleurs de
l'Université d'Ottawa, a fait hier
soir ses débuts avec les Sénateurs.
Il ne nous a pas impressionné, mais
11 deviendra très utile quand 1! se
sera habitué aux coutumes locales.

Il est assez difficile dailleurs d'ap-
précier un joueur au travail qui se
fit mardi: nous l'avons dit plus
haut. le jeu laissait de part et d'au-
tre beaucoup À désirer. L'état plus
ou moins satisfaisant de la glace
n'avançait certes pas les choses: la

t rondelle ndissait ou roulait au
“ &rand dépit des joueurs qui ne la

miiaie que difficilement.
au Tet Ottawa
opir -.-.-. Buts .. Beveridge
fois-5 défense ....…. Shields

Siena. défense ........ Smith
EE centre ..Howe

plsee . Aile ...Forslund
« eman....... atie . .... Touhey
3ubst. de Détroit — Gallagher,

Sdofellow. Aurle, Carson, Sorrell,
mms, Buswell et Hay,

/Subst. d'Ottawa—Starr. Weiland.
Cox. Lowrey. W. Kilrea, Bourgault,
H. Kilrea, Finnigan et Milks.

Arbitres: Smeaton et Dinsmore.
lère Période

Pas de point.
Punitions: Shields 2), Lewis,

avans, Buswell, Emms. H Kllirea.
2iéme Période

Pas de point.
Punition: Gallagher.

3ième Période  

 

 

DEUX SUCCES DE
NOTRE VARSITY

L'Universitéd’d'Ottawa a parta-
gé avec Maniwaki une double
partie de hockey. Elle enleva le
premier engagement, par 3 a 0,
et perdit l'autre, 6 a 3.
Le Varsity s’en fut ensuite à

Gracefield, où il tapocha le club
de l'endroit, au pointage de 10
à 4. Fortier fit trois points et
Ed Cadieux deux au cours de ce
duel.

LE NATIONAL
ROULE BIEN

IL ATTEINT LE DETAIL DE
L'AMICALE GUIGUES. — DE
BEAUX EFFORTS.

 
od
> 

  

Le National a fait du bruit pour
obtenir la troisième place dans la
ligue de quilles des Anciens Gui-
gues et détailler pour le champion-
uat de la première demie.

Il rencontrera le Troubadour en
«mi-finale et, s'il est heureux, il
jouera avec le puissant Guigues en
finale.

Voici les résultats des dernières
parties:

 

 

Amateur
Raoul! Joubarne 139 219 166— 524
S.Mainville . . 123 133 176— 432
E. Breton . . 202 181 186— 569

x x x . 139 137 158— 434

Totaux . . 603 670 686—1959
National

Rod. Joubarne . 202 137 234— 575
Paul Glaude . . 201 143 ...— 344
Geo. Dorval . . 139 166 161— 466
B. Lafleur . . . 221 161 158— 540
Lio. Pageau , . ... 180— 180

Totaux . . . 763 607 733—2103
National gagne deux séries.

Troubadour
Re. Pageau . . 202 205 242— 649
Lio. Baril . . 164 178 205— 547
R. Dorion . . . 115 188 191— 494
M.Renaud . . . 182 181 233— 596
R.La Croix. . . 229 182 246— 657

Totaux . . 892 934 1117—2943
Sénateurs

W.Fortier . . . 183 156 229— 568
Gil, Lessard . . 186 158 181— 525
J. Lapointe . 166 148 151— 465
R.Goyette . . . 185 183 150— 518

x xx. . 115 178 191— 484

Totaux . . 825 823 902—2560
Le Troubadour gagne trois séries.

Sénateurs
Gil. Lessard . . 145 141 199-— 485
Rol. Marier . . 120 151 146— 417
R.Goyette . . . 149 201 140— 490
W.Fortier . . . 139 113 222— 571
Art. Bourgeault. ... 252— 252

Totaux . . 653 606 959—2218
Amateurs ê

R.Joubarne . . 207 230 163— 600
S. Mainville . 89 3239 154— 542
Ed. Breton . . . 165 166 122— 453
Eig. Robertson. . . .. 192— 192
René Baril. .. . . 179 134— 313
xxx ., 120 ..— 120

Totaux . . 591 864 765-2220
Les Sénateurs gagnent deux séries,

Amateurs
René Baril . . . 195 171 12T-— 444
S. Mainville . . 176 131 160— 457
R.Joubarne . . 149 150 201— 505
Ed. Robertson . 211 142 218— 571
Ed.Brcton . . . 161 172 230— 564

Totaux . . 894 716 936—2546
Troubadour

Lionel Baril . 114 139 182— 435
René Pageau . 220 261 199-- 630
R.La Croix . . 176 196 256— 623
V. Renaud . . 231 248 192— 671
x xx . 149 121 127— 387

Totaux . . 890 965 956—2811
Le Troubadour gagne deux séries.

National

Rod Joubarne . 214 238 204— 656
Paul Glaude . . 193 181 200-— 574
8 Lafleur . . 188 162 180—570
Geo. Dorval . . 152 207 150— 509
Ed. Gariépy . . 173 169 — 342
Lio. Pageau . . 161— 1G1

Totaux . . 920 977 895—2772
Guisues

L.Gauvreau . . 211 255 164— 630
Paul Moyneur . 182 311 185— 674
AN. Côté . . 247 245 175— 667
C.Barnabé . . 204 192 202— 539
J-B. Blais . . . 231 123 214— 568

Totaux . . . 1095 1126 9413142
Guisues gagne trois séries.
—

EDMONTON À |
PRIS LE TROPHÉE|

|
ST-MARITZEN SUISSE.—Ed-

raonten a battu los étoilcs de
l'Association de Hockey britanni-
que, par 13 à 1. pour enlever le
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trophée intornational de St- |
a—Détroit, Emms (Goodfelion5 Meuits,

iti E < Con Les Canadiens ont "a date |
Pun on: vasTS compté P2 points contre les 16 de ?

Roach 13 9 8 30 leurs adversaires.

Beveridge . . . . . 9 4 14 37

+ ; +
e

Le classement de la Nationale it
me btmre a $

ZONE AMERICAINE ZONE CANADIENNE |

JGPN Pret nee JG P N Pr CtPts
Rangers. i3 11 4 8 23 Toronto. 20 10 7 3 30 39 a1 |
oston . 19 10 8 3 20 Ho 23 Ottawa 19 7 9 3 3% st]
Détroit 20 9 9 2 45 47 29 Montréal 15 dae 1 srk; ¥

> 19 7 7 5 34 36 1% NY A 18 5 4 a ;
Chicago ’ Canadien 18 5 11 2 31 43 !1

PARTIES DE LA SEMAINE i

Jeudi—Ottawa À Américains: Toronto Y Montréal Canadien A °
Détroit; Hnston à Uhicagn. |

| Samedi --- Ottawa & Canadien; Détroit à Trronto, i
 

fi

    

NAVANHORD|]
LA POUSSIÈRE

CUMBERLAND INFLIGE UNE
PRUNE DE TAILLE AUX VISI-
TEURS WATSON ENFILE
TROIS POINTS

CUMBERLAND— Cumberland a
battu Navan, au pointage de 9 a 1,
dans un match-exhibition qui eut

lieu sur glace locale.
Watson fit trois points pour les

locaux, tandis que D. Martin et J.
McMillan secouérent la cage a deux
reprises. M. Martin et C. Waters
complétérent le total.

8. Cotton évita un blanchissage a
Navan.

ALIGNEMENTS

CUMBERLAND— G. Blaney, J.
McMillan et C. Armstrong; centre,
A. Watson; D. Martin et G. McMil-
lan; alternants. G. Waters, M. Mar-
tin. I. Paquette et S. Spratt.

NAVAN— B. Cummings, K. Rath-
well et G. Cotton: centre, L. Deavy:

K. Morrison et S. Lancaster; alter-
nants— J, Dunfield, S. Cotton, W.
Rathwell, E. Morrison et E. Kin-
sella.

Arbitre: F. Cotton:
A.-C. Chanman.

LEB.LTB.
CHAMPION

LES BEBES ENLEVENT LE TITRE
DE L'EST-ONTARIO AUX QUIL-
LEURS DU RIDEAU

juge du jeu:

Le B. ei B. a battu le Rideau par
neuf points dans un match de quil-
les qui décidait du championnat de
l'Est-Ontario. Le pointage fut de
3.292 à 3.283.

J. McCormack roula 781 avec une
série de 332 et René Pharand fit 717.
Ce fut un duel sensationnel, dont
voici le résultat officiel:—

RIDEAU
J. M. Cormack . 332 238 211— 781
L. McCormack . 305 208 162— 673
C. Bradly . . . 243 165 200— 608
B. Liberty . . 179 165 265— 609
R. Lacroix . 165 283 164— 612

1224 1057 1002—3283
B. B. AMUSEMENTS

H. Lapointe . . 182 201 202— 585
R. Rocq . 237 119 ...— 356
A. Deme . 213 ... 183— 396
R. Pharand . . 210 249 258— 717
R. Champagne . 182 219 274— 675
A. Crevier . . 300 263— 563

1024 1088 1180—3292
_PB. et B. gegne par 9 points.

 
 

L’Arbre de
Choses diverses du domaine universel qu’il est bon de connaître

la Science

   
 

HARRY Newman, du Michigan;

Ernie Smith, de la Californie méri-

dicnale; et Paul Moss, de Purdue

furent proclamés les plus brillants

joueurs de rugby aux Etats-Unis. à

la conclusion de la campagne de

1932.
. .

IL Y eut en 1837 une dépression

terrible en Amérique. Elle fut la con-

séquence d'un “boom” prodigieux

dans l'ouest des Etats-Unis, le pre-

mier de toute la série qui aboutit à

celui de 1928.
> e *

UN chômeur de Détroit a obtenu

de se faire condamner à deux ans

de pénitencier afin que sa femme

puisse recevoir une pension qui em-
pechera la petite famille de crever

de faim. ..

ON estime à $240.000.000 la riches-

se en huile des Osages,

KARL-C. Schuyler. élu au sénat
américain pour la période allant du
7 décembre au 4 mars prochain. a
dépensé $22.880 durant sa campa-
gne électorale. Le privilège d'être
sénateur lui coûte 37.630 par mois.

SI, en entrant dans une maison
chaude, vos verres deviennent cou-
verts d'humidité. marchez à recu-
lons dans la maison et vous n'aurez
aucune difficulté à voir!

LE SILENCE
Les gens sans bruit sont dange-

reux;
Il n'en est pas ainsi des autres!

La Fontaine,
Et Mirabeau disait plus tard:

“Le silence des peuples est la leçon
des rois!”

FOLIES-SENTIMENTALES

DEBOUT, citoyens! la Prospérité
ne reviendra que si tous deviennent

experts à jouer du piccolo ou de la
vèze! Debout, et à l'oeuvre! Que le
son du piccolo réveille les échos de
nos grands bois! Que le son de la
vèze retentlsse sur les bords du fleu-
ve géants!!

LA plupart de nos pompiers vont
délaisser l’épique jeu de dames pour
se consacrer à la vèze!

- e »

LE 4 JANVIER

1484— Convocation des Etats gé-
néraux à Tours pour régler la suc-
cession de Louis XL,

1568— Le duc de Guise s’empare
des forts de Nieullay et de Risbank.

1648&— La première vente de ter-
rain est enregistrée à Montréal. La
propriété connue maintenant sous le ncm de carré Youville changea alors
de mains.
 

  

de la première demie.

moyenne.

dn tournoi.

Noms Clubs
C. Duvent, JAL. .

X A. Paquin, Anf
O. Tessier, DP. . . . . .

M. Potvin, G. . ve oes
*. Raymond, JALce ee

A Pilen. DP. . . . + + +. ©
A Duguay. G. . . . . . ...

x P.-E. Guénette. G. . . . .
C. Tessier. JAL. . +. . . ©
G. Boyer. DP. . . «ea.

x-S. Laramée, JAL. . . . .
x-C. Courval, JAL. .

L. Ouellette. Ant. . . .
x-J. Laurin, I. G. . . ©
x-P. Leprchon, DP.
x-G, Normand. G. FEN
x-W. Lenglil DP. . . . ©

E. Chartrand, D.P. Pa
x-J. Fortier, 1G. . .

T. Régimb-id, Ant
A. S!-Mertin. G.

x-E, Limozes, D.P.
x R. Kelly, IG.
v-L, Dupuis, 1G. .
x-P, Parent. Ant. . .

O. Thibault, Ant. .
J.-A. Laïcnde, +AL
R. Bédard, Ant.

x-N. Blakzne-, JAL
x-G. Orelleite, L.

, Massé, IG. . .
. Fournelle. J. A. L. .
. Gauvin, IG.
Lesliene. Ant.
De-latiriers. Ant.
Rozen, G.
Lauzon, L

. Boivin, L.
Chartrend, L
Villeneuve, G.

 Isabclie, IG.
Riel. L. .

. Séguin. L.
. Paquet'e. G. ...
Groux. L. . . . .

-W. Roy. DP. Ce ee ee.
:-J. McNicol 1G. LLL LL.
x--R. Cravel, L.

x--L9;

n

®
t
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d

g
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s

X-

x-

*-

ha

X-
x

*-

Gagné. An: Antalgine. IG:

Clats
J-A. La'ond: .
A la Dame de Pique Coe
Gagné . . .
Antaloine . cee

x-iTprinmerie Gauvin .. .
Lauzon . x—A 99 parties a reprendre.

 

LESROULEURS DU
CLAN BRADING
SE SONT DEVOUES

La clique de Lalonde est en téte du concours a la fin
— La course est fort inté-

resasnte. — C. Dupont a maintenu la meilleure

LES CHAMPIONS DE LA DAME
DE PIQUE SONT AUX ENVIRONS

Le club J.-A. Lalonde mêne la parade dans la ligue de quilles Brading.
à la conclusion de la première demie, et C, Dupont, un de ses piliers.
occupe Je trône, grâce à l'excellente moyenne qu'il a maintenue au cours

Voici d'ailleurs la moyenne des joueurs à date:
Total Séries Moy.
6587 31 212,5
2309 11 209,8
6377 31 202.5
6543 32 198,2
4527 23 196,8
6484 33 196,5
5455 28 194.8
972 5 194.4

4443 23 193,2
5026 26 192,5
3808 20 190.3
3613 19 190.2
6266 33 189,9
564 3 188
1314 7 187,7
1683 9 187
3360 18 186.7
5943 32 185.7
1296 7 185.1
5530 30 184.3
4953 27 181.4
1811 10 181.1
3023 17 177.8
2293 13 176.4
3C06 17 176.4
4557 2 175.5
5:81 2 172,7
3791 22 172.3
517 3 1723

3620 18 141%
3258 19 171.5
2400 14 171.4
3247 19 170.9
4953 29 170.3
3733 22 i70.6
3234 19 170,2
4078 28 167
2645 2: 162.7
4453 27 154.9
1813 11 164.8
1119 7 159.9
3184 20 159,2
2332 16 145,7
291 2 145.5
433 3 1443
593 4 143.2
274 2 137
389 3 129,7

Joueurs qui n'ont pes roulé 22 séries.
Légende — JAL.: J.-A. Lalcnde.

Imprimerie Gauvin. L: Lauzon.
LE CLASSEMENT

D.P.: A la Dame de Pique. G.:

G. P. Moy.
22 11 850,5
20 13 958.2
<0 13 221.1
17 14 884.7
in 14 821.3
9 24 823

1683— Une violente secousse sis-
mique ébranie Québec. Elle fut sui-
vie du cataclysme du6 février.

1717— L'Angleterre. la France et
la Hollande concluent la triple en-
tente.

e e -

1822— Barnabés Bidwell est ex-
pulsé de la législature du Haut-Ca-
nada.

° ° e

1859— Le feu détruit la cathé-
drale St-Jacques A Montréal.

1883— Décès à Paris de Gambet-
ta, fameux nomme d'Etat français.

.

1908— Décès d'Edward Hanlan,
champion rameur du monde pen-
dant dix ans. .

*

1915— Le régiment de la Prin-
cesse Patricia entre dans les tran-
chées en France.

* * e

1923— Le Canada conclut avec
l'Italie un traité Commercial.

®

1927— Les usines de la Gatineau
Power commencent leurs opérations.

”

1931— Décès d'Arthur Bettez, mai-
re des Trois-Rivières. °

*

1931— Le Dr H.-M. Ami, savant
canadien de renommée mondiale,
meurt en France.
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DUPONT MÈNELA BRADING—WRIGHT A DE BONSGARS
 

ROSS CONTENDS
BOSTON ET NEW-YORK FONT
PARTIE NULLE SANS POINT.—
JOUTE MONOTONE.

BOSTON.—Les Ours de Boston et
les Américains ont fait partie nulle
sans point dans une match de la
Nationale qui eut lieu ici mardi.

Si l'on excepte le premier para-
graphe, la joute fut passablement
monotone.

Alignements
Boston. — Thompson; Hitchman

vi Shore, défense; Stewart, centre:
Barry, Clapper, ailes.
New-York, — Worters: Dutton et

Brydge, défense; Himes, centre;
Sheppard, Wasnie, ailes.

Subst. de Boston: Owen, Gal-
braith, Oliver, Lamb, Beattie, Burch,
Heximer, et Chapman.

Subst. de New-York: Dutkowski,
Martin, Filmore, Jackson, Patterson,
Starr, Phillips. Ayres et McVeigh.

Arbitres: Rodden et Cameron.
SOMMAIRE

Premiére Période
Pas de point.

Punitions: Wasnie, Starr. Lamb,
Dutkowski, Ayres et Hitchman.

Deuxiéme Période
Pas de point.
Punitions: Shore, Himes.

Troisième Période
Pas de point.
Punitions: Dutton (2»,

Surtemps
Pas de point,
Punition: Aucune.
— _ —

  

   

LESOURSONSDE DEBONSLUTTEURS
SERONTÀ L'OEUVRE
VENDREDIAUSALON

NP EAREDCEEDER GDCD«+

L'imprésario Ted Wright a Bibber MeCoy. ancien étudiant du
réuni sous sa bannière

huit troupiers de renom-
mée internationale.

littoral.

DEUX MATCHS
D'ORDRE MAJEUR|:

Ted Wright amonté un pro- | Gotet,
gramme intéressant pour la pre-|
mière séance de lutte de 1933 qu'il
offre vendredi soir à l'Auditorium.
Il veut bien commencer la nouvelle

année afin que les amateurs lo-
caux lui continuent leur précieux
appui.
Deux matchs principaux sont à

l'affiche: l'un met aux prises Nick
Lutze, solide Californien qui n'a

jamais été battu à Ottawa, et Ro-

land Kirschmayer, qui a déjà paru
cinq fois dans nos murs,
Ce sont deux gladiateurs scien-

tifiques. On peut donc s'attendre

à du sport de haut ton. Roland es:

plus grand et plus pesant que Nick.
mais Lutze, capable de se bien

protéger. compte enregistrer une
autre victoire.
Les amateurs de jeu rapide et

enlevant voudront voir ces deux
copains à l'ouvrage.

UN NOUVEL ESPOIR  
Dans l'autre combat

collège Holy Cross, s'attaque à un
inconnu dans nos parages.
git de Ted Cox. routier de Cali-
fornie. qui est reconnu comme un

des plus habilrs

Il sa-

poids-lourds au

C'est un garçon bien bâli et pas-
sablement rude. Il & à son credit
des victoires sur Daula, le prince de

Gino Garibaldi et Joe

La guénille volera quand ces can-
didats seront à l'oeuvre.

LES PRELIMINAIRES

Les bagarres

manqueront pas d'intérêt.

elles alignent de solides copains.

préliminaires ne

En fait,

La première nous fait Voir Jack
Kogut et Alex Kasaboski.

sligne Walter Musovich contre Cy
Williams.

l'autre

Ces ouvriers ont dejà fuit leurs

Le romanesque
ailleurs qu'à la page de fiction
du journal. Les colonnes d'an-
nonces vous transportent aux
quatre coins de
jusqu'aux confins du monde

majeur, Lisez les 4annonces.

preuves dans l'arène locals et leur
retour est bien vu des amateurs.
rer

se trouve

l'univers et

Anjourdhui
OUVEAU CHEVROLET SIX

avec le Systeme Fisher de Ventilation SANS COURANT D’AIR

Ye Pendant des mois, Chevrolet et la General Motors ont
demandé aux propriétaires d’automobiles: ‘ ‘Que voulez-
vous dans votre prochain auto?” Pendant des mois, nos
ingénieurs ont fait des plans, ont amélioré et éprouvé—
ayant pour se guider les résultats de l’étude qui fut-faite
dans tout le Canada. Aujourd’hui, nous vous invitons à
venir vous renseigner complètement sur les détails du
nouveau Chevrolet Six de 1933 — Fait sur Commande
pour les Canadiens—de style, de puissance et de prix pour
être le premier choix parmi les autos à bas prix!

Nouvelles Caractéristiques Remarquables

              
Ont.

Ventilation Fisher Sans Courant d’Air, individuelles
ment contrôlée .. . Nouveau Style “Air-Stream”
Garde-Boue Drapés .. . Carrosseries Fisher Plus Grandes,
Plus Basses . . . Plus de Chevaux-Vapeur . . . Moteur 6
Cylindres Equilibré sur Coussins .. . Pare-Brise avec Vitre
de Sûreté . . . Deuxième Vitesse Syncro-Mesh Silencieuse
. . . Démarrage Simplifié ‘’Starterator”
Sélecteur “Octane” . . . Economie Encore Plus Grande.

Visitez nos salles de montre, aujourd’hui, pour apprendre toute
l’histoire du nouveau Chevrolet Six de 1933, Fait sur Commande pour
les Canadiens!

a + ®

. . . Nouveau

    
C-28xt

DANS NOS SALLES DE MONTRE
National Chevrolet Sales Ltd., Ottawa

R. GAMBLE & SON, Manotick, Ont.; EMILE BELISLE & CIE, Clarence Creek, Ont.
THE EARLE SLEIGH & CARRIAGE CO, Wakefield, Que.

R. 0. MORRIS, Hull, Que,D. A. McARTHUR, Russell.
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MAURICE
TERRASSÉ

GAUDREAULT CAUSE UNE SUR-
PRISE AUX DEPENS DE J.-P.
MAURICE. VICTOIRE DE
PETERSON.

 

 

P. Gaudreault et E. Peterson ont
gagné les parties jouées mardi soir
au tournoi de billard huliois. ie pre-
mier a battu J.-P. Maurice, au poin-
tage de 125 à 116. L'autre a infligé
une défaite de 125 à 48 à L. Tessier

Voici les résultats officiels:
Premier Match

1 P. Gaudreault, 125; J.-P. Maurice.
16.
Séries de Gaudreault: 37, 27, 23,

11. Séries de Maurice: 33, 18, 18, 17,
12.
Arbitre: M. D. Latulipe.

Deuxième Match
E. Peterson, 125; L. Tessier, 48.
Séries de Peterson: 45, 17, 15, 15.

Béries de Tessier: 14, 11, 11, 10.
Arbitre: M. L. Noël.

JOUTES CE SOIR.
H. Bertrand contre E. Duguay.

L. Gagnon contre E. Schnobb.

LES COURSES
À JEFFERSON

LES JOCKEYS BECK ET LEWIS
SE PARTAGENT LES HON-
NEURS DE LA SEANCE A OR-)
LEANS.

 

 

NLLE-ORLEANS.—Voici les ré-
Bultats des courses de mardi au
parc Jefferson:

Première Course
1--King Pin, Hardy, $4.60, 3.40,

8.20; 2—Blue Darter, Dupuy, $11.20,
8.60; 3—Wrench, Henson, $5.20.
Temps, 1.41 1-5 pour un mille.

Deuxième Course
1—Valley, Parke, $8.80, 4.80, 3.40;

2—Red Vest, Beck, $4.80, 3.20; 3—
Let Alone, Arcaro, $5.20. Temps,
1.14 1-5 pour six furlongs.

Troisième Course

1—Donate, Lewis, $9.00, 4.80, 3.20;
2—Memphis Lass, Cooper, $13.20,
4.60; 3—Anne Arundel, Dupuy, $3.

00. Temps, 1.13 3-5 pour six fur-
longs.

Quatrième Course
1—Klimore, Calvert, $4.00, 2.40,

240; 2—Volwood, Lewis, $2.80, 2.60:
8-—QOrimace, Gaither, 2.80. Temps,
1.45 $3-5 pour un mille et 70 ver-
ges.

Cinquième Course

1—Grand Prince, Lewis, $3.40, 2.
60, 220; 2—Flying Don, Hardy,
$5.00, 3.40; 3—Indicative, Beck, $3.
40. Temps, 1.12 3-5 pour six fur-
dongs.

Sixième Course
1-—Wrigley Field, Beck, $4.60, 3.

40, 240; 2—Happy Lad, Lewis, $4.
40, 2.60; 3—Pacheco, Bagur, $2.60.
Temps, 152 2-5 pour un mille et
un furlong.

Septieme Course
1—The Break, Beck, $4.40, 2.80,

2.20; 2—Peace Lady, Mevtin, $4.40,
8.20; 3—Boyish Bob, Calvert, $2.40.
Temps, 1.40 3-5 pour un mille.
re mt
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- LES critiques opinent que Khakl
dohn, espoir de l'écurie Thorncilffe,
,& d'excellentes chances de gagner le
prix du Roi en 1933. - Khaki John a
en 1932 gagné cinq des onze courses
Qu'il disputa aux autres juvéniles.

3 $
DADDY Nelson a décemment ga-

gné au parc Jefferson une course a
réclamer. C’était son premier suc-
cès en 29 démarrages durant 1932
En 1931, le rejeton de Bondage ne
€agna qu'une des 30 courses aux-
quelles il participa.

$. $ $
BONNIE Cap, qui court. présente-

ment à la Nouvelle-Orléans, est is-
sue de Hallucination, jadis brillant
espoir de J.-K.-L. Rors

$ $ $
LE meeting de Jefefrson a coûté

cher À date à MM. Cattarinich et
Dandurand, qui contrôlent ce champ
de courses. Léo et Catta tiennent
bon cependant et ne ferment pas
leurs portes.

$s $
LA Nouvelle-Orléans perd, dit-on,

son charme comme endroit d’amu-
sements durant l'hiver. La Mavans
et la Floride l'emportrnt mainte-
nant.

$ $$
. HANK Mills et Jounny Gilbert
feprendront leur duel sensationnel
au pare Hlaleah À Mlami. D'aucuns
opinent que la palme restera cette
fois-ci A Mills,

: $ $ $
MAN O'Wa;, champion des cham-

Plons, courait beaucoup mieux lors-
qu'ils entendait la musique d'une
fanfare.

$$ $
EN 1906. le jockev W. Miller pilo-

ta 388 courseirs à la victoire. C'est
de record moderne cn Amérique.
rer

I
=

=)
HOCKEY MARDI

 

Ligue Nationale
Détroit, 1: Ottawa. 0
Rangers, 4: Toronto, 2.
Américains, 0: Boston, 0.

Ligue Internationale
Buffalo, 4; Syracuse, 1.

Ligue de la Gatineau
Alcove, 5; Wakefield. 4.

Ligue de Hull
Reboul, 2: Hull Technique, 1.

Ligue Junior

Avaions, 3: Signaleurs, 1.
Cornwall et District

(Junior)
- Cornwal, 3: Alexandria, 2,

Exhibitions
Cumberland. 9: Navan. 1.
Le Canadien, 6; Le Soieil de Qué-

bec, 5.
O. H. A. M” jeure

Hamilton, 4; Marlboro, 3.
Port Colborne. 3: Niagara, 1.

Ligue de l'Ouest
{ Baskatoon. 4: Calrary. 3.

Au Manitoba
Winniper, 2. Beikirk. 0.

Ass. Américaine
Kanses-City, 4; St-Paul, 2.  

a

UNE GIFE
AUXLEAFS

LES RANGERS PRENNENT LA
MESURE DES CHAMPIONS. —
BON TRAVAIL DE BABE SEI-
BERT.

 

NEW-YORK.— Les Rangers, gri-
ce aux deux points que compta Babe
Seibert, ont pris la mesure du Ma-
ple Leaf, au pointage de 4 & 2, dans
une bagarre de la ligue Nationale
qui avait attiré 12000 spectateurs
au Jardin Madison.
Les locaux prirent une avance de

3 à 1 dans la période initiale et la
portèrent à 3 à 1 dans le paragraphe
suivant. Chaque troupe fit un point
en finale.
Les deux premières sessions furent

fertiles en punitions.
Alignements

Rangers — Aitkenhead, Brennan
et Johnson. défense: F. Boucher,
centre; W. Cook et F. Cook, alles.
Toronto — Chabot, Levinsky et

Day, défense; Primeau, centre;
Adams et Jackson, ailes.

Subst. des Rangers: Somers, A.
Seibert, Dillon, Murdoch, Keeling,
Asmundson, Pettinger, Heller, Earl
Seibert.

Subtst. de Toronto: Bailey, Cot-
ton, Thoms, Horner, Clancy, Blair,
Roraty, Gracle.

Arbitres: Jerry Goodman et Bill
Stewart.

RESUME
Premiére Période

1—Toronto, Balley . . . . . 5,37
2—Rangers, Heller . 9,00
3—Rangers, A. Seibert

(El Seibert et Dillon) . . 19,53
Punitions: Brennan (2), Day (2),

Clancy, E) Seibert, Blair,
Deuxième Période

4—Rangers, A. Seibert
(Somers, Dillon) . . . . . 9,55

Punitions: Day, Bailey (2), A. Sei.
bert, Horner (2), Brennan (2), Le-
vinsky.

Troisième Période
5—Rangers, Boucher
8&—Toronto, Primeau

(Day et Adams) .
Punition: A, Seibert.

—————p

La saison de

l’indépendante

LA COURSE SE POURSUIVRA
JUSQU'AU 2 MARS.—LES EQUI-
PES SONT BIEN EQUILIBREES.

Voici la liste des parties que
jouent cet hiver les clubs de la ligue
Indépendante:

DECEMBRE
18--Diable Rouge vs Rousson.
18—Mandia vs Larocque,
30—Rialto vs Brisbois.

JANVIER
2—Mandia vs Diable Rouge.
5-—Rousson vs Larocque.
T—Brisbois vs Mandia.
T—Diable Rouge vs Rialto.
8—Larocque vs Brisbois,
9—Mandia vs Rousson.
12—Rialto vs Laroeque.
14—-Brisbois vs Diable Rouge.
14—Rialto vs Mandia,
15—Rousson vs Brisbois.
18—Larocque vs Red Devil.
19—Mandla vs Brisbols.
21—Rialto vs Rousson.
21—Diable Rouge vs Mandia.
22—Brisbois vs Larocque.

23—Rousson va Diable Rouge.
28—Rialto vs Mandia.
28&—Laorocque vs Rousson.
28—Diable Rouge vs Brisbois.
29—Mandia vs Rousson.
30—Larocque vs Rialto.

FEVRIER
2 -Rousson vs Brisbois.
4—Larocque vs Mandia.
4—Rlalto vs Brisbois.
5—Diable Rouge vs Larocque.
6—Rousson vs Rialto.

9—Mandia vs Brisbois,
11—Diable Rouge vs Rousson.
11—Larocque vs Rialto.
2—Mandia vs Rousson.
3—Diable Rouze vs Brisbois.

Rlalto vs Rousson.

Larocque vs Diable Rouge.
Brisbois vs Rialto,
Rousson vs Larocque.
Mandia vs Rialto.
Rousson vs Brisbois.

25-YDiable Rouge vs Rialto.
25-\Mandia cs Larocque.
26—MDiable Rouge vs Mandia.
27—Brisbois vs Larocque.

MARS
Ito vs Diable Rouge.

—~Les lundi, jeudi et same-
aque semaine, les parties

ont lieulau oarc Bingham à 8 h.
précises. dimanche. il v a double

joute sat la glace de l’Académie.
C'est pout les 3 heures.

LAPAIME
A HANDA

LES FRUITIERS PRENNENT LA
MESURE DU DIABLE ROUGE
DANS UN DUEL SERRE.

 

Le Mandia a triomphé du Dia-
ble Rouge, au pointage de 1 à 0,
dans un match intéressant de le li-
gue Indépendante qui se déroula
sur la glace de l'Académie.
Weatherall se combina avec

Smith pour réussir, quelques Ins-
tents avant la cloche finale, l'uni-
que point de la cérémonie.
Les deux équipes se livrèrent un

duel acharné.
La prochaine joute a lieu jeudi

soir entre les clubs Larocque et
Rousson sur Ia glace du parc
Bingham.

ALIGNEMENTS
Mandia: Lavoie, Carisse et 8loan;

Lécuyer, P. Paris et Monahan:
Smith, Weatherall, Kollisch et J.
Mandia.

Diable Rouge: Vézina. Brunet et
K. Charron; R. Arial, E. Charron et
Leclair; Ed. Arisl, Mongeon, 8. Au-
bin, Chéné, R. Baizana, A. Baizana.

Arbitres: R.-P. Bordeicau et Ed.
Johnson.

RESUME
Première et deuxième périodes

Pas de point.
Troisième période

1—Mardis. Weatherall
Smith 1820”

Commerçants, marchands.
pourquoi ne pas utiliser notre
CARTE D'AFFAIRES ?

   

- dans les Reins
Dort comme un bébé — Est bien
portant — Prit du Cystex té.

Des milliers d hommes
et de femmes Teviennant
en santé, dcrment bien,
et se sentent rajeunir
en se rendant comite
comme il eat facile de
cormbattre l'ennui de se
lever lg nuit, le mal de
dos, jes jambes endole
ries, ia nervosité, le
brôemnent, la douleur
lancinante, l'acide wri:
que, le rhumatisme et
ies maux de vessie, par

vue ordonnanre de médecin dénommée
Crstex  (Siss-tex;. Produiy de prompts
résultats; circule dans le corps em 15
minutes, produisant souventes fois un
étonnant bienfait en 24 ou 43 heures.
Essayez-le avec une garentie équitable de
vous faire du bien où l'on vous rembour-
sera votre argent au retour du paquet

vite. Cystex ne se vend que T5c en
pharmacies.

REBOUL FAIT
DUBEAUJEU

LES ACEJISTES CREENT TRIPLE
EGALITE AU PREMIER RANG
DU CONCOURS.

La clique du Reboul a créé une
triple égalité sur le trône de la
ligue junior de Hull en triomphant
de l’école technique, au pointage de
4 à 1, dans une intéressante bagarre
qui se déroula mardi soir sur la gla-
ce du collège Notre-Dame.

P. Cholette compta le premier
point du Reboul, après s'être combi-
ré avec A. Cholette et Hilimann et
R. Hillman bâcla les affaires au dé-
but du troisième paragraphe.
R. Mondoux s'allia ensuite à L.

Paquin pour donner leur Unique
point aux Techniciens.
La prochaine joute a lieu jeudi

soir entre l'A.A. Roussel et le Notre-
Dame.

Alignements
Technique—Buts, C. Lebeuf; dé-

fenses, Y. Paquette et M. Bélanger;
centre, J.-M. Mayer; aile droite, L.
Paquin; aile gauche, R. Mondoux.
Subs., G. Auclair, B. Bond, E. Bat-
tison, M. Dubé, B. Burke, L. Thi-
bault, R. Carrière, L.-P. Chartrand.
Reboul—Buts, J.-P. Bénard; dé-

fenses, O. Lalonde et P. Larkin;
centre, P. Cholette; aile droite, A.

Cholette; aile gauche, R. Hillman.
Subs., M. Charbonneau, L. Fortier,
L. Lépine, N. Courville, R. Degagné.
Arbitre: W. Waters. Juge du jeu:

Ed. Tessier.
Première Période

Pas de point.
Punitions: P. Larkin, Y. Paquette.

Deuxième Période
1—Reboul, P. Cholette de A.

Cholette et R. Hillman . 5,45
Punitions: O. Lalonde, N. Cour-

ville.
Troisième Période

2—Reboul, R. Hillman, de A.

  

Cholette . .. .. . .. . 730
3—Tachnique, R. Moudoux de

L. Paquin .. . . . . . . 10,00
Punitions: O. Lalonde, L. Lépine,

M. Bélanger, L. Fortier.
LE CLASSEMENT

G. P. Po. C. Pts
Notre-Dame. . . 2 0 4 1 4
Ecole Technique. 2 1 6 3 4
Reboul . . ...2 2 7 17 4%
A.A Roussel. . 0 3 3 9 O

Partie de feudi à 7 h. 45 précises:
A. A. Roussel vs Notre-Dame.
Vendredi: parties à reprendre du

25 décembre. À 2 heures précises:
ire partie: Notre-Dame vs A. A.
Roussel; 2e partie, Reboul vs Ecole
Technique.

BUFFALOTAPE
LES ÉTOILES

LES BISONS SE MAINTIENNENT
DANS LA COURSE AU CHAM-
PIONNAT DE L'INTERNATIO-
NALE.

FORT ERIE. — Les Bisons ont
triomphé de Syracuse, au pointage
de 4 à 1, dans un match de la ligue
Internationale qui eut leu ici mardi
soir.
Gross compta deux points. Carr et

Schultz se partagérent le reste. Boll
et Darragh se combinérent pour
l'unique point de Syracuse.

Alignements
Buffalo—Taugher, Lederman et

Murray, défense: Roth, centre; Carr

et Gross, ailes.
Syracuse — Grant, Savage et

Teasdale, défense: Darragh, centre;
Sands et Boll, ailes.

Subst. de Buffalo: Berlett, Godin.
Schultz, Lauder, Arbour et Jarvis.

Subts. de Syracuse: Robertson.
Downie. Fields, Markle, Miller et
Martin,

Arbitre: Guy Smith.
SOMMAIRE

Première Période

 

 

1—Syracuse, Boll (Darragh) . 3.05
Punition: Teasdale.

Deuxième Période
2—Buffalo, Gross «Roth» . . 8,39

Punition: Aucune.
Troisième Période

3--Buffalo, Gross (Carr) . . . 142
4+—Buffalo, Carr .. .... 6.08
5—Buffalo, Schultz . . 16,13
Punitions: Savage. Martin, Schulte.

JE
tes

Tuyaux surchauffés.
Des tuyaux surchauffés à la de-

meure de M. A. Sarault, 8. rue

Armstrong. ont donné une cours?

aux pompiers A 5 heures et 41 hier
après-midi. Il n'y eut à peu près
pas de dommage.

mrrer

En connaissant les occasions
d'achats qui se présentent cha.
que jour, vous tirez de votre
dollar, toute la valeur qu'il
soit possible d'en tirer. Les an-
nonces vons disent et comment
acheter.

 

 

 

nant je suis 

Soulage de l’Acide

SON COEUR ÉTAIT FAIBLE
Nerts affaiblis, nuîts sans sommeil.

ESSESUESUR =

Lavvas va sawad uanusEDl 4 JANVIER 1933

BEATTY ETLE
RAJUSTEMENT

DESAFFAIRES
Une revue économique de

1932 par le président
du Pacifique Canadien.

IL FAUT S’ADAPTER
(Spécial au “Droit”) -

MONTREAL, € — L'an dernier,
dans une semblable revue annuel-
le, j'exprimais l'opinion que notre
pays n'en avait pas encore fini avec
la période de rajustement d'après-
guere. A mon avis, nous sommes
toujours dans la mème situation,

mais j'ajouterai, cependant, que si
difficiles qu'ailent été les derniers
douze mois et si déopurvu de fac-
teurs rassurants que puisse sembler
à plusieurs l'avenir immédiat, 1932
n'en a pas moins été une année
au cours de laquelle des progrès
appréciables ont été réalisés vers
une amélioration définitive.
Nous apercevons de tous côtés les

effets de la dépression économique
qui continue de sévir dans le mon-
de entier, laissant derrière elle un
sillage de malheur et de ruine, mê-
me là où 1! semblait impossible
qu'elle put se faire sentir. Avec un

tel spectacle, constamment sous noo
yeux, et ne pouvant encore très
bien deviner quand finiront nos

maux, nous sommes portés à déses-
pérer ou à chercher à remédier à la
situation en adoptant les théories
de ceux qui croient pouvoir retrou-
ver la sécurité économique avec des
moyens aussi extravagants et désas-
treux que le furent les méthodes
qui, dans l'administration des arf-
faires privées et publiques, contri-
buèrent dans une si large mesure
à amener les conditions actueles.
D'un autre côté, nous sommes en-
clins à négliger les signes d'amélio-
ration qui paraissent indiquer que
la période de transition suit son
cours normal et prépare la voie aux
jours meilleurs qui viendront tôt ou

 

 

LA PSYCHOLOGIE
TH me semble que le plus impor-

tant des nombreux changements fa-

vorables qui se sont produits dans
le cours de l’année qui vient de se
terminer, est celui qui s’est opéré
dans l'esprit des gens de ce pays.
Il y & un an, nous étions encore
pour la plupart sous l‘effet de la
stupéfaction qu’avalent provoquée
les événements qui venaient d’arri-
ver, mals nous étions tout de même
sûrs d'une chose, c'est que la crise
ne pouvait durer beaucoup plus
longtemps. Depuis, des événements
d’ordre économique se sont succédé
et ont fini par faire mieux réalt-
ser à notre population la gravité
de la situation, ainsi que la néces-
sité d'une adaptation morale. physi-
que et économique aux nouvelles con
ditions. C était le premier pas vers
le rétablissement, sans quoi rien de
décisif ne pouvait être accompli.
Déjà au début de 1932. on avait en-
registré certains progrés dans cette
direction, mais c'était bien peu si
l'on considère ce qui s'est produit
depuis. Les individus comme les en-
treprises commerciales et industriel-
les ont été forcés de réorganiser
leurs affaires, au point que s'il ad-
venait maintenant une reprise. ellrs
seraient administrées avec une me-
sure d'économie et d'efficacité qui
n’aurait jamais été posible durant
la période d'optimisme extravagant
qui précéda la présente crise.

II ÿ à un an, j'émis l'opinion que
le mouvement vers un rajustement
économique devrait aller encore plus
loin, qu'il devrait peut-être même
atteindre le domaine gouvérnemen-
tal, et lorsque je parle ainsi. je
considère aue ce dernier problème
est au moins aussi important que
tout autre que doit ectuellement
envisager la population du Canada.
Je suis même convaineu que st nous
hésitons à l'attaquer hardiment, et
si nous ne parvenons pas À lui trou-
ver une solution satisfaisante, 11
peut en résulter J'insolvabilité du
pays et certainement un retard
considérable dans le retour à une
mesure raisonnable de prospérité.
Rien ne s'impose plus. & l'heure
Actuel'e, que la diminution des dé-
penses publiques, de manière A ce
qu’elles soient placées sur une base
conforme aux ressources d'un pays
dont la population ne dépasse pas
dix milions d'âmes. De remarqua-
bles progrès ont déjà été accomplis
en ce sens, mals fl reste encore
beaucoup & faire avant que nos
affaires nationales reposent sur une
saine base économique. Les impôts
ont un effet déprimant sur le com-
merce. «t la possibilité de leur aug-
mentation pour pouvoir continuer
l'administration du pays et surtout
pour rencon*rer Jes intérêts sur les
dettes. est un sujet d'inquiétude en
ce moment. Loin d'avoir diminué le
montant de nos dettes publiques
dans le cours de l'année dernière.
nous l'avons augmenté. En outre de
cela, les secours à porter aux sens-
travail et A leurs familles, en ral-
son des circonstances actueles. exi-
gent une attention immédiate. La
somme des intérêts à payer s'ac-
croit depuis des années dans les
domaines fédéral. provincial et mu-
nicipal. Comme ce sont les com-
pagnies et les individus aui doi-
vent en définitive payer ces Inté-
réts, et comme le Pacifique Cana-
dien est le plus fort contribuable
du pays, je puis me permettre d'in-

sister particulièrement sur ce point,
qui doit faire l'objet d'une étude
sérieuse et approfondie à l'heure
présente. Je mentionnerai en pas-
sant que notre Compagnie a dû
payer pour presque six millions de
dollars de taxes l'an drenier, ce qui
porte à environ $116.000.000 le to-
tai de ses contributions en impôts
au Trésor du pays depuis son in-
corporation. Tes autorités gouver-

 
 

Mme A. Back, Wallaceburg, Ont. écrit ceci:—
“ie souffris de faiblesse du eceur. de nerfs affai-
bils et de nuits sans sommelL

Je via votre annonce des Pilules Milburn pour
le Coeur et les Nerta et je décidai de les essayer
bien que je n'avais que pet de foi, mals mainte-

très reconnaissante, car elles m'ont
fait un grand dierg

Je suls maintenant bien portante, mais je ne
me passe jamais d'une boîte dans la malssn.”

Fin vente en toutes las pharmacies et tous len marasins à rayons:
préparés seulement par The T. Milburn Co, Ltd, Toronto, Ont.

precis su fl

 

nementales, heureusement, ont com- |
pris l'urgence d'une réduction dans
les dépenses publiques et ont tait |

des efforts louables pour enrayer
le flot qui nous menace. C'est cer-
tainement là un progrès dans la
bonne direction. |

LE MONDE ET NOUS
Quand on considére la situation

mondiale dans son ensemble et que
l'an songe à la grande complexité
de nos propres problèmes, on peut
difficilement augurer un retour ra-
pide à des conditions que l'on pour-
rait qualifier de normales. Nous re-
trouverons la prospérité à mesure|
seulement que nous parviendrons

à nous adapter aux conditions nou-
velles T] vaudra mieux, d’ailleurs.
que ce retour ne se produise pas
trop subitement, car nous serions
peut-être alors portés à oublier les

leçons qui se dégagent des évêne-
ments des dernières années. Je dirat
même que si d'ici trois ans nous
connaissions de nouveau une pé-
riode d'inflation économique sembla-
ble à celle de 1928, et que nous
n'ayons pas encore réglé le problè-
me des chemins de fer d'une façon
sérieuse et définitive, nous pourrions
être encore une fois emportés par
le flot de la plus extravagante con-
currence. Et, je crois qu’il en se-

rait ainsi dans tous les autres do-
maines.
Parlant il y a un an, de la Com-

mission Royale chargée d'enquêter
sur les chemins de fer, j'exprimais
l'espoir que la population du Cana-
da saurait accepter ses suggestions
pour la solution de notre problème
en considérant leur valeur écono-
mique et sans se laisser infiuencer

par aucun préjugé ou parti pris po-
litique. Le problème s'impose plus
que jamais et continuera de s'im-

pendant encore plusieurs mois
à l'attention du public. Je crois qu'il
est opportun de faire remurquer
qu'il ne pourra être résolu de ma-
nière à sauver le pays du désastre
que s'il est considéré comme une
question économique et réglé con-
formément à cette vérité économi-
que qui veut que les compagnies de
transport ne diffèrent pas des au-
tres organisations industrielles, en
ceci qu’elles aussi doivent payer
leurs frais. Toute autre solution
serait inefficace, et il est du devoir

de la population canadienne de voir
à ce que toute proposition de règle-
ment qui pourrait être mise de l’a-
vant réponde à cete condition es-
sentielle.
—
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Mercredi,

POSTES CANADIENS
CNRU—UT1 4WÀ —6t0-500

11,57—Heure eracte.
12 00 Pronosti-s: disques.
1.006—Heure exacte.

6.30—Echos d'opêra.
T.00—Houre exacte; orchestre.
TIS—Voyages.
T 30—Orchestre.
8.00—Orchestrze du Château Laurier
w.30-—Btudio.
9.00—Orchestre.
9 30—8pécal.
t0.00—Musique.
10.30—Orchestre.

CKAC—MONTREAL-—125-411
8.00—Concert.
5.30—Orchestre.
6.00—8pécial.
6.15--Spécial.
6 30—Cuuserie.
0.45—8pécial.
7.00—Heure ezacte: spécial
7,15—Spéciai
8.05—Orcrestre.
8.30—Bpécial.
9.30—Le vieux racont
10.00-—Orchestre.
10.15—Quatuor de viol
10 45—Orgue.
11,.00—Nouvelles.

CFCF-—MONTREAL—281.3
6.00—Heure du Crépuecuie.
6.45—8pécial.
7.00—Orchestre.
7.15—Bpécial.
7.30—Orchestre.
8.15—Orchestre.
8.30—Spécial.
9 00—Aventures.
9.30—Orchestre.
10.00—8tualo.
10.15—Studio.
10.30—Liguo de Sécurité.
10.45—Orgue.
11.15—Opéra.
11.00—Nouvelles.

Jeudi,
 

POSTES CANADIENS
CNRO—OTTAWA-—-500-t0U

11,57—Heure exacte.
12.00-—Mus'que; température.
1.00—Heure .xacte.
5.00—Disques.
6.00—Disques.
6.15—Disques.
6.30—Spéciai.
7.00—Heure exacte;
7.30—Orchestre.

8.30-—Studio.
9.00—Studio.
10.00—Musique.
10.15—8pécial.
10.30—Orchestre.

CKAC—MONTRE
5.00-—Orchestre.
5.15-—Spécial.
5.45—Spécial.

 

  

trio instrumental.

8.00—Orchestre du Château Laurier.

1932

eur.

oncelles.

1932

 AL—116-423

 

  

[LA JOURNÉE DE
L’ASSOCIATION
D'ÉDUCATION t
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Liste de souscriptions à la ‘‘Journée’’.

STRICKLAND, Ont.: $12.25

SOUSCRIPTEURS

Ont donné $1.00: MM. FE. Doucet. E. Gravel, T. Brassard, A. Brassa|
Ont donné 50 sows: MM. J. Daigle, D. Cousineau, T. Fauvette.

A donné 30 sous: M. E. Marin.
Ont donné 25 sous et moins: MM. J. Desaulnicis, F Perras, Mme

E. Larouche, MM. G. Desbins, H.
Petit, L. Gravel, E. Palin, F. Palin,

Pelchat, G. Latonié, A. Labonté, U.
A. Tremblay, E. Chartier, F. Ville-

neuve, A. Mainville, E. Mainville, A. Chevalier. G. Martel, A. Ouellette,

M. Allard. L. Alie, M. Ouellette, ¥. Brule, U. Clavau, L, Dube.

 

6.00—Nouvelles.
0.15—Orchestre.
830—Spécial.
1.00—HKecuie ckacte: spécial.
7.30—Orchnestre.
8.00—Spécial.
9.00—Spécisal.
10.00—Orchestre.
10.30—Orchestre.
10.45—Orgue.
11.00—-No'1vrlles

CFC —MONTREAL~J91.3
6.00—Pronostic et Heurs du Crépuscu-

le
6.45—Spécial.
7.00-—Spéc‘al.
7.30—Orchestre.
8.00—Rudy Valley et ses Yankees
9.00—Sp-cial.
9.30—Orchestre.

10.45—0Orgue.
11.00—Nouvelles.

11.15—Orchestre.

 

DEUX ANS DE
PENITENCIER

UNE STENOGRAPHE DE TORON-
TO EST CONDAMNEE A
PORTSMOUTH

CORNWALL, 4— Edith B. Ray,
trente-cinq ans, sténographe de To-
ronto, a été arrêtée hier après sa
sortie de l'hôpital et a comparu
devant le magistrat J. C. Milligan
sous accusation de fraude. Elle a été

 

 

 

    

                

  

 
formément le

temps possible

attention.

re

;. RADIATEUR £
CHAUDS—méme bouillants

quand la température est
au-dessous de zéro — voila

ce que vous avez quand vous
chauffez au COKE LASAL-

LE. Vous obtenez cette

bonne chaleur facilement et

avec peu d’effort de votre
part, car le COKE LASAL-
LE brûle doucement et uni-

Vous

moins de tonnes par saison .
de chauffage et vous écono-
misez des dollars sur le prix

de chaque tonne.

condamnée a deux ans au péniten-
cier de Portsmouth. La police allè-
gue que Mille Ray, pendant qu'elle
etait à Jl'hôpita antérieurement,
obtint des renseignements au sujet
du compte d'épargne d'Alphonsine
Courville, une autre patiente. La se-
maine derniére, dit-on, elle obtint le
paiement d'un chi-ue de quatre-
vingts dollars sur le compte de Mlle

Courville, et elle avoua avoir forgé
le chèque. La police dit qu'elle pré-
senta aussi de faux chèques en paie-
ment à l'hôpital.

Earl Watters, sous le coup de sept
accusations de fraude, a aussi com-
paru, mais sa cause à été ajournée à
huitaine. 
a

| . .

‘Autre victime

de la guerre

Frank-Robert Kirk, ancien ser-
gent des Gardes à Pieds du Gou-
verneur Général, et résidant d'Ot-
tawa depuis de nombreuses années,
est décédé hier dans un hôpital lo-

cal à l'âge de 43 ans. Tl était in-
valide depuis 4 ans, À la suite de
blessures subies pendant la grande
guerre.
mouEE 
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plus long-

sans aucune
brüûlez  

 

 

Téléphonez à votre fournisseur
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Obligations du gouvernement
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75, rue aptrks, Otlaue.
GOUVERNEMENT DU DOMINION

‘ Année Offre Dem. Rend.%
*Prét de la victoire . . . » 5h 43 151.00 1.4.93 Tu

Prés de la vi: toire . . . . 3: at 102 00 103.75 4.95

Nouvel Emprunt . . . À ‘ 3s Ys. Th 99.75 4.35

Bervice Natlvuai . , . . : oh 101.7. 12.75 4.24

*Prét de guerre . . . . +. = > nT it 2s 112,25 1.52

*Prét de is victoire , . . 2 2 2 47 Jos ce 109.50 3.60

Bon à échéance . . . » 4’: 49 v8.75 vy.13 4.55

Mervire nativual . . 2 + 2 + °° 41 162.25 1us.25 4.58

Bou & échéquee . “eo > 44 102.059 103.50 4.62

Hon à échéanre . . . , 4'z 44 “0 99.00 4.60

Bon à échéanve . |, + € 4'; 46 “1.75 un. 75 4.65

Nouvel emprunt PR 4 52 s1l,u0 92.00 4.62

Prec de conversion ... 4: TH 03.70 $7.00 4.70

Prét de conversion |, + 4 57 95.7% y7,06 4,70

Prèt de conversion . . © 42 ou 27.00 94.00 4.87

JPrêèt de caovoereion . 4's WE) 98.00 99.00 4.60

sitevenu non tavabi e

3% Le eb revsnu nOoB taxuble jusqu'au Jer novembre 1937.

ue à, jusqu'au ler novembre 19554.

GAKANTIS PAR LE GOUVERNEMENT DU DOMINION
Année Otfre Dem. Rend.“

CNR. ah Di 706 trs5 4,65

CN. R. . 41 at T5 08,25 +.70

C. N. 6H. 2 2 1 + + + 0 a 54 150,59 103,50 4.40

CN. K. . 2. 2 + + 6° 4% or utBo 191.04 4.76

GC, N. RM. . 2 2 2 2 + + = 4's 56 97,50 9»s,50 4.60

CN BK... .. 4% si TSS U8.25 4.658

C. NR... + + + + + 4 64 97.040) 98.040 4,64

NCR LL ee ee aD 63 103.75 104.75 4.73

Casi. N4t. B. B. . , . . . + 3 5> 102.50 103.75 4.78

Mont. Harbour . 5 67 104.25 gs» vase

GOUVERNEMENTS PROVINCIAUX
‘eo ée Offre Dem. Bend.%

LL 2 2202202 2 4 He 82.50 58. .

Ava 1111111111 6° 47 94.00 99.75 6.05
CB 2224 42 4020 8 47 99.04 101.00 2.98

Man. 1. + + 2 4 2 + 2 + 8 54 BU.LU $2.00 5.50

Man, . . . . . . 6 47 97,50 99.25 6.10

Man, . . . . . . Sly 55 92.50 43.50 6.U3

N.B. . . . 4% 69 96.50 93.50 4.87

N.-B. . . Bla De 100.50 102.00 5.32

NB... 22 2 42e 2 SH hu 150.50 192.00 5.35

NK. . 2 + + +. a o 69 101 50 102.50 4.83

ont. LLL Lo s'a 41 190.25 101.25 4.36
Ont. 5 Ou 104.25 105. 4.66

Out. AP 44 105,20 105.75 4.91

Ont. Loe 514 47 1905.69 Jog.vo 4.80

Out. Hydro Com. . 4% 70 sen 16.75 4,54

1 PE 2 2224220000 6 47 104.00 108.00 5.22

Hank, . . . 2 + 2 + 2 2 >» 0'8 hl LER 89.25 6.47

Rask, . . +. . . . + . . . 1 59 85.00 58.00 5.89

Sask. 101446 2 + > 6 52 94.00 95.00 6.45

Ville de ‘Montreal . 12e 8 44 105,75 107.50 5.13

Ville de Winnipez . 6 3 46.50 99.50 6.20

Ecoles ('atholiques de Montreal 8 7 191,00 193.00 5.30

CORPORATIONS
co Année Offre Dea. Rend.%

itibi 2 2 2 + +» .. 5 63 15.00 O0 ….

Boauharnois FUR | 59 25.00 29.00 vee

Bell Tel. L + 2 + 201 0 + > DO 55 109.00 Venere eve

Bell Tel. , + « « « « + os B® 57 109.00 FIN eve

Bell Tel. 1 + + 4 oo oa oo DB 60) 109.00 0e Cee.

B.A Oil 2 2 2 5 + + + 0 BD 45 6.00 89,00 6.25

B.C. Priv vv a sas os 8 60 77.00 81,00 vee

BC Pr 11 22 + 0 0 + 0 5 60 B2.00 86.00 6.60

B.C. Tel. . . 0 + 2 8 6: Rs,00 $92.00 5.66

« PR 12 1 2 4 0 2 0 A 60 75.60 #0,0U .….

Caaont 22 6 0 00 0 2 578 47 62.00 66.00 ie

Con: N.P.L 2 0 24 4 2 0 2 + 5 53 74.50 71.50 J

CPR 24020206 4 > 0 0 8 42 99,00 102.00 2.74

C, P. KR. . 2 + + + + + + + 4 S94 $43.00 95,00 7.50

GC, PR + +8 20020204 0 0 0 48 44 78.09 2.00 6.70

C. PR 2 + 2 61 +6 4 + 2 D 54 92.00 95.00 5.37

Can. 8. 8,2. 2 + 469 .05 43 70,00 30.00 ces

Can, N. 8. + + + + + +» + + 8 41 20.50 24.00 ce

Dom, Textile . . . + + + + 6 49 95.00 100.00 6.00

uke Price . . . . + . = 6 of 48.00 53.00 ees

French Nat. Mail |, 8 852 114.090 FE teas

Gat, Pwr. L + + + + + + 5 56 75.09 73,00 vive

Gat. Pwr. . 2 2 42 + + + 2 8 41 52.00 57.60 eas

. rs 1 + 2 2 + 0 5 33 114.00 LL... ese

vont Es 200 10 0 0 0 8 51 105,50 107.50 1.49

Mont, Pwr. , . . 5 76 103.00 146.50 4.65

Mont. Tram, . . + + + + + 5 41 95.50 97.50 5.43

Mont. Tram. 2 2 2 + 28 + 2 5 55 75,90 77,35 Lo

Mont. Tram. . 2 + + . . « 413 hh 66.00 76,00 A

Mont. ls. Pwr. . , + oo. 5‘ 57 99.50 102.00 5.35

Ont. PF. S. cee Bhs ho TT OU 79,54 Le

Ottawa Flee, © 1 2 + 2 + = 3 33 $7.00 ee coe

Ottawn Pr. . . 2 2 + 2 > AC HT 24.00 s400 3.35

Ottaws Val. Pwrs, 2 2 +, > 915 70 95,50 98.60 5.65

Price Bros. © 2 2 + 21 2» 8 43 23.00 10.00 Lee

Que. Pr. 12 + 4 + = 3 65 90.00 95.00 5.27

Riordon Pr. & _P 1. +2 + a 2 79.00 ees ce

Shaw. WW. & P. . ..., 8 37 81.00 84,00 10,15

Shaw, W, & I. , . , . . > 70 74.00 78.00 ….

Shaw. W. & P. . . . . . 413 T0 83.00 67.00 ee

Smith H. 2. 2 + 2 2 «+ . 5% 53 53.00 56.00 oo.

Steel of Can, . . , . . . 8 40 103.00 ne cen

West. Pr. . . . + . «+ . 5 49 23.25 $6.00 5.35

Weg, Klee, oo 2 + © 5 a 75.00 #5,00 11.00

West. K. Pr. 5 56 88.01) 94.00 5.45

Strictement sujet ‘au changement.

| A TROIS HEURESVENTES A 1 ï

Cotes fournies au “Droit” par la Maison Geoffrion & Rainville,
18, rue Elgin, Ottawa.

BOURSE DE NEW-YORK BOURSE DE MONTREAL

v DERFIERES abiup . (JANVIER 5
ALEURS ; 1 Bell Telephone 83

Air Reduction 61 Brazilian . . i 9,

Allegheny Corp, | i " B. C. Power da 161%

Allis ("halmers . T5 B. C Power “B” 41;

American Can Co. 5774 Can. Car . . . . . . 3:
Allied Chemical 614 Can. Car Priv. . . . 10%;
Am. & For. Power . 8% C. P. R. 201 1 064

A. Locomotive , . . - 6°: Canada Cement . , ,. 23
Am, Tel. & Tel 107% C. Ind. Aicohol , . 2.00
Amer, W. Works . . . 17% Chas Gurd oe os 5

Anaconuda Copper . R Cockshutt . . . + + + 4

Atchison . . . 42 Tam. Bridge . . 2 + 16%,

Auhurn | . 54 Domininn Steel , 2. > l'a

Baltimore & Ohio . ° 9% Dom. Textile . . 501,

Rethiehem Steel 15% Ham. Bridge . . . 2!2

Rorden Milk 4% Hollinser . . . . . , . 625
a re, ; 1 3

Brooklyn Man Tr. 28/4 Int. Nickel! . . . . À 91%
. 01 MeColl-Front. . . , . TigCanada Dry . nig a

Canadian Pacific 144 Massey-Harris . ++ 234
: " i 14 Montreal Power . . .. 32
Case Threshing 44144 Nat. Brewerles 157

Chrysler Corpn 17% Pa rever .... à a

(Coca Cola. So. I8% Quebec Power 188
Columhia Carbon. an Shawinigan sre ee Il

Columbia Gas .. 17 Smelters . one 83

Com. Helv. Corp. . , . 11, Steel Co. of Can. 17
Com. Southern . . . 5 Win. Electric . 3
Continental Can . 4014 BANQUES

ongolenm . . .- 8 Canadienne . 128
Consolidated Gas . A1 Commerce 2002 214

Corn Prodnets , . ’ 54 7a Mont-eal . 211 1 187

Dupont . 30% Royele . . 139
Pex Fi'm +02 € 2 _ a

Freeport T was , , , . CA CURB DE MONTREAL
General Fie-tric + +. © 137; --

General Motors , , , . l'A Beauharnois . 70
Goodyear Tire , , + 15% Imp. Tobacco . 8,

Granby ‘Lining .. He Page Hersey . si

Howe Sound ©, , , = f MINES ;

Hnd-on Motors L 2 + «€ w Sorands . .. . Xie

Intern, Harr, . 2274 ? -

Ingo nprier Kg Teck Hughes 435

Petar, & Tel. 7% Moss Mines 37

Kenn. es a Sullivan. 22

, a HUILES
T.oew's Theatre | .. 21 a!

Montron, Ward . . 13% B.A Qu... 3

! ye Home Oil . . ... 3
Nath Motors | | 1:47 Imp. OY . 9

Nato Dairy Prod, Ta : : A

National Dist, 18 Internat. Petr. 117,

Yat, Power & Lat 14% MINES A TORONTO
SV Nort, Central In

Marsh American 30 | Arna a:

Pahord Motere . . 24 Granada 1.31

Paramount Pubs 2. va Howey Gold . 82

Pennsylvanie Ry oo. 13S Kirkland Take . 131%
Fhitlios Pete 5x 1 Ko Share 113

Public Ser. Carn. he | Mefntyre Porcupine : 24.00

Puliman 19 | Nipissing . . 1.33

k 2hLerpn 4 Sherritt Gordon . 39

"du Keith 2% Teck Hnghes . 421

Reinion Ra Rig Writht Harereaves aan
5, Raehu- 2013

et

EEE

———

mrmope Red Tr -TT

horn Pace 17% Westinchouse 29%
t pd-rd Brande 15% Wealwarth bn Rg

crdard Go & 14% Waerth non Pump 14

nd ON) NO 3074 Yellow Cab L . 34
fudehal sr 47% ere

Teas Gif 2258 CURB DE NEW.YORK
Roller Bear Ce, . 14‘ Am. Superpower 4%

United Air-raft 17% Fle-trie Bond & sh. 19%

United Corp fy Cities Nervire . 2%
United Carbide Lo. 27 Ningary Hudson 16

1 8. Cast I. Pine | 10th L'argent À demande est à 1
U. 8. Tnd. Aleohel TAN pour cent.

U. KRRubher 4% Affaires À 10 heures IN

V, 8. Steel . an AOONN: A midi: 200,000: A 1
Vanndium Stes! | . 11% heure 30: 340.000; & 3 heures

Werner Rens 2 10. 59M NAA titres

Obligations Gouvernementales et Industrielles
Commandes exécutées sur toutes les bourses.

GEOFFRION & RAINVILLE
Banqulers et Agents de Change

18, rue Elgin
Queen 1010, 1011

J.-E. SERRE, gérant
Succursale d’Ottawa.

PARISMONTREAL OTTAWA

La température

désoriente les

ELLE EST FAVORABLE A LA
PRODUCTION ET AUX ACHE-
TEURS. — LES OEUFS DEN-
TREPOT ET LES AUTRES PRO-
DUITS GARDENT LEURS PRIX
AU DEBUT DE LA NOUVELLE
ANNEE.

 

MONTREAL, 4. — La clémence
hors-saison de la température tend
à faire fléchir les prix des oeufs.
Elle favorise la production et il n'y
a compensation que par suite du
bas niveau des stocks d'entrepôt et
des arrivages d'hier. Les oeuls frais
n'en ont pas moins baissé de un sou

la douzaine hier, tandis que les

ocufs entreposés restent fermes. Les
prix aux détaillants, sur les petites
quantités, n'ont pas non plus chan-
gé.
Le beurre et le fromage sont aus-

si aux mêmes niveaux, de même que
les volailles.
Le marché des patates est irrégu-

lier. Les grossistes ne savent pas en-
core si oui ou non ils seront à court
de stocks. Les prix restent bas.

CEREALES
?rix au comptant sur Je marché

local de grms de : céréales:
Blé, nord No 2... ... . 82
Avoine, No 2 cw. . . . . . . 32
Avoine, No 3, ew. . . . . 30
Avoine, picotin No 1 . . . 23
Orge, cw. No 3 . . . .. 38

Blé d'Inde sud-africain Co. S1
Farine de bl¢ du printemps

Première marque, le barii .
Deuxième marque . $3.70
Marque de boulangerie, baril $3.68)

En baril, sac sur voie, taux de
Montréal, moins 10 sous le bari
pour argent comptant.
Farine de blé d'hiver:
Qualité de choix au wagon, en

baril, au sac d'occasion, $2.50.
Qualité de choix en lots partleis,

en barils, au marché, $2.80. Farine
blanche de maïs, le baril, $4.00 à
$4.10.

ENG.LAIS
Moulé blanche, extra . . . . $22.25
Gru............ . $17.25
son............. $16.25
A la tonne, comnrenant les sacs,
Grains secs pour Lrasseries, $16.00

Au gros; $18.00 au détail.
Avoine roulée: sac de 90 lvs a

détail, $2.55.
Foin, no 2 extra . . . . . . . $11.00
Foinnno2.........$1000
Foin,no3...... . $800

LE BEURRE
Le beurre no 1 pasteurisé au wa-

gon valait 21 I-4 à 21 1-2 sous pour
le meilleur beurre d'herbe.

LE FROMAGE
Ontario, production courante,

8 1-4 à 8 1-2 pour le blanc et 9 1-2
à 9 3-4 pour le coloré. Ontario, pro-
duction antérieure, 11 sous pour le
coloré et 10 1-2 pour le blanc.

LES OEUFS
Oeufs frais au wagon: Extras,

33 à 34 sous; 28 à 30 sous pour les
premiers; et 26 à 28 sous pour les
oeufs fraisede poulettes. Oeufs d'en-
trepôt: 21 1-2 à 22 sous pour les
extras; 19 1-2 à 20 sous pour les
premiers; et 18 à 19 sous pour les
seconds.

Prix aux détaillants par petites
quantités:

$4.30

Qualité spéciale .. .... . 42
Frais extras . . . ...... 40
Frais premiers . . .. . . . 36

Frais de poulettes . . . , . 33
Frais seconds . . . . . . . . 25
Extras d’entrepôt . . . . . 29
Premiers d'entrepôt . . . . . 25-26
Seconds d'entrepôt . . . . . . 22-24
Les oeufs en vrac se vendaient

à 1 sou.
LES PATATES

Patates ‘Montagnes Vertes” du
Nouveau-Brunswick ou de l'Ile-du-
Prince-Edouard, 85 à 90 sous, sac de
20 livres; 95 sous à $1.00 pour celles
de l'Ile-du-Prince-Edouard, sac de
90 livres. Patates de Québec, uv sous
par 80 lbs.

LES VOLAILLES
“a” “BR”

Poulets à rôtir . . . 16-20 14-18
Canards . . . . 16-19 14-17
Canetons . . 25-27 23-25
Dindes........ 18-20 16-18
Oies . . . . 10-12 8-10

1933 S’OUVRE
BIEN POUR LE

BLÉ CANADIEN
IL Y A UNE HAUSSE FRACTIONNEL-
LE DES PRIX ET LE COMMERCE
D'EXPORTATION A ETE BON.

WINNIPEG, 4. La fermet4 des
marchés extérieurs, l'absence de pression
des ventes et un substantiel commerce
d'exportation marquent favorablement le
début de la nouvelle année pour le blé
canadien. Le bé de mai a fermé hier A
44%, un gain de ‘a. et celui de juil-
let à 45'4, un gain de %. Il s'est exps-
dié comme 1,000,000 de boisseaux de bié,
principalement par Vancouver,

D'après Broomhall, la fermeté du mar
ché de Liverpool ert attribuable à une
meilleure offre de Ia part des expédi-
tours et à celle deg prix locaux. Près de
la moitié des chargements mondiaux de
blé de Ia semaine dernière provenaient
de l'Amérique du Nord. Lez cargaisons
maritimes re sont arcrues de 1,000,000
A 26.416,00N hoieseaux,
Les livraisons des formes ont dépazsé

nn peu les 300.000 boisseaux et la pres.
sion des ventes n’en est trouvée fort res-
treinte.

Pre au comptant
B'é: Na 1 dur, 42314; na 1 nord, 42:

ne 2 nord, 39%: na % nord, 37!'4: no 4
nord, 33%: no 5, 3314: na 6, 29% ; pi:
cotim, 25%; sur voie, 4344; po 1 dur,
46°.

Avoine: Nn 2 cw. 20%: no 3 ec,
19%; axt. no 1 vicotin, 197 - no 1 bi
rotin, 18%; no 2 picotin, 18%, rejeté,
153% © sur vais, 20%
Orge: Now. IRino dey 230:

An 6 cow 2000, no 6 cw, 21%; sur
Toie, C67.

Lin: No 1 ew. 73%: nn ® cw 603,
neo ew. ort Tejetd, S67 mur To1e, 73%.

Seigle: No 2 cow, 208,
Lies options;
Blé Our. Ferm.

Mai 48906 44°,

duel, 48513 M 45%

Aveina
Mar | . tn "24
Juil. . ot za
Orge

Moi 2 + + 28% nay
Juil ° 2754 27%

"in
Mai 2. + © TT 6%
Juil, . 6%

Feigie
Mat: 2 + 0 + 3273 5°%
Juil. . . 33 3
mme

NEW.YORK, 4--_Cotes morennes
des titres rrpréaratatife des groupes in- 

 

doratriels, ferroviaires ot dea rervices pu-
h'ice, inscrite à la Bourse de New-York:

5 20 20
Ind. Terr. 8.P.

Mard? . , . . a1 2 261 ans
Symedi 18 RB a

"7 a ane semaine 42.7 248 RTT
1! y 8 un mois . 421 248 822
Nea un an, rat a an
1 y na trois sane | 1676 1248 2001
11 ÿ a cinq ans, 1497 1221 1228
Haut, 1032.33 , , 721 398 17315
Bas. 1532-33 LL . 33 132 518
Haut, 1731 , . © 34023 1082 C2030
Aes, 1987). , , , fn Ine NZ a
Haut, 1r3n0 € + à 2924 1418 241123
Bar, 1930 < + + » 312.0 864

prix des oeufs
4

146.5 dollar vaut 256.62

centage de l'actif liquide qui, aans

très élevé,

fiscale

que chez les autres classes, par suite

et des profits.

tuelles qui se sont élevées à $101,000.

dernier.
calese, de balances importantes en

res est celui des prêts courants se

l'année précédente.
Les chiffres comparatifs sont les

ACTIF

Espèce en caisse...

Obligations de Gouvernements, de

de valeurs

Engagements de clients
sur Jettres de crédit.

Autre actif non compris
dans les item précédents...

PASSIF

Dépôts portant intérêt .
Dépôts ne portant pas intérêt …

Passif non compris
dans les item précédents …

Dividendes déclarés

Balance au crédit du compte

 

LES RENDEMENTS

Revue des Rendements des Valeurs in.
dustrielles et d’Utilités Publiques inscrits
sur les Bourses Canadiennes.

ACTIONS ORDINAIRES

 

Taux Rend.
Div. %

B. A. Oil, . . .. .80 8 10.00
B. C Power ‘A’ 2.00 169% 12.03
Bell Telephone . . 7.00 92% 7.57
Build. Prod. ‘’A’’ 1.00 12 8.33
Calgary Power . 6.00 125 4,80
Can, Malting . 1,50 14 10,71
Can. Nor. Power 80 1313 5.93
Can, Bronze . . . 1.25 16 7.82
Can. Converters . . 2.00 15 13.33
Dom, Bridge . , . 2.00 1613 12.12
Dom, Glass , 5.00 80 8.33
Dom. Stores . 1.20 186% 7.27
Irom, Textile . 5.00 5014 9.90
Chas, Gurd . .69 7 8.57
Imperial Oil . . © .50 85% 5.80
Imperial Tobacco . 52% 8% 6.36

(Extrax inelus)
Inter, Pete. , . . 1.00 1% 8.70
MeColl-Front. . . . 60" 7% 76:
Mont. Cottons s.00 45 13.34
Mont, Power . . 150 31 4.84
Mont. Tram. . , , 10.00 103 9.52
Nat, Breweries , , 1.60 15% 10.32
Nat. Steel Car . 80 6% 13.07
Ogilvie . . . , . , 8.00 112 7.14
Ottawa Power . 8.00 92 6.52
Page-Hersey . , , 3.00 48 8.25
Penmans . . . 8.00 28 10.71
Quebec Power , , 1.50 13 11,54
Shawinigan . . © 59 107 4.60
So. Can. Power 1.00 15 6.67
Steel of Cunada 1.75 17 10.29

BANQUES
Montréal . |, . 10,00 188 5.38
NouvelleEcosse . 14.00 25 5.51
Can, Nationale . 10.00 : 7.81
Commerce . , , . 10.00 140 7.14
Royale . 10.00 139 7.19

ACTIONS PRIVILEGIEES
Can. North. Power 7.00 933
Can. Bronze . . . 7.00 5 7.9%
Can. Car & Fdry, . 1.75 10'4 17.08
Can, Fair-Morse 6.00 60 10.00
Can. Gen. Flee, . 3.50 5514 6.31
Can. Hydro Elec. . 6.09 37 16,22
Dom. Glass 700 102 6.86
Pom. Textile , 7.00 102 6e
Goodyear . . . 7.00 90 TIR
Jamaica P. C. . . 7.00 85 8.24
Lindray, C. W. , . 8.50 89 16.66
MacKinnon Steel . 7.00 80 R75
Mont. Cottons . 7.00 70 10,00
Nat. Breweries , 1.7% 30 6.25
Ogilrie . . . 7.00 110 6.36
Ottawa Power . . 6.50 a9 7.30
Penmans . . 600 65 9.24
Power Corp. . , . 6.00 50 12.00
Sher. Williams . 7,00 65 10.77
So. Can, Power 6.00 168 7.89
Steel of Can. | 1.75 274% 642
Tuckett Tobacco 7.00 106 6.60

MINES
Dome , , , . . . 1001425 702
Holhinzer .75 630 11.91

(Extras inclus)
Lake Shore . 8.00 33.50 R98

(Extras inclus)
Meintyre . . . , 1302353 832
Teck-Hughes | 60 4.20 14,29

Prix des produits délivrés
à Toronto

TORONTO. 4. La “United
Farmers Cooperative Co.”, a wans-
mis les prix suivants à la Presse
Canadienne pour les produits déli-
vrés aujourdTiui à Toronto.
Oeufs: extras 27 sous Ia douz.:

premiers: 23 sous la douz.: seconds:
17 sous; oeufs de poulettes, extras,
20 sous.

Crème à foyetter No 1, f. a. b,
20 sous la livre.

Beurre de crèmerie, No 1, solide,
21 1-2 sous la livre.
Pommes de terre, la poche. 65 à

70 sous.
———=rareve

La bourse de Paris

PARIS, 4. -- Les rentes à 3 pour
cent valent aujourd'hui 78 francs:
colles à 4 1-2 pour cent, 94.20. Le
chnage à Londres eut à 85.44 et le

  

 

Rapport Annuel de la Banque

Provinciale du Canada

 

Solide Position

ACTIF LIQUIDE 64.50% DES OBLIGATIONS AU PUBLIC

 

Profits un peu moins élevés

 

le rapport de la Banque Provinciale du Canada, pour l'exercice
fiscal terminé le 30 novembre dernier, qui Vient d'être rendu public, dé-
montre un résultat très satisfaisant et une solide position.

l'était davantage cette année, lors de la clôture de l'année

la dépression économique qui s'est encore traduite cette année par

une diminution dans les activités commerciales, par une contraction des

revenus individuels et plus fortement ressentie chez la classe agricole

de la ferme. a normalement causé une diminution modérée des dépôts

Les profits déclarés sont de $454,659.12
429.72 pour l'année fiscale précédente.
les dividendes payés au montant de $350,000 et les appropriations habi-

directeurs ont décidé, cette année, de transporter une somme de $100,000

a “Provision pour fonds contingent”,
clable de $389.920 31 au crédit du Compte de Profits et Pertes.

Le bilan démontre un actif total de $47,301,271.23 dont l'actif liquide

représente une somme de $26,668,937.99, correspondant au pourcentage

élevé de 64.50 des obligations au public, comparativement à 63%
Cet actif liquide est constitué de $4,974,666.08 d'espèces

$16.758,074.29 de valeurs gouvernementales, municipales et autres valeurs

canadiennes, de 3197,600 en fonds de circulation, et de $4,738,597.64 en

prêts à demande À courte échéance contre nantissement de titres d'une

valeur marchande suffisante pour Jes couvrir.
les dépôts reçus du public s’élèvent à la somme de $35,291,632.85 et

les dépôts d’autres sources atteignent $822,572.26.

qui représentent généralement partie des fonds de roulement des maisons

d'affaires, sont en diminution de $1,245,199.35.
Un autre item qui a été aussi influencé par la contraction des affai-

diminution de $2,877,269.60 pour le dernier exercice.

Les prêts à demande contre nantissement de valeurs ont, eux aussi
fiéchl et le total en est de $4,738,597.64, comparativement à $5,861,872.35

Balances dues par d'autres“Banqueset
Correspondants de Banques………

Municipalités et autres titres... . ..

Prêts à demande contre nantissement

Fonds de circulation seras

Autres prêts et escomptes.……. pacrssnennse

Immeubles, créances bypothécaires, ‘etc.

 

Total des dépôts . .…… .

Balances au Crédit de Gouvernements
e. Correspondants de Banques.....

Billets de Ia Banque en circulation. …

Avance en vertu de la loi des Finances
Iettres de Crédit en cours...

$47,201,271.23 53,216,269.64

1932 1931

$31,553,518.85 34,698,414.15
3,738,114.00 4,983,313.35

.… $35,291,632.85 39,681,727.50

822,572.26 1,509,473.36
3,416,853.50 3,903,441.00
1,800,000.00 2,000,000.00

14,820.36 15,759.33

526.90 41,241.21

Total des obligations au public

Capital versé et Fonds de réserve...

ce 84,945.05 94,666.05
ve. 5,500,000.00 5,500,000.00

beens 369,920.00 466,861.19Profits et Pertes...........cc...

 
  

Ie pour-

le passé, a toujours été maintenu

de la baisse constante des produits

comparativement à $467,-
Ces profits couvrent entièrement

Comme mesure conservatrice, les

laissant encore la somme appré-

l'an
en

dépôt dans d'autres banques, de

Les comptes courants,

totalisant à $17,015.541.69, soit une

suivants:

1932

$ 3,970,704.83

1931

$ 4,816,865.92

1,003,961.23 463.500.33
 

$ 4,974,666.06 5,280,366.25

16,758,074.29 18,476,913.28

4,738,597.64

197,600.00

5,861,872.35
198,500.00
 

29,817,651.8S
20,035,714.51

$26,668.937.99
as 17,164,177.96

14,820.36
3,143,205.40

15,759.33
3,124.438.55

210,129.52 222.705.37
 

 

—_—

$41,246,405.87 47,157,742.40

 

sm

53,216,269.64

PRIX DES PRODUITS À
MONTRÉAL

MONTREAL, 4 Oeufs: frais
extras, 33 à 34 sous la douzaine;
frais premiers, 29 à 30 sous; frais de
poulettes, 27 à 28 sous; oeufs d’entre-
pôt: extras, 21 sous 1-2 à 22 sous;
premiers d'entrepôt, 19 à 20 sous;
seconds d'entrepôt, 18 sous à 19 sous.

$47,201,271.23

 

Beurre: no 1, 21 1-4 a 21 1-2

sous.
Fromage: Ontario, production

courante, 8 1-4 à 8 1-2 sous pour le
blane, 9 1-2 à 9 3-4 pour J2 coloré.
Ontario, production antérieure, 10

3-8 à 10 1-2 pour le blanc. et 11 à
11 1-4 pour le coloré.

Patates: Ile-du-Prince-Edouard,
et Nouveau-Brunswick, 80 livres, 85

à 90 sous; Ile-du-Prince-Edouard,
90 livres, 95c à $1.00,

———————

MARCHE DES BESTIAUX

TORONTO. 4. — Le marché aux

bestiaux de Toronto, était très ter-
ne ce matin. Pas de ventes de bë-

tes à cornes jusqu'à 11 heures. Les
arrivages ont été de: 850 bêtes à
cornes; 180 veaux; 1750 pores; 640
moutons et agneaux. Il restait 1400
bêtes à cornes de la veille. Quel-
ques lots de bons bouvillons se sont
vendus $3.75. Les veaux nuourris
ont rapporté de $4.50 à $5.75, selon
la qualité.
Les veaux étaient à 50 sous plus

bas qua la fermeture d'hier. Le
choix valait de 6. & $6.50 et le com-
mun descendait jusqu'à $3.

L'offre pour le porc avait bais-
sé de 25 sous. soit $3 pour le ba-
con, fab. $325 au sortir du ca-
mion et $3.50 en dehors du wagon.
Pas de transaction jusqu'à 11 heu-

res ce matin.
Les agneaux étaient fermes à $5.

75 ct $6 pour les bons. Deux char-
gements d'agneaux de l'ouest ont
obtenu $6. Le mouton se vendait
aux prix réguliers de $2 à $2.35.
MONTREAL, 4. — II n'y avait

aujourd'hui que 112 bêtes à cornes,
208 veaux. 688 porcs et 16 mou-

tons et agneaux sur les deux mars
chés aux bestiaux de Montréal. Ces
chiffres comprennent environ 80
bêtes à cornes, 600 porcs et 150
veaux restant de Ja veille.
Tes bêtes à cornes se sont pas

mai enlevé. Les bouvilions communs
valsient de £3 à $3.50 et les belles
vaches de $2 à $2.25.
Le marché des veaux était tran-

quille ct plus faible. Les prix é-
taient de 25 à 50 sous plus bas.
Les veaux de qualité bonne à
moyenne ge vendaient de $5 à $5.
25. Les veaux des champs ne se

vendaient pas. Un petit lot a été
pesé à $1.75.
Le marché des agneaux et mou-

tons étaient sans changement Pas
de demande pour le porc et jus-
qu'à l'heure de cette dépêche 1l
n'y avait pas eu de vente.

stent

[argent en barre

 

TORONTO,

nombre des sièges à 1a legislature.

COURS DES CHANGES
ENTRE BANQUES

Fourni au ‘'Droit'” per le Service des
Relations Etrangères de ia Banque Ca
nadienne Nationale.
FERMETURE DU 3 JANVIER
CABLB MONNAIE
NFEW-YORK. dollar 12% à
ANGLETERRE, livre, câble | | 5.76%
ANGLETERRE, livre, chèque . 3.7:
FRANCE. frane . 2. + 2 =
BELGIQUE, fran.

1933

 

BELGIQUE, helza » . . .
ITALLE,z lire . . . . . .

 

HOLLANDE, florin .
NORVEGE, couronns , , . . ,
DANEMARK. couronne . . . .
SUEDE, couronne . .
ALLEMAGNE, reichemark

 

TCHECOSLOVAQUTE, couronne .0335
GRBCF, drachme . . . 2. + , . 0064
BRESIL, milreis | , , , . . .0RJ30
FINLANDE, mark . , . , . . .0170
CHINE, dollar H. K. . . . . .2413
FOLOGNE,t!le‘y | + +. 1270
YOUGOSLAVIE, dinar . . . 0160
JAPON, . . . 2303
AUTRICHE, achilling 0 0 1595
Taux d'intérêt à New-York 1%

Le Colonel Mackie

renseigne Bennett.
(suite de ia lère page)
 

G.-G. Serkau et J.-H. MacDonald,
représentants du syndicat de Win-
nipeg. ont soumis leur projet au
gouvernement canadien aujourd’hui.
ls ont demandé au cabinet Bennett
de prêter son concours pour échan-
ger 100.000 têtes de bétail canadien
pour du pétrole russe et un peu de
charbon soviet. On croit que le
gouvernement est invité à avancer
des crédits de $4.000.000 pour effec-
tuer le troc. Le syndicat veut aussi
être protégé par le gouvernement,
advenant le cas où la Russie ne tient
pas sa parole. Selon toute apparen-
ce, le gouvernement ne semble pas
disposé à acquiescer à la demande
du syndicat.

COMMERCE PERDU
Le commerce russe est perdu au

Canada, a avoué le colonel à un
représentant du “Droit” à l'issue de
la conférence. Moscou fait mainte-
nant de bonnes affaires avec l’Amé-
rique latine et les pays européens.
L'entrevue du premier ministre de-
vait avoir lieu mardi mais avait été
remise à aujourd'hui.
Les représentants d'un syndicat

de l'Ouest, qui entra en pourparlers
avec la Russie et le ministre de

l'agriculture, l'hon. Robert Weir, au
sujet d'un troc bétail-pétrole, sont
toujours au Château Laurier. Mala-
de depuis quelques jours, l'avocat
G.-G. Serkau de Winnipeg, se sen:

dit le Telegram de Toronto. aui pré-'

 

  

92 députés a Toronto
au lieu de 112

 

(P.C.) 4—Dans son|tend l'avoir appris à Queen's Park.

projet de redistribution actuellement Toronto perdrait un siège mais les
Yorks en auraient un de plus. Les

en préparation et qui sera soumis Laitsen se feront £urtout dans les
À la session d'Ontario, le gouverne- { endroits rureux. Il n'est pas proba-

ment Henry réduira de 112 à 92 Je ble. dit le Teleoram, que le bill chan-
ge la représentation dans Ottawa.
London et Windsor.

beaucoup mieux. Avec M. J.-H.
MacDonald, son compagnon de
voyage, il a conféré avec plusieurs
fonctionnaires à Ottawa.

SERKAU PARLE
L'avocat Serkau a fait la décla-

ration suivante au représentant du
“Droit” aujourd'hui:
“Des rapports et des commen-

taires prématurés à propos de la
transaction sont regrettables, J'étais
à New-York quand les premiers
rapports furent publié dans les
journaux canadiens et depuis mon
retour à Ottawa, jeudi dernier, j'ai
éte malade. Dans l'intervalle, des
rapports remarquables d'origine
douteuse ont été circulés.
“A Moscou, je me suis entrete-

nu avec le méme ministère et le
même homme qui a représenté le
gouvernement de l'U.R.S.S. pour né-
gocier les traités commerciaux avec
la Grande-Bretagne et les autres
pays. Un factum établissant les
conditions de la transaction entre
ie gouvernement de l'URSS. oi
notre syndicat a été rédigé. Copie
de ce mémoire a éte soumis au
gouvernement du Canada.

“Rien n'a transpiré depuis mon
retour ru Canada pour indiquer de
quelque manière que le gouverne-
ment de l'U.R.S.£. ne considère plus
longtemps de façon favorable les
conditions établies dans le mémoi-
re. Le fait est que depuis mon re-
tour j'ai reçu de Moscou un com-
muniqué indiquant que rien dans
lattitude des Soviets n'a été chan-
gé au suiet de cette transaction.
“La question est donc entre les

mains du gouvernement canadien
et on s'attend à ce qu'une décision
soit prise en temps et lieux.”

Les pourparlers pour l'exporta-
tion du bétail canadien en Russie
se poursuivent depuis trois mois dit
M. Serkeau.
“Je me suis rendu à Moscou au

début de novembre pour continuer
là-bas les négociations. J'ai trouvé
le gouvernement de l'U.R.S.S, prêt
à acheter quantité de jeune bétail,
en grande partie de stock de vache
et des types laitiers dans la même
proportion qui existe au Canada, y
compris un pourcentage de mâles et
femelles enregistrés. Sur cette base,
les variétés de bétail compren-
draient la majeure partie du bétail
en cause,

PLEIN MONTANT
“Le bétail compris dans cette

transaction sera acheté directement
des producteurs en présence de
l'inspecteur du gouvernement de
l'URSS. Le producteur canadien
recevra le plein montant du prix
convenu. Notre syndicat recevra un
prix de courtage de l'acquéreur.

“Il fut difficile, dans mon cas,

   

! d'estimer À quel prix ce grand nome
tre de bestiaux pouvaient etre aches
tés au Canada. Je crois que les êle-
veurs et les ranchers du Cansd®
appuleront mon opinion, telle ques-
primé: au gouvernement de l'UR
S.S. que les lots d? bonnes génisses
commmandent cing centins la livre
fUX producteurs à cause du fait que
100.000 têtes seront achetées.

“Il est propos: d'expédier le stock
d'ici douze mois cependant que ies
consignations de produits pétralie.s
prendront plus de temps. Ceci per-
mettra la distribution normale le
la gazoline et de l'essenc> sur les
marchés canadiens. La houille en
cause est d'une infime quantité et
ne sunnlantera nas le charbon ime
porté des mines anglaises, Il sem-
ble que catia transaction. tout en
bénéficiant grandement à l'induse
trie canadienne du bétail procurera

de bonnes affaires eux chemins de

fer canadiens et aux compagnies de

transport anglaises.

“Les Canadiens qui critiquent

cette transaction devraient se ren-

dre compte que les produits de pé-

trole et ie charbon qu'on se propose

ainsi d'importer proviendrait de

source non-anglaise à tout événe-

ment mais que les imnortateurs Ca-

nadiens devront les payer en argent

sinon en bétail canadien”

UNE CAMPAGNE

EN FAVEUR DE

L’ASSURANCE

BRANTFORD, ont. (PCI) 4

Le conseil de ville de Brantford a

décidé de solliciter le concours des

autres municipalités d'Ontario pour

faire établir  l'ersurance-chômage.

C'est le maire M. M. MacBrida

qui a fait cette suggestion, hier

soir, alors que se tenait la séancs

inaugurale du nouveau conseil. Les

échevins l'ont unanimement ap-

prouvée. Le maire est d'avis qu'une

forte délégation de représentants

des municipalités de la province

devrait se rendre à Ottawa pour

prier les autorités fédérales de do-
ter le pays d'une telle assurance.

ILS SONT TRADUITS

TORONTO, (P.C) 4.-—-John Bure
lie et John O'Brien étaient traduits
en cour aujourd'hui sur accusation

de vagaondage. Ils ont été arrété

sous soupçon d'avoir eu quelque

chose à faire dans le vol de banqua

commis à Flesherton il y a un
mois. Après leur arrestation, il y a
quelque temps, des membres du

personnel de la Banque Canadien-

ne de Commerce de Flesherton ont
déclaré que les deux hommes

étaient ceux qui y avaient volé

$6.000, après avoir enfermé les eme

ployés dans la voûte.
Les inculpés ont déjà été tra-

duits deux fois en cour, à Owen
Sud et à Toronto. On dit qu'ils ont
réussi à établir des alibis. ‘
eeemeee

Pour tout ce que vous aves

à vendre ou à louer servez-
vous des PETITES ANNON-

CES CLASSEES. 
 

 

Es
ets du Dominion. . .. ..

Canada

la valeur marchand
Prêts à demande ct

sur actions, d

dépréciation

Dépôts ne portant
Dépôts portant in

pays étrangers

Capital versé

veins ET TROUVE EXACT:

Nous svens

de la Banque.

Montréal, lo 21 décembre 1922.

 

our le
MépréeiatPatrondustmeubles.

FONDS DE RESERVE:
Belance au crédit    

monnayées..... cee

Billets des autres banques
Numéraire des Etats-Unis et autres numéraires étrangers
Chèques sur d’autres banques
Balances dues par d’autrès banques du Canada
Balances dues par des banques et des correspondants de banque, ailleurs qu‘au

Engagements de Clients sur Lettres de crédit. .
Prêts non cn cours, déduction faite der pertes prévues... eee
Immeubles autres que les bureaux de la hanque...............
Créances hypothécaires sur immeubles vendus par la banque
Autre actif non compris dans ce qui précède

Billets de la banque en cireulation...
Lettres de crédit en cours. .

Fonds de réserve. .........

Signé) J.-R. CHOQUET, Comptable-en-Chef

Provision pour fonds contingent

Balance en Crédit du compte Profits ot Pertes”

le 30 sovembre

La Banque Provinciale du Canada
«mort Général de la Banque au 30 novembre 1932

Valeurs du gouvernement fédéral et des gouvernements provinciaux ne dépas-
sant pas la valeur marchande.

Valeurs municipales canadiennes et valeurs publiques, britanniques, étrangères
et coloniales, autres que des valeurs canadiennes, ne dépassant pas la
valeur marchande...

Obligations, débentures otactions de chemins de fer et autres ne dépassantpas

:prête à courte échéance, d’au plus trente jours au Canada
ntures et obligations et autres titres d’ane valeur mar-

chande qui suffit à les couvrir
Dépôt au Ministère des Finances pour le Fonds de circulation

Prêts courants et escomptes au Canada (moins la déduction de l'intérêt perçu
à l’avance) après avoir pleinement pourvu pour créances mauvaises ou
douteuses........... .

Immeubles de la banque, au prix coûtant, déductionfaite dela réserve pour

PASSIF

t, y compris l'intérêt accumulé jusqu'à ‘date
Avance en vertu de la Loi financière ,
Balances au crédit des banques et des correspondants du Royaume-Uni et des

Balances au crédit des Gouvernements—Fédéral et Provinciaux

fe ee esate ease

tiens de la Ra

(Signé) L.-E. POTVIN, LA, Montréal.

 

COMPTE PROFITS ET PERTES
30 NOVEMBRE 1932

CREDIT
Balanceaaerbdit du compte ‘Profits et: Pertes‘ lo 30 novembre 1931... .... .

 

 

Profits de l'exercice fnissant le 30 novembre 1982 1... LL... …cnccss

DEBIT
Quatredividendes trimestriels our le capital versé, comme emit:

Payé ln ler mars 1932 (au toux de %l'en) AR . 990.000.00
Payé bo lov juin 1932 OR 22e eee 40,000.00
Payé Ia lerseptembrebre 1983° “ © " acveuss 90.000.00
Payable ls lor décembre 1952 ‘au tous de as!an) LL... 20.60040

 

Taxe fédérale sur le papier-monnaie (cirenistion de cette banque) et provision
revesn ..

EyETES

POUR LE CONSEIL D'ADMINISTRATION:
(Signé) H. LAPOR résident.
(Signé) CHS. A. ROY, Gérant Général

CERTIFICAT DES VERIFICATEURS NOMMES PAR LES ACTIONNAIRES
Aux Actionnaires de goreloSian PROVINCIALE DU CANADA:

= ci-dessus avec les livres du Buressw-{ hef et les rte certifiés des -
vérifié les valeurs détenues au Bureau-Chef. bldo boy room “we

Banque, et garantissant les prête. Tous les renseignements st explications que mous avons requis neus ent été

Neus sommes d ‘opinion que les
pouvoirs de 1a Banque et que l'état
de la Banque à l'heure actuelle, aprèe provision pour pertes et

qui sont venues 4 metre rennaissance relèvent desc
-haut est rédigé de façon à donner un aperçu vrai et exact de lasitustion

douteuses, ainsi que l'indiquent les livres

(Signé) J.-A. LARUE. Ca de LaRue & Trudel. Québec et Montréal,

913,945.74

0,015.48
| ¥4,974,666.06

8,882,071.93

4,514,900.86

3,361,101.50

4,738,597.64
197.600.0900

$26,668,957.9%

17,015,541.69

2,170,812.58
14,820.36

148.636.27
590,477.41
381,915.41

____210.129.52

vez47,201.271.33

 

$ 3,738,114.00
31,553,518.85
1,800,000.00

14,833.28
___807,739.01

s37.914205. ii

3,316,853.50  
TE. P

repr tent les placements de In  
66.661,19
464449.12 |
C#m

 

$350.000.00

§ 6.600.008
40.008.00
100.00020

“81.0000

309.990.31  
0921.420.31
[==

$1.308,905.90 |

   

VERIFIE ET TROUVE EXACT: POUR LE CONSEIL D'ADMINISTRATION:
—— ° (Sign) J.-R. CHOQUET, Comptable-en Chef. Sania + Président

LONDRES, 4. — Le prix de l'ar- Sens A. Gérant Général.

gent en barre est sujourdhui plus
ferme. NI a avancé de 1-16, à 16

;

9-16. . = —
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mulus Beauparlant (néz2 Guimal-
ne Laroches, cnt le plaisir de
faire part A leurs parents et ami
G* .à Naissance dun fus, né le
ler janvier, baptisé le 2. sous les
roms de Jos:ph-Arthur-Yves.
Parrain et marraine, M. et Mme
Arthur Duhaime, cncle et tante
de l'enfant. Porteuse, Mlle Jean-
ne Laroche, tante de iPnfant.

HUNEAULT.—Monsieur ct Madame
Eiphège Huneault, nie Julletie
Leurin. 33 St-Hyacinthe. H ii, ort
le plaisir de faire part à leurs
aréntz et amis de la naissance
‘un fils né le jour de l'An et

baptisé sous les nams de Joseph -
Bennett-Raymond. Parrain et
marratre, Monsieur et Madame
Henri Dépocas, grand-oncie et
grand'tante de l’enfant. Porteuse,
Madame Napoléon Bélanger, ar-
rière grand'mère de l'enfant.

Naissances
———— —— Cm e

» -

Décès 6
BOUCHER—-Madame Aibe:t Buu-

cher, née Emilia Bray, décédée le
4 janvier 1933, à l'âge de 40 ans.
Punérailles samedi) & 8 heures
sm, à l'église Notre-Dame de
Hull. Départ du cortège funèbre,
146 Champlain, à 7 h 45. Parents

d'y assister

 

et amis sont priés
sans autre invitation.

FRECHETTE. — M. Onézime Fré-
chette, époux de Agnes Gilbert
décédé le 3 janvier 1933, à l'âge
de 76 ans. Funérailles jeudi à 8

» heures a.m. & l'église Notre-
Dame de Hull. Déparu du cortège

, funèbre, 59 Cariiion, à 7 h. 46.
“ Parents et amis sont pries d'y

assister sans autre invitation. 6-2

HILLMAN, — Madame J. Arthur
Hillman, née Marie-Louise Mac-
Kay, décédée A Papineauville le
3 janvier 1933 à l'Âge de 7B ans
et 7 mois. Funérailles à l'égLee
de Papineauville, jeudi matin à
$ h. 80, après l’arrivée du train
‘d'Ottawa, Parents et amis sont

riés d'y assister sans autre invi-
Patton. Inhumation au cimetière
de Papineauville. 8-2

VALIQUETTE—MIle Herminie Va-
liquette, fille de Joseph Vall-
quette, décédée le 4 janvier, à
l'âge de 69 ans. Funérailles, sa-
med} matin à 8 h. a.m., à l'église

. Notre-Dame d'Ottawa. Départ du
cortège funèbre, salon Gauthier
à 7 Be 45. Parents et amis sont
priés d'y assister sans autre In-
vitation.

Monuments 11

ges —_— —

Vous trouverez d

A vendre 25
GARAGE à Masson. Bonne preopo-

sition à homme sér.eux. S'adres-
ser 236 Bivd St-Joseph, Hull

-305
NOUVEAUX PUPITRES MINIS-
TRE, 36 pcs par 30 pes, $13.50.
Capital Equipment Co. 334 rue
Wellington. Q. 1433. 25

BONS MEUBLES d'occasion en tout
temps. Miiler's, 136 Hank.

1937-25
BOIS ET MATERIEL PF CONS-
TRUCTION, COURROIES ET
FOURNITURES POUR USINES
In gros assortimezt de bardeaux,

lattes, papier à toitures et à cons-
trictuion. Bardeaux de ceédre, $2.75.
Lattes, $2 25. Bois de 1 pouce $17.00
du mille. Tuyaux, poutres, angies,
“Channe»” coupés et manufacturés
sur commande. Moulin & plsner.—
Tout ouvrage fait sur commande.

M. ZAGERMAN & CO. LTD,
534 Wellington — 2. 5204
Bay View Road —_ 8. 6679

1974-25
BOIS NEUF ET USAGE

MATERIEL DE CONSTRUCTION
TOUTES SORTES de bois de cons-

truction, planchers, lattes, solives,
tuyaux, poteaux et supports de
fer, etc. ete.

. BAKER BROTHERS
46, rue Booth Sh. 8977

1865-25
LE PLUS GROS assortiment de

poêles neufs et usagés à Ottawa,
comptant ou à crédit. Alfred Dal-
pé, 33, rue York. Rideau 934.

1888-25
COHEN & COHEN

Achetez un nouvel ameublement
salle à manger, Chesterfield ou
shambre à coucher pour Noël
“maintenant” et profitez des bas
rix, termes et jolis cadeaux. $5.00
ivrerent tout ameublement. Le
solde facile. Aucun autre paiement
avant le 15 janvier 1033.
194 Rideau, angle Waller, K. 2000

5
PIANO Lindsay, $99.00. C. W. Lind-
say Co. Tél: Q. 5726. 25

AUBAINES en planus chez Orme,
175 Sparks. Nordheimer 195,
Gourlay $195, Heintzman $235.
Pinnos automatiques à partir de
$109. Venez de bonne heure.

25
MACHINE à laver électriques Con-

seulementnor, comme neuf, ;
$69.50. Conditions. On sollicite
l'examen. Orme Limited, 175

25Sparks.
PHONOGRAPHES, violons, instru-
ments de musique en général.
Parties a vendre. Angle Du Pont
et St-Laurent.

POELES de cuisine “Empire”, avec
fourneau. Bonne condition. S’a-
dresser 102 Du Pont, Hull, Sh.
1832. 25-3
 

LE PLUS beau cholx de monuments
de caractère artistique nt religieux
chez J.-P. Laurin, 95, rue Georges,
Ottawa. Tél.: Rideau 612.

  

 

1926-11

°

Perdu-trouve 13
MONTRE-BRACELET pour hom-
me avec initiales JHL., perdue
dans Wrightville. 53 Crémazie

 

Instituteurs demandes 21

INSTITUTEUR ou institutrice de-
mandé possédant qualifications
requises pour enseigner en Onta-

. rio. Ecrire mentionnant salaire
- demandé ainsi que qualifications
Î et expérience. J. L. de Blois, Sec.
* Laroëque, Ont. 21-6
ENSTITUTRICE possédant certifi-

cat Zième classe bilingue pour la
. balance de l'année scolaire, com-
“ mençant le 3 janvier 1833, pour

enseigner 4ième forme et prépa-
rer les élêves pour la Sième for-

, me. Salaire 900.00 par année. A.

 

 

Poitras, Sec. Ecole Séparée No 1.
Caldwell, Vernet, Ont. 21-2

A louer 38
 

SALLE DE POOL et salon de bar-
bier avec restaurant. 8'adresser
M. 8. Pariseau, Hôtel St-Joseph
d'Orléans. 38-3

Appartements à louer 39
APPARTEMENT meublé, chauffé et
- éclairé. B'adresser A. Laroche,
61-A Frontenac, Sher, 5814.

 

1922-39
45 HENEY, 5 Pidces. chauffé, let

ancher, $30.00 (Opposé Parc
cDonald). Rideau 1657. 38-17

AVIS

ASSOCIATION DE L'EXPOSITION
DU CANADA CENTRAL

L'amemblée annuelle de l'Association
de l'Exporition du Canada Central

; llcu dans Is Chambre du Bureau.
$hamore de Commerce, Immeuble du
ournri. mercredt, 18 janvier, 1933, à

2 h pm, ur fin de:
Recevoir les rapports des directeurr

peur 1932, d'éllre l1e8 directeurs pour
‘année suivante, de coifirmer lee dna-
tes pour l'exposition de 1933, et ‘ran-
Alger les Autres affaires qui puissent
#0 présenter à l'assemblée.

Les nominations pour les directeurs
ge clôturent. mercredi, 11 Janvier, À
midi. Aucune autre personne que les
membres à vic, lee membres rep-êsen-
tatifs ou les membres dont les cotl-
sations sont payés n'a droit de vote.
Ie acrutin se fera au bureau de
l'exposition, Immeuble du Journal, de
2 » pm. A 4 h, pm. le 18 janvier,

A. H. Fitaaiminous,
Président;  H. H. McElroy,

Gérant et Bectétaire.
—

 

 

On demande 14
DEUX JEUNES FILLES désirent
chambre et cuisinette. Appeler
après 6 heures, Sh, 431y-W. 14-2

Avis 48
M. O. SARAZIN.—Ouvrage dans le

bois, portes, châssis, etc. Alguisa-
ge de tous genres de scles; répa-
rage de tout genre. 103 Malson-
neuve, Hull.

Bois à vendre 50
SCIEUR de bols, prix raisonnable;

aussi bois au voyage ou à la cor-
de. A. Bigras, 38 Guertin, Sh. 7455,

LA SALLE COKE, $13.00 1a tonne.
Bois de moulin, sec, $1.75 le voya-
ge. Coupé $3.00 la corde, $5.75.
Sherwood 262. 1969-50

$3.00 GROS VOYAGE, blocs d’éra-
ble. M. Dolan, Rid. 1906. 1893-59

“SLABS”, $1.75 le voyage, la corde,
$5.50. Bols franc, $2.50 le voyage,
la corde $6.50. Coke, 50c le sac.
E. Monette, C. 409. 1878-50

BOIS MOU, la corde, $4.50; 5 cor-
dcs pour $320 Bois franc, $7.00

 

 

 

 

 

la corde; 3 cordes $20.00.
Planches et madriers. Parties
d'autos usagées. Napoléon Pe-
tit, Sherw 36. 1949-5

1000 CORDES de bon érable dur,
bien sec, coupé de la longueur
voulue. O*Reilly, C. 794 ou 8 794.

1946-50
G. DESORMEAUX.—Bois franc et
mou (sec), premidre qualité. Tél.
Sh. 1119. 1892-50

BOIS mou coupé, au voyage, $1.7B.
S'adresser E. Momy, 363 St-Pa-
trice, Rideau 6184-J. 1981-50

Bicycles 52
NOUVEAU LOCAL, T. Gagnon, 136
Du Pont. Pour réparations de bi-
cycles, aiguisage et posage de pa-
tins, soudures de toutes sortes.

NOUVEAU local. 90 Laurier, près
du Pont Interprovincial. Répara-
tions générales. H. Lafleur.

 

 

Dactylographes 53
NOUS VENDONS, REPARONS et
louons toutes us marquesJe
dactylographes. Unite. e er
Company. Ltd. 248, rue Albert.
Tél: Q. 969. 1968-53

Architecte 59
M. CHARLES BRODEUR. I.R.A.C.

18, rue Rideau. Queen 3686; 2, rue
CHâteauguay. Hull, Sher. 2950.

1872-50
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Berlin ”

Par MARIE MARECHAL.

 

      

 

 

 

No 1.
CHAPITRE PREMIER

,_ Depuis la création du boulevard,
Ia rue d'Enfer à perdu dans le quar-
tier son ancienne importance.

Jadis elle était une des artères
principales du studieux faubourg.
mais un jour vint où la place Saint-
Michel, station bien connue des fia-

. eres du quartier, tomba sous le mar-
! teau des démolisseurs, ainsi qu'una
Partie des rues adjacentes.
On vit alors s'élever, comme par

enchantement, les maisons moder-
nes du nouveau boulevard, avec

“leurs balcons dorés, leurs escaliers
à rampe de Velours. leur loge de
concierge tranchant du salon ou du
boudoir, et teur luxe de sculptures
et de moulures A faire ouvrir de
grands yeux aux anciens hahitants.

- chassés des parages connus et aimés
par la cherté des loyers.

, Les petites gens se retirèrent alors
dans le bout de la rue d'Enfer, qui
commence à la rue de l'Abbé-de-

 

l'Epée, et finit au petit Montrouge
La, il semble qu'on soit sorti de la

grande ville: de vieilles maisons, de
pauvres boutiques, sans aucune sé-
cuction & l'étalage, des couvents.
cuelques jardins, et le soir, des gens
8ssis sur le pas de leur porte. hu-
mant la brise. tout en causant et
voisinant, comme on fait en pro-
vince.

Dans le jour, à l'heure de la pro-
menade, de paisibies familles se
rendant au Luxembourg: les en-
fants avee leur corde ou leur cer-
ceau. la mère avec son livre. ou son
panier à ouvrage: puis, çà et là, de
petits rentiers à lunettes d'or, por
tant d'ampies manteaux du bon
vieux temps, et de vieilles demoise!-
les fluettes, qui suivent le chien
bien-aimé, partout ou il veut les
conduire.
-L~ frogrès ne semble pas avoir
pénetre dañs ces habitations dun

 £vtre siècle. et l'on vit IA comme
Au Marais, plus éloigné du Paria

  

   

Garde-Malades 86
GARDE-MALADES gracuees, enre-

g.strées grande réduction; arran-
gement s'adresser à Mile Labelle.
tid. 743. 1933-86

Auto et Accessoires 54

PARTIES USAGEES pour tous les
autos. Glaces d'autos installées
$250. Latham Auto Parts, 1006,
Wellington. Sh. 4570.

VITRES de portes. $3.50
Soratt Auto Supply,
Chamberlain. Tél: C. 548.

1962-54
AUTOS peinturés, $5.00 le cylindre.
Une semaine seulement. Fin
d'usine garanti. Réparations de
carrosseries, de garde-boue et gé-
nérales, 34 Waller. Rid. 672.

1877-54
CAYER FRERES-—Distributeurs des
Johnson Sea-Horses, bateaux et
moteurs. Aussi parties d’autos de
toutes les marques. ‘78-80, rue
Duke, Ottawa. Tél.: 8h. 213.

1880-54
ACHETONS toutes marques d'autos.
Vendons parties usagées ou neu-
ves. Baker Bros, 3, rue Duke.
Bherwood 411. 1864-54

Fourrures 58
L. GIROUX. — Mantcaux neufs sur

 

 

 

 

commande. Remodela, et répa-
rage. Nos prix sont des plus bas
prix. Aussi renards. 164 St-Patri-
ce. Rid. 5554. 1905-53

ALASKA FUR SHOP. Fourrure
faite sur commande, Remode!age,
réparation. M. Lobelle, gérant.
341 Lisgar, Q. 3433. 1973-58

POUR TOUT ce qui regarde la
fourrure, consultez M. Jos. Blon-
deau, 81 Champlain, Hull. Sher
481. 1870-58

LONG MANTEAD retuillé court,
$10.00. Long manteau remodelé,
$15.00. Satisfaction garuntie aux
ateliers St-Louis. 240 Gloucester.

1976-88

Electriciens 61
LEON DOMPIERRE—Fhtrepreneur

électricien. Réparages de tous
genres. Bi, rue Wright. Tél: 8h.
4575. 1804-61

Platriers-Stucco 64

CAYER ET FILS—Plâtriers. Spé-
cialité: Stuc. 27, Boucherville. Sh.
5985. 415, Champlain, Sh. 3498-J.

1880-64
M. NORMAND—Pliâtrier. Stuc., ci-
ment. Spécialité pour réparations.
10, rue Rockwood. Tél: Rideau
1608. 1943-64

ALPHERIE VIAU. — Entrepreneur-
plâtrier, expert en stuc. Estimés

 

 

 

 

1925-54
posées

13, rue |
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DECBS  remeriements, =msr:ages,
fiançailles, wervice acniversaire, lo
memoriam, remerciements, etc. Paye-
b'e atrictemeut ‘comptant, 75 aous
Insertion subséquentes SOc.

ANNONCES courantes ordinaires,
cairuler 6 mots is ligne.
Comptans: 1 lIns. la lizne . . 15¢

3 Irs. la ligne . . JB
“ 8 Ins. is ligne . . B0c

Bi non comptant 597% de surcharge.

Tarif des “Annonces Classées’

ne

ans celle page tout €
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ANNONCES légales, et tout autre
avis en caracidre de 5.x points, la
ligne agate 15 sous ‘

IL FAUT que !es annonces so'ant
dunné 5 avant lu b 90 a.m. ef le
samedi sant 9 h. 80 am.
PAS de commande pour moins de
deux lignes.

TAUX pour annoncer réguiibrement
sur demande.

 

APPELER 

 gratis. 63, St-François, Ottawa. 

  

Bherwood 6962. 1433-61

 

Nouvelles

de Cornwall
M. Alfred Brunet, 90 rue Guy était

l‘objet d'ui:e belle fête ces jours der-
niers, alors qu'un grand nombre de
parents et amis se réunisaient dans
la salle au sous-sol de la Banque de
Montréal, pour célébrer son anni-
versaire de naissance.

Cette célébation était oorganisée
par MM. Emery Brunet, Gédéon Pa-
ré, Hervé Bray, Honoré St Louls et
Claudius St Louis, et comptait 65
invités présents de Cornwall et Cas-
selman.

M. Gédéon Paré lut une adresse au
héros de la fête et une bourse bien
garnie fut présentée par M. Hono-
ré St Louis
L'on s’Amjusa jusqu'à une heure

assez avancée, alors qu'un joll goûter
fut servi. La musique fut faite
par MM. Gédéon Paré. Alfred Bru-
net.Henri Blais et Télesphore Bisson
Des chansons furent rendues par
Henri Blais Honoré St Louis, Al-
fred Brunet et Lucien Frappier.
M. Brunet tient à remercier tous

ceux qui ont contribué au succès de
cette belle soirée en son honneur.
VISITEURS
MM. René Séguin et ses enfants

Marcel et Conrad, passent quelques
jours à Toronto, les invités dè M. et
Mme Alphonse Payeur.

MM. Honoré 8t Louis, Claudius St
Louis. Alcide Bray. de Casselman..
ont passé quelques jours à Cornwall
les invités de M. et Mme Alfred Bru-
net. 90 rue Guy.

Mme Paul E. Charron et Mlle Irè-
ne Séguin passent quelques jours

a Hull, en visite chez M. et Mme Au-
guste Anderson. Elles visiteront
aussi plusieurs parents et amis de
Hull et Ottawa
M. et Mme René Prud'homme

d'Ottawa ont passé quelques jours à
Conwall, en visite chez M. et Mme
Anthime Patry. 24 ave. Lawrence.
M. et Mme Numa Hainault ainsi

que leurs enfants, de Montréal ont
passé quelques jours en visite chez
M. et Mme Télesphore Lussier. 21
rue Water.
F.F.C.F.
La présidente et les membres de

la Fédération des Femmes Canadi-

 

  

central qu'à Saint-Germain ou à:
Saint-Cloud.
Quelques omnibus y passent bien

: encore, ébranlant du matin au soir
les petits carreaux des fenêtres; 

 

mais la plupart des voitures, dont
le parcours n'est pas tracé par leur
edministration, prennent ia rue de
l'Est, ou le boulevard Saint-Michel,

« qui ont attiré vers eux toutes la vie
; de ces régions excentriques.

Au numéro 82 de la rue d'Enfer.
i presque en face du jardin des
Sourds-muets, se voyait en ce
temps-là une vicille maison à qua-
tre étages d'apparence modeste,
presque peuvre, et vénérable pour-
tant. Les murs grisâtres, les per-

| siennes déteintes, les mansardes dé-
labrées, tout annonçait que le pro-
priétaire ne tirait pas grand profit
de ses nombreux locataires. et qu'il
était obligé de leur refuser les répa-
rations les plus urgentes.
C'étaient pour la plupart d'assez

rauvres gens. petits employés de :
ministères, maigres rentiers, vieilles
te153 Nonsicnnées par l'État, etc,
et-. toutes rerronnes d'humeur pai-

sible, et ne faisant pus grand bruit
el ce monde, comme les êtres qu'une
cl:étive existence a toujours retenus
à l'ombre.
Deux fois par jour seulement, la

maison silencieuse semblait sortir
de son engourdissement.

C'était lorsqu'un petit gargon
d'une disaine d'années montait et
descendait l'escalier. aux marches
inégales, avec cette imprudente pré-
cipitation qui fait trembler tous

{ ceux qui n'ont plus quinse ans, et.
chez lesquels !a prudence est venus
avi les annies.
Ces pes bruvants. ces suuts dé-

sordonnéa, troudlaient un instant la

t

|

Modistes 69

Pour vous convaincre de l'efficacité, vous n'avez qu'à  
RID. 514  

 

Solliciteurs de brevets 37

Accordeur de Pianes 84
ACCORDEUB EXPERT, satisfac-

tion garantie, réparages de tou-
Ye gortes. Roméo Roy, Bher.

 

 

Radios 81
CONYERTISSBURS de radios à
ondes courtes, tes outre-mer
directement, 829.50.Conditions fa-
ciles. John Raper Limited, 179,
rue Sparks. 81

Machinistes
IMLACH, J. 8, LIMITED.—L'ate-

lier le plus moderne à Ottawa.
Tous les genres de machinerie rê-
parés. 42, Queen-ouest. 1811-82

 

 

 

!

 
McMULLEN-PERKINS, LTD, ma- |

chinistes généraux. 433 Lamrier
Ouest. Q. 3220. 8;

THORNTON-TRUMAN, LIMITED.
—OCleis d'autos découpées suivant
code. Queen 2091. 1966-82
 

EXPERIMENTEE — Diplômée, cos-
tumes, manteaux, robes de toilet-
te, coupe tailleur. Ouvrage ga-
ranti. Tél.: Rideau 4289-W. T4

63
 

Ferblantiers
LOUIS VEZINA, ferblantier-piom-

bier, réparation générale bon
marché. Couvreur en tôle. Tuyau
de fournaise, etc. 100 St-Laurent,
Sher. 5794-W. 6

Contracteur 79
N, BOYER & CO, entrepreneur gé-

néral. Ouvrage de boutique (ré-
paration). 70 rue Beechwood,
Slarkstown. Tél. Rid. 4060-W.

1863-79

Plombiers 65
M. DAVID OUIMET.— Plombage,
chauffage. Prompt service à toute
heure. Estimation gratis, 102, rue
Murray. Rideau 1494. 1947-65

Macons 67
A. ST-GEORGES et D. JOANISSE,
briqueteurs-maçons, ciment. Spé-
clalité pour réparations. 19, ave.
McDougall, Ottawa. Rideau 363.—
12ue 8t-Henrl, Hull, Sherwood

1963-07

Coiffeurs

 

 

 

 

 

 

 

68
PERMANENTS, $2.00, garantis pour

six mois. Jack's Beauty Pailor,
Q. 523. 208: rue Sparks. 68

PERMANENT de $10.00 pour $8.00
de $7.50 pour $500 et de $5.00
pous $3.00. New Glpsy Ann Beau-

Shop. @. 1726. as
SPECIAL pour un mois.‘Permanent
croquignole À l'huile, $4.00; deux
pour $7.00. Ondulation à l'eau.

 

50c. Marcel, 40c. Shampog, 35c.
Queen 5081-W, 5314 Metcalfe.

1951-68

  

ennes Françaises, accusent réception
d'un colis reçu de M. Ernest Hamel
contenant de la lingerie pour les
pauvres d'une valeur de $40.00. El-
les tiennent à remercier M. Hamel

pour son acte de générosité, au nom
des pauvres
La prochaine assemblée aura lieu

mercredi soir prochain.

SOCIETE ST JEAN BAPTISTE
L'assemblée régulière mensuelle de

la société St Jean Baptiste aura li-
eu mardi soir, dans la salle de 1'éco-
le. Tous les membres sont cerdiale-
ment invités vu que de très impor-
tantes questions seront discutées,
surtoutcelle de l'assistance aux pau-

vres.
SPORT
La ligue du St Laurent, dont l'é-

quipe Canadiens fait parte, a publi-
é ces jours derniers, les dates des df-
férentes joutes entre les équipes qui
compesent la ligue. Tous les prépara
tifs sont maintenant terminés et
tout est en ordre pour une saison de
gouret qui devrait remporter de
beaux succès. II ne manque plus
qu'une température froide afin d'a-;

voir de la bonne glace.
Nous donnons ic! les arrange-

ments des rencontres de la ligue.

PREMIERE PARTIE

Decembre.
28 — Prescott à Cardinal
30 —- Cardinal A Morrisburg

31 — Canadiens 4 Iroquois
JANVIER

2 — Iroquois à Prescott
4 — Prescott à Canadiens
— Morrisburg à Cardinal

8 — Cardinal à Morrisburg
7 — Cardinal à Iroquois

9 — Morrisburg à Prescott
— Iroquois à Canadiens

11 — Canadiens à Cardinal
12 — Prescott à Morrisburg
14 — Iroquois à Cardinal

16 — Morrisburg à Iroquois
— Cardinal à Canadiens

18 — Cardinal à Prescott
— Morrisburg à Canadiens

20 — Iroquois à Morrisburg

23 — Prescott à Morrisburg
DEUXIEME PARTIE

JANVIER
25 — Cardinal à Prescott
27 — Morrisburg à Cardinal

— Iroquois a Canadiens
30 — Prescott a Iroquols
— Morrisburg 4 Canadiens

psix monacale de la vieille demeu-
re; mais personne n'aurait jamais
eu l'idée de se plaindre A la por-
tière, Mme Jean-Jacques, du tur-
bulent enfant.

Il était si gentil À voir, avec s3
tournure dézagée. son béret posé
d'un air crâne sut ses cheveux bou-
clés, et sa gibecière, contenant toute
une charge de livres et de cahiers,
passée fièrement en bandoulière!
Oh! c'était 1&4 un vrai écolier!

Non pas l'écolier flâneur, ami de
l'école buissonntère. mais l'écolier
ardent au jeu comme au travail,
premier aux barres, comme Aux.
compositions de chaque semaine.

RAMSAY CO.—£olliciteurs de bre-
vets enregistrés. 273, rue Bank,
Ottawa, Tél: Q. 1201. 1953-37

Personnel 75
MATERNITE PRIVEE, pension ré-

duite. Garde-malade graduée. In-
valides et bébés. S'adresser 4

 

 

344, rue Elm-Ouest, Sudbury, Ont. |
Tél. 2411. 15

OTTAWA VALLEY LAUNDRY, 986
Wellington, Sher. 751, 23 pièces
finies, 81.60. 5-281

AGENCE SPIRELLA, corsets van-
des faits sur mesure, modistc
expérimeniée. “Hematich” .07 ia
verge. Ouvrage garantie, Mme
Lacoste, 148 Du Pont. Sher.
7638-W. 1917-75

CORSET SPENCER, fait sur com-
mande. Recommandé par les mé-
decins, pour santé, confort et cor-
rection. Rid. 7261. 1855-75

OTTAWA DESINFECTING CO—
Nous faisons usage de gas d'acide
hydrocyauique pour détruire pu-
naises. coquerelles, mites, ete. Ou-
vrage garanti. Estimations gra-
tuites. Bas prix. R. 6646.

1944-75
NOUS REPARONS les plume

fontaines. Instruments Ltd. 240,
rue Sparks. 1912-75

REPARATIONS de machines à cou-
dre de toutes les marques. Hoeys

 

Sewing Machines, 41, rue Mosgro-
ve. Tél: R 1874 1908-75

FEVRIER
1 — Canadiens à Prescott
— Cardinal à Morrisburg

3 — Iroquois à Cardinal
6 — Prescott à Morrisburg
— Canadiens à Iroquois

8 — Cardinal à Canadiens
9 — Morrisburg a Prescott
10 — Cardinal A Iroquois
13 — Iroquois 4 Morrisburg
14 — Canadiens 4 Cardinal
16 — Prescott à Cardinal
— Canadiens à Morrisburg

18 — Morrisburg A Iroquois
20 — Iroquois à Prescott
elfen

D’autres combats

se prépareraient….
(suite de la lère page)

SHANGHAI, 4. (P.A.)—Des nou-
velles de source japonaise venant de
Tlen-Tsin disent que le général
Nakamura, commandant de Ja gar-
nison japonaise, a fait trois de-
mandes à Chang Hsiao-Liang en
vue du règlement de la situation à
Shanhaikwan. I demande que
Chan” et le commandant chinois à
Shanhaikwan fassent des excuses
rUX Japonais, qu'on accorde aux
Japonais le contrôle de la gare de
chemin. de fer de Shanhaikwan, et

enfin ia neutralisation de cette ré-
gion.
PETPING. Chine. 4. (PA) — Le

meréchal Chang Hsiao-Liang, chef
niilitaire du pord de la Chine, a
averti aujourd'hui les autorités ja-
vonaises qu'il ne tient pas à traiter
avec elles au sujet de l'incident de
SFanhaikwszn. Il demande que tou-
te communication soit adrersée au
gpuvernrment nationaliste à Nan-

n.
On croit que les forces chinoises

se prévarent à une autre bataille
au sui d> S--nhritewen. d'où elles
ont retraité hier avec, dit-on, 500
morts. Cctte villa, qui domine l'en-
trée par mer de la Chine, est, dit-
on. en ruines. Les Japonais s'en
sont rendus maîtres anrès un vio-
lent combat de rues pendant lequel
rlusieurs citoyens furent tués ou
blessés.
Dans une lettre au général Kota-

ro Nakamura, commandant jepo-
nais du nord de la Chine, le maré-
chal Chang a refusé de s'avouer
responsable du premier enzarement
entre Japonais et Chinois à Shan-
haikman le ler janvier. Il tient au
contraire les Japonais responsables.
On en conclut ici que cela fait dis-

“paraître la possibilité de régler sur
ler lieux l'affaire de Shanhaikwan.

Toutefois, un représentant de ia
légation japonaise dit que lez Japo-
nais sont disposés à négocier un
réglement de compromis avec le
maréchal Chant, si celui-ci accepte
de le faire.

 

—Oh! qu'il me tarde d'être à sa-
medi pour connaître ta place en
version grecque! SI tu allais encore
être premier!
—J'y compte bien! répondait-il

evec un aplomb charmant.”
Et ce samedi-là, malgré la naige

qui tombait à gros flocons, malgré
le froid, qui pénétrait avec elle, une
fenêtre s'ouvrit au quatrième étage,
et la petite figure pâle se pencha
ardiment en avant. recevant, sans
y prendre garde, le trop-plein de la
gouttiére,

“Et votre rhume, dit une voix
doucement grondeuse derrière elle.
Voilà qui Va vous arranger! Laissez-  Non certes, personne ne se plai-

gnait de Raoul Duparc! !
Sa politesse naturelle. ses allures !

d'enfant bien élevé, son respect pour
les vicillards et les infirmes, lui
Avalont gaené tous les corurs dans
la vieille maison. Il avait beau être
lancé à fond de train des hauteurs
du quatrième étage. il savait tou-
ours s'arrêter à temps, pour ne pas
culb:iter la bonne du premier, mon-
tant son seau d'eau ou de charbon,
ia femme de ménage du second, son
panier à la main, et surtout la’
dame boitruse du troisième, reve-
nant de faire ses provisions mati-
nales.
Mais s'il descendait vite, 1] re-

montait plus Vite encote, car il se
savait attendu. T] savait qu’il trou-
verait la porte du quatrième en-
tr'ouverte, et là. derrière la norte.
une pâle et sérieuse petite figure.
qui rouc'ssait toujours de plaisir en
1e voyant.
“Ru blen? disait-nlle.
—Eh bien. ma Giste, mon devoir

était excellent, J'ai été complimen-
té par le professeur.

 

noi fermer la fenêtre. — Là! vos
cheveux sont déjà tout mouillés!
—Mais, Ma Bonne Greppo, tu ou-

biles donc que c'est aujourd'hui sa-
medi, et qu'il m'a promis de me
faire signe du bout de la rue, s'il
était premier.
—Eh oui, il sera premier, le cher

trésor, sans aucun doute. Et la
preuve. c'est que voilà son déjeuner
de récompense qui l'attend déjà
tout ce qu'il aime le mieux: un pe-
tit pâté, une tasse de chocolat, et
une belle brioche!
—Grenpo. dit la petite fille, en

devenant subitement sérieuse, je
crois qu'il ne faudrait pas faire tes
préparatifs d'avance. S'il n'était que
second? — Tout cela doit coûter
bien cher.
—Laisses-donc! mademoiselle Gi-

Est-ce qu'il y n rien de trop
cher pour monsieur Raoul?”

l'enfant n'éccutait plus:
Voell fixe. tout le corps penché en
avant, au risque de perdre l'équi-
libre, elle regardait d'un air anxieux
vers le coin de in Tue une vulgaire
boutique de marchand de vin: “Au

 
 

 

Epicier en gros 83
P. D'AOUST & CIE.—11, rue York.
Ottawa. Tél.: Rideau 5829. 107
 

Nettoyage et teinture
CANADA DRY CLEANERS
DYERS. Nettoyage ‘5c. teinture
$150 en montant. Réparage a
très bas prix. Té!. Sherwood 634.

1878

Le général Nakamura et des of-
ficiers janonais ont fait savoir à
Chang qu'il serait tenu responsable
des développements de l'incident de
Shanhaikwan et que d'autres acti-
vités contre les Japonais amène-
raient une grave situation dans tout
le nord de la Chine.

On s'attend à ce que les futures
activités des Janonais déterminent
s'ils entreprondront leur campagne
depuis longtemps prédite pour an-
nexer Jehol à Manchulkuo ou bien
s'ils s'avanceront davantage dans la
Chine propre, le long du chemin de
fer conduisant à cette ancienne ca-
pitale. Les Chinois epnréhendent
une autre poussée vers le sud.
On ranporte que trois autres vais-

seaux de guerre japonais sont arri-
vés à Chinwangtao, (Une dénêche
de Shangheï disait hier qu'il yen
aveit déjà huit). Les Chinois au-
raient été victorieux d:ns un bref
combat. Une partie du mur de
Shanhaikwan a été démolie après
la bataille d'hier.
On dit ici ce matin que cette ville

est tombée aux mains des Japonais
et qu’elle est en ruines.

DES RYNFORTS
TOKIO, 4. «P.A.)—Le tabinet ja-

ronais a étudis aujourd'hui la si-
tuation emenée par l'orcuration de
Shanhalkwan. Il n’est fait men-
tion d'aucune décision prise. Le
croiseur Hirato et deux destrovers
sont déjà au large de Shanhaikwan,
et les autorités maritimes ont or-
donné d'envoyer immédiatement le
croiseur Tokiwa à Chinwangtao,
port de mer situé À quelnues milles
au sud-ouest de Shanhaikwan, Das
trains de troupes chinoises sont,
dit-on, arrivés à Tien-Tsin, à envi-
ron 200 milles de S8hanhaikwan, et
on croit qu'ils transporteront des
so'dats sur le champ de bataille.
On. dit que les troupes javonaises
recevront aussi des renforts, mais
une trêve aurait déjà été proposée.
Des ccemmuniqués japonais reçus

ici disent que huit soldats japonais
ont été tués et 31 blessés dans l'oc-
cupation de Shanhaikwan. Ils
ajoutent que le calme régnait ce
matin dans la ville. Il y a indice
cue les principales forces japonaises
ont retraité en désordre.

ENVAHISSEMENT
SHANGHAI, 4. (P.A.)—Le minis-

tre des Finances chinois Soong a
déclaré hier que l'attaque de Shan-
haikwan par les Japonais n'est
au'un autre pas en vue d’envahir la
Mongolie et le nord de la Chine.
Les hostilités ont amené le ma-

laise parmi les Chinois qui demeu-
rent à Chepel, qui est une ruine
presque comniête.

VILLE OCCUPEE
HARBI«, Mandchourie, 4. (P.A.)

—La division Hirose de I'mimée ja-
ponaise en Mandchourie a occuné,
dit-on, Pozranichnaya, ville straté-
gique sur la frontière orientale de
Mandchourie ét de la Russie. Elle
est située à 150 milles de Vladivos-

 

   

LES ETATS-UNIS
WASHINGTON, 4. (PA.)—Avant

de recevoir d’autres détails sur l'ef-
faire de Shenhaikwan. 11 c:t peu
probable que le gouvernement des
Etats-Unis en-cie des nntrs ou
nprehne des mesures de coopération
internationale pcur protester con-
tre les activités japonaises. Les nou-
velles qui arrivent au secrétariat
d'Etat sont contradictoires. Les re-
présentants chinois et japonais 4
Washington donnent des rapnorts
qui ne s'accordent pas. Le secrétaire
Ta sm*r-rin Stimson s'est bor-
né à dire que le gouvernement con-
Loree son atti.ude d'il y & Un an,
savoir qu'il ne reconnaît pas les
gains territoriaux par agression, en
violation des fraités.
 

rendez-vous des bons enfants.”
“Oh mon Dieu, s'écria-t-elle, tou-

jours des ivrognes! Ils se battent
encore! Et Raoul qui va arriver!”
Le voilà en effet! Il est tout es-

soufflé, tant 11 a couru! Il s'arrête
un instant pour reprendre haleine!
cul!

Il saute comme un cabri'
“Greppo. viens donc vite Il jetie

sa gibecière en l'air, puis Je voilà
qui se remet à courir.”
Mais. à son tour. Greppo n'entend

pas, Elie arrange avec symétrie,
sur une petite table auprès du feu,

un modeste couvert. Le pâté et la
brioche se font pendant: la tasee
de chocolat bouillante sera le plat
du milieu.
Eb quand Raoul est 1A, pendant

que sa petite soeur luf saute au cou,
la bonne Grepro tâte les jambes de
l‘écolier, lui eniêve sa casquette hu-
mide, essuie ses cheveux couverts de
neige, et le pousse doucement vers
ia cheminée.
“Premier, répète Gisele, d'une

voix attendrie! Encore premier!
Pense donc, ma bonne. qu’il} est le
plus jeune de sa classe, et qu'il
compose avec de grands garçons. qui

ont toute la tête de plus que lui!
—Oui, mais tu ne dis pas, petite

soeur. que, si je suis premier. c'est
bien à toi que je le dois. Qui done
prépare mes cahiers? Qui donc a
sppris l'alphabet grec. pour cher-
cher mes mots dans le dictionnaire?
Qui done, l'autre jour, a fait ce
grand pensum, les fameux cing
cents vers que j'avais attranés pour
etoir emporté mon petit serin en
c'asse? Me s'est-i! pas mis tout à
Poutp, à faire cout-coui au beau mi-
lieu de ia dictée du texte?
“Pauvre Oisie, tu as passé toute

!
‘

|

! fois après

Te
il vous
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AVOCATS MÉDECINS
 
 

1.-NOËL BFAUCHAMP, C. 8.
Avocat, Québec et Ontario, 63.
rue Principale, Hull. Téléphone
Sherwood 1857.

CLUFFE & RICHARD. avocats
notaires, brevets d'invention
48, rue Sparks. Queen 1501.

PHILIPPE JUBOIS,A.avo-
cat, notaire. Edifice Plara, 46.
rue Rideau.

HENRI - MASSON LORANGER
LL.B.…. avocat. 59, rue Princi-
pale. Hull. Té& : Sher 3342

AUGUSTE LEMIEUX, C. RR,
avocat. Ontario et Québec. 18.
rua Rideau, Ottawa. Edifice
Banque Canadienne Nationale
Tél.: Queen M0.

J.-P. NOONAN, PII. D. avocat.
186, rue Principale. Tél.; 8her-
wocd 739. 1159

 

 

 

 

 

OPTOMÉTRISTE
R. J. BASTIEN, R.O., spécialiste

ur la vue. Heures de consul-
ation, 9 e.m. à 6 p.m. 166 rue
Rideuu. Rid. 1676. 1866

   
eerare

Le colonel Steele

s’embarque hier

de la Commission Canadienne de
Radiophonie, qui, depuis sa nomi-

nation, était en Espagne ou il a
assisté à la Conférence Internatio-
nale de Radiophonie, reviendra au
Canada la semaine prochaine.
La Commission, dont M. Hector

Charlesworth est le président, et M.
Thomas Manher. l'autre commissaire.

sera au complet pour la première

l'arrivée du colonel
Steele.

M. Btecele a passé quelque temps
à Londres. après la conférence de
Madrid, et a participé à l'organt-

sation de lirradiation Impériale ls’

Jour de Noël. Il s'est embarqué
hier pour le Canada.
eee

Les bons journaux sont rem-

plis de deux genres de nouvel
les. Les unes vous racontent
les événements du jour, vous
parlent de vos voisins ou des
vous renseignent sur les cho-
ses qui servent à vous vêtir, à
vous nourrir et à vous faire
gens de l'étranger, les autres

{ Jouir de la vie. Lisez les an-
uonces.

=

oS +

Ondulation Permanente

“CROQUIGNOL’
$3.00

Mlle LEONIE MURRAY
60% Du Pont, Hull — Sh. 5882
 

 

vous faire du bien
De nombreuses maladies pont dues aut

nerfs détraqués. ta Forte pression du

sang. les Calculs tilluires. fa Const)

sation, les Affertions du Coeur. de

‘Fstomac et des Relns peuvent être

sotiagés par la Chiropractie sans mé

lirament ni opération

W. J. GALBRAITH, Ph. C.

Téléphone Queen 1872

449. rue Somerset Ouest

Le colonel A.-W. Steele. membre :

 

La Chiropractie peu! |

Or PHILIPPE BELANGER, 189.
Laurier-est Spécialité, Chirur-
gie Heures de consultation,
2 à 4 hres el 7 à 8 hres, pm.
Tel: R.deau 48.

Dr J.-R. BELISLE, 15, Langevin.
Hul. Medecine et chirurgie
Specialite Maladies des fem-
mes, opératoires et mon-epéra-
toires. Sur rendez-vous Tel.
Sherwood 3596

Dr A. CHARLEBOIS, 390, rue
Besserer  Specialite. Maladies
des enfants. Sur rendets-vous
Tel.. Rideau 302.

Dr R. CHEVRIER. 168, rue Daly.
Spécialites. Chirurgie et Mede-
cine. Heures de consultation,
2 à 4 et 7 à 8 hres pm. Tel:
Rideau 796.

Dr J.-L. COUPAL, Edifice Medi-
cal Arts Spécialités, Yeux,
Oreilles, Nez, Gorge. Heures de
consultation, 3 à 4 et 7 à 8 pm
Tél.: Queen 6182.

Dr DE HAITRE, des hôpitaux
de Paris, 161, rue Stewart Spé-
cialités: Chirurgie. Maladie des
femmes, Maladie des organes
génito-urinairca Heures de con-
sultation, 2 à 4 h. 30 et 7 à 8
h 30 pm. Tél: Rideau 63.

"1 Dr A. DROUIN, 197, rue Rideau.
Spécialité, Yeux, Oreilles, Nez
Gorge. Heures de consultation,
2 à 5 et 7 à 8 pm. Fél: RI-
deau 4789

Dr C.-TELFESPHORE FINK, coin
Bay et Somerset. Spécialité.
Chirurgie et Maladies des fem-

 

 

 

 

 

 

mes. Heures de consultation,
2 à 4 et 7 à 8 pm. Tél: Queen
1906.

Pr J.-A. LABELLE, 3. rue Falr-
mont. Snécialités, Médecine et
Chirurgie. Heures de consulta-
tion, 2 à 4 et 7 à 8 pm Tél:
Sherwood 1200.

Dr J.-LEO LALONDE. 8p.ciall-
té, Chirurgie. Consultation, 1 à
3 pm. ct 7 à 8 p.m. 167, Bou-
levard St-Joseph. Tél: Sher-

 

 

 

wocd 5411.

à Dr J.-L. LAMY. 21], rue Stewart.
Spécialité. Chirurgie. Heures
de consuitation, 2 à 4 et 7 à 8
p.m. Tél: Rideau 1818.

Dr L.-P. MANTHA (des hôpitaux
de Paris), Médecine. Spécial!-
tés, Cceur. Estomac. Poumons.
333, rue Besserer Sir rendez-
vous Tél: Rideau E21.

Dr J.-L. PICHETTE, des Hôpi-
taux de Paris. 126. Hôtel-de-
Ville, Hull.  Chirargie-Médecl-
ne. Consultaions: 1-3 et 7-8
p.m. Sherwood 123.

Dr R.-E. VALIN, 165, ruc Lau-
rier-Est. Spéclalité. Chirurg:e
exclusivement. Heures de con-
sultation, 1 à 3 et 7 & 8 pm.
Tél: Rideau 34.

Dr HORACE R. V1AU, médecine
genérale. Consultations, 2 A 4
et 7 à 8 pm. 156 rue St-Pa-
trice. Tél. R. 489.

 

 

 

 

 

 

DENTISTE
 

Dr J.-A. GAUTHIER, 325 Dal-
housie.

 

 

 

4% D'INTERET sur tous
les comptes d'épar

gnes. Les retraits peuvent
être faits par chèques sans
avis.
 

$1.00 OUVRE UN COMPTE

CAPITALTRUST
CORPORATION

10, rue Metcalle tava    
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ta soirée de dimancire à caite atroce
besogne, pendant que j'apprenats
mes leçons!
—Cels ne vaut pas la peine d'en

‘parler, Raoul, dit g2iement la petite
fille; lorsque le dimenche je vois
mon métier à tanisrerie. le nez pi-

teusem’nt touiné contre le mur.
pour juzqu'au lendemain matin, 1l

me prend un si rrand ennui en re-
venant de l'ézlise. qu'un pensum est
je bienvenu alors. Que fe:ais-je, je
te le demande. si je n'avais pas
quelque gribouillage à exéeuter en
ton honneur?
—Ob Gisie! quelle petite menteu-

se tu fais. s'écria Raoul, en la me-
nacant du doizt Ose soutenir qu'il
est plus azréabie de conier c.nq
cents vers que de lire le hcau vo-
lume du chanoine Echmidtt que t'a
prêté Mme Taboureux, ton voivme
du dimanche, comme tu l'appelles!
Ne savons-nous pas bien, Grepp” et
mol, que tu raffcies du born Frido-
lin, d'Henry de Lichtenfield. du
Rougc-gorge, des oeufs de Paques,
ete. ete?”

Gisin rougit jusqu'aux tempes, et
ne protesta que faiblement. Ha pas-
sion pour le chanoine Schmiot était
percée à four. A quoi bon nier Ca-
vantage? Elle voulut seulement dé-
tourner la conversation.
“N'as-tu pas eu peur de ces vi-

lines gens, demanda-t-elle d’un air
sérieux?

--Quelles gens? Je n'ai rien ren-
contré de vilain sur ma route.
Quand on rapnporte le numéro un
au fond de sa gibecière, pour l'offrir
À ca prtite sorur. tout parait beeu.
Giaie, et Je neige. et la boue, et le
vent, et la piuie.
—Je parle des ivrognes qui se dis-

putaient à La porte du saberut, au

padnic
vasece surla Vi

aubegarde
MONTREAL

rr

e

+

 

coin de ia rue où fe te vnyais venir,
— Les t,rcenes, s'écria Raoul! Mot

pour des ivrogne-! Meis-Loi bien
dans la tits p-‘ite soeur, qu'in sole
d-t franrca‘s n’a pour de rien, sure

tout quand il est bien décidé à des
Yenir mer! cl de France.”

Ce mot couna cou:t A toute dive
cussion, et le futur héres put savoue
rer en nix son ciicenlzt rt a bride
che, qu'il déclara exrellents.
Lrs deux enfants s'aimaient aveg

une vive tondrosce: Îls étaient souls
eu monde; aucune prranté, aucune
protection. sl ce n'est la hbonna
Greppo, qu'ils a’ aient toujours vue

auprès d'eux. et dont le cabas en
tarisserie, les lunrttes d'argent, et
le bonnet à rubans jeunes, s2 cone
fonfairnt avec leurs pius anciens
souvenirs. Ils ne connaissaient rien
de Paris ‘«u” la rue d'Enfer avec son
entrure“” le Luxembourg et la
églises du quartier. Pas d'autre vere

se cen ee ng tilleuls du
jardin des B8~urds-muets, ou les
marionnizis a Lux-mbours. Pas
d'autres diveri'ssemen*s que la proe
menade du dimanche. entre les offle
cee, et un tour ou deux, les soirs
d'été. actus les arbres poudreux de
l'Oservatoire 

‘à suivre)

| °
|
“vous d'être au fait des diver.
ses marques de commerce, des
divers noms de fabrique? Les
‘marchands qui annoncent les
marchandises de ces marques,
mettent en jeu leur réputation.
L'annonce st votre proteo-

n.
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IL FAUDRA UNE:
ÉCONOMIE PLUS
STRICTE EN 1933
Le maire Allen prononce
son premier discours de

l’annéehier soir .

LES SALAIRES
Administration onéreuse de

I'Assistance publique et
des secours directs

L'0. E.RY
La maire a prunoncé une allocu-

tion bien sentie à l'occasion de l'as-
“emblée inaugurale du Conseil de
Ville qui eut lieu mardi soir. Après
avoir souhaité la bienvenue à MM.
lewis, N.-A. Bordeieau, Raoul Mer-
cier, A.-A. Pirard, C. Reid et H.
Shipman, élus aux dernières élec-
tions municipales, M. Allen passa
brièvement en revue les événements
ue l'an dernier et exprima la ferme
conviction que les autorités sau-
vaient surmonter toutes les difficul-
Lés qui peuvent surgir en 1933.
Le maire parla longuement des

bezoins de l'Assistance publique. ou
il y aura un déficit de $75.000, et de
la distribution de secours directs qui
se chiflrent a $215.000. Et l'on ne
peut prévoir que la situation s'amé-
l'orera en 1933; en fait les déboursés
peuvent étre cette année beaucoup
plus considérables.
La dépression coûte cher à l'ad-

ministration, Le ler janvier, il a
fallu payer sur l'intérét des émis-
s.ons une prime de $57.999.81. Le ler
juillet, 11 faudra payer a New-York
$237.432.39 en principal et $414,229.01
en intérêt, et'à Londres $66.900 en
principal et $24.397.50 en intérét.

STRICTE ECONOMIE
Le maire laisse entrevoir la plus

stricte économie en 1933.
“Il nous faut. dit-il, étudier sous

le plus bref délai possible, la ques-
tion de réduire les salaires et hono-
raires, y compris ceux du maire et
probablement du Conseil. qui sont
payés à même le trésor public. Les
salaires de la corporation se chif-
frent à 32.874.800 et lcs gages à en-
viron $850.000.
Les autorités municipales convo-

queront une conférence de tous les
corps publics dans le but de discu-
ter cette importante question.

L'O. E. R.
M. Allen fait aussi mention du

contrat qu'il faut renouveler cette
année entre la corporation et la
compagnie des tramways.

Il espère en venir à une entente à
l'amiable, comme l'a sugzéré récem-
ment le président de la commission
dues chemins de fer du Canada.

ELOGE DU DEFUNT
Le maire fit l'éloge de feu E.-P.

McGrath, échevin du quartier Dal-
housie qui mourut ces jours-ci
“Nous le manquerons tous, dit-il,

car i) était l'ami de tous coux qui le
connaissaient et, en lui. la ville avait
un excellent représentant, un hom-
me sincère et dévoué.”
Le Conseil adopta ensuite une ré-

solution de sympathics à l'endroit
de la famille du défunt.
rt

UNE OPÉRETTE

CHARMANTE

AU RIDEAU
‘st très fantaisiste. c'est mê-

me , “sque extravagant. mais c'est
chermant. Une délicieuse opérette
filmée avec des décors bien réussis
et de la musique charmante. Une

Jeune première, très jolie, Kate de

Nagy. dont l'accent allemand fait
gentil. Une histoire d’amour, dans
une prineipauté imaginaire, sclon

la tradition de l'opérette. où les sol-

dats manoeuvrent aux accents en-
trainants dene valse. Un prince.
jeune et beau. qui fait jouer ses
opérettes dans son propre théâtre.
C'est Marc Dantzer, un très jeune
artiste, qui & une voix agréable
qu'il fait valoir dans plusieurs cou-

plets. La distribution comprend
Lucten Baroux, un comique discret

qui ne force pas son talent; Lucien
Callamant, qui est très drôle. T y
a encore Guy Sloux, Charles Fal-

bot. Gustave Huberdeau, Fernand
Frey. ,

En résumé. le Prince Charmant
est un film agréable qu'on voit

avec plaisir. L'histoire de Ronny.
une pctite dessinatrice de Vienne,
qui à la fin du film semble bien sur

= point d’épouser le prince de Pé-
rusa, est Un véritable conte de fée.

Le Prince Charmant est à l'affi-
che du Cinéma Rideau depuis hier
et restera au programme aujourd'-

hul et demain. Le Rideau inaugu-
re cette semaine une nouvelle po-
litique. Le succès obtenu par le

film francais a permis à M. Bishop
le daccteur-gérant du Rideau, dê
résy er trois jours, le mardi, I»

mercredi ct le jeudi au cinéma
français. M. Bishop choisit ses pro-

fr£nmes avec e plus grand soin et

 

donne au +1. d'Ottawa, les pre
mières en Averique des grandes
productia.. cinématographiques
francaise Le tim francais n'a cu
qu'à Veilus pour oo .quérir la place
qu'il mérite par son charme subtil,
son manque d- prétentions et sa
finesse. Il faut savoir gré aux pion-

niers et sc réjouir avec eux du suc-
cds obtenu. (rad

————— ee.

Pour améliorer la

vente caoutchoue

 

M, E.-C, Martin, gérant générai

us ventes, Dunlop Tire & Rubber
Goods Co. Liriited, fait un apyel
A tous Ceux qui sont intéressés dans
l'industrie du caoutcheuc, de chan-
zer leurs programmes de ventes et
d'écoulrment de la marchandise. La
rorcurrence folle entre vendeurs
raus” une perte ch23 les consom-
mateurs désirant un service fiable.
L'industrie est démoralisée. Les
bons vendeurs. devenus en quel
one sort: des “m“decins d'automo-
bles”, sont les victimes des incom-
pétents qui ont envahi leur sphère.
Le sens commun, le gros bon sens.
creat rélabiir l'ordre dans ce
Chaos. v '@
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BONS DERLTS
DU MAIRE ÉLU

D'EASTVIEW
Le maire Grandmaitre tien-
dra sa promesse et ver-

sera ses traitements
aux pauvres.

COMITÉ DESSECOURS
Le consell municipal d'Eastview

pour 1933 est entré sous le harnais
mardi soir et Donat Grandmaitre,
entrepreneur bien connu. a pris les
rénes du gouvernement de la muni-
cipalité voisine en promettant son
entier concours au service des con-
tribuables, surtout des nécessiteux.
Comme il l'avait promis durant

la récente campagne électorale, il
versera son salaire annuel de cinq
cents dollars à la caisse d'assistance
publique afin de soulager la misère
croissante dans Eastview.
Endettée de plus d'un demi-

million, la ville compte surmuiter
les obstacles de 1933 en s’abourhant
incessamment avec les autoritec.

II fut récemment question
qu’Eastview passät sous l'adminis-
tration financière du commissaire
provincial J.-A. Ellis.

COMITE DE TROIS
Un comité de trois a été nommé

hier soir pour entrevoir M. Ellis, Il
se composera du maire Grandmaitre.
du préfet Léon Petegorsky et le
greffier Roméo Bégin. Advenant un
échec sur la question des secours, le
maire Grandmaitre annonce que la
ville demandera une entrevue direc-
te avec le premier ministre George-

8. Henry.
SES PROPRES FRAIS

Le préfet Petegorsky, qui a suc-
cédé à M. Arthur Brunette a an-
noncé qu’il suivrait l'exemple de
désintéressement du maire Grand-
maitre en payant ses propres dé-
penses de voyage à Toronto.
Les membres du nouveau conseil

ont profité de l'occasion mardi sotr
pour remercier les électeurs de
l'honneur qu'ils leur ont accordé,
Honneur doublé de responsabilités
en ces temps de crise économique.
Le nouveau sous-préfet est M.

Fred. Mainville. Les conseillers sont
MM. Scarfe, George Cyr, Gravelle,
Isidore Pilon, Rochon et Rosaire
Séguin.
MM. Cyr et Séguin sont les sens

conseillers qui siégeaient en 1932. M.
Mainville était conseiller du quar-
tier quatre en 1932.
Les fonctionnaires municipaux su-

biront prochainement une réduction
de salaire, selon qu’il fut promis
par le maire Grandmaîitre durant
son élection.

Pompier assommé

par un jet d'eau

au cours d’un fer

L'ACCIDENT EST SURVENU
PENDANT UN INCENDIE A OT-
TAWA-OUEST DE BONNE
HEURE HIER SOIR.

Le pompier John Barton. de la
brigade des pompiers volontaires

de Nepean, a été réduit à l'état
d'inconscience par un jet d'eau à
forte pression en combattant un

incendie de bonne heure hier soir
sur le chemin Kensington, à Otta-
wa-ouest. Un feu s’était déclaré

dans la demeure de Fred That-
cher, fils, en l'absence de la fa-
mille, et causa des dommages con-

sidérables. M. John Mabbs est le
propriétaire de la maison. Il n'a-

vait pas d'assurance. L'ameuble-

ment de la famille Thatcher a éte
fortement endommagé. Les dom-

mages à la maison sont d'environ
250 dollars. D'après les voisins, la
famille était partie quelques minu-
tes avant le commencement du feu.
Les pompiers volontaires de Ne-

pean, sous les ordres du chef Har-
ry Snider, ont maîtrisé les flam-
mes avec deux jets d'eau.
Le pompier Barton combattait

incendie au milieu de la fumée à
l'intérieur de la maison. Un autre

pompier dirigea un fet d'eau dans
cette direction et Barton fut at-
teint à la figure. 11 fut renverss

violemment et il demeura étourdi
pendant plusieurs minutes. Trans-
porté à l'extérieur par ses cAama-

rades, il fut ravivé en peu de temps.

 

Canton de Nepean

LE NOUVEAU CONSEIL TIENT
SA PREMIERE SEANCE. — JA
COMMISSION DE WESTBORO
EGALEMENT.

Te conseil du canton de Nepean

pour 1933 tenait mardi sa première
séance de l'année sous la présidenc2

du préfet George-H. Bradiey. Le

greffier A.-E. Morris assermenta les
membres du conseil.
Le conseiller G.-8. Wrong étant

Absent, on ne fit pas de nomina-
tions. Ceci sera fait à la réunion
mensuelle du 19 janvier. I fut

question de procurer du travail à
ceux qui sont sur la liste de secours
du canton.
Le conseil ou commission du

village de Westboro, réuni hier soir.
à décidé d'apporter son entier con-
cours au conseil du eanton.
Westburo veut terminer ses tra-

vaux d'égouts et d'aqueduc pour
soulager le chômage, Le constable
Syd Tucker a été de nouveau char-
gé de la direction de la circula-
tion. William Westwell a été nom-
mé président de la commission: A.
L. Heath, syndic-inspecteur: Harrv
Parslow, secrétaire et représentant

; de Westboro sur Ja commission des
incendies de Nepean.

rtecote

Commerçants, marchands,
pourquoi ne pas utiliser notre CARTE D'AFFAIRES ?

UN BEAU GESTE
 

   
LE MAIRE DONAT GRANDMAI-
TRE, en assumant ses fonetions
à la première magistrature d'East-
view, hier soir, a demandé que
ses gratifications de $500 pour
l’année soient versées à une cais-
se de secours d'urgence pour les

pauvres de sa municipalité.
ere——

Les imposantes

funérailles de

Mme A. Bourbeau

Madame Arthur Bourbeau,
Amanda Martel, est décédée a sa
demeure, 16 Botelier, samedi le 31
décembre, après une longue mala-
die. Née à Ottawa, fille de feu M.
et Mme G. Martel. elle élait pa-
roissienne de Notre-Dame d'Ottawa.
Elle était Teriiaire de St-Frangols
et Dame de Ste-Anne.
Lui survivent: son mari, cing

filles, Mn.e E. Garneau, Mlles Lau-
retie, Charlotte, Cecile ei Doris
Bourbeau; un iis, Jean-Louis, tous
d'Ottawa; irois soeurs, Mme J, Ga-
gné, de St-Jérôme, Qué. Mme H.
Lapensée, de Québec, et Mlle L.
Martel, d'Ottawa, et un frère, G.
Martel. de Boston, Mass.
Les funérailles eurent lieu mardi

le 3 janvier à 8 heures à la Basi-
lique d'Ottawa. La levee au carps
fut faite par M. le chanoine O.
Lalonde. Le service fut chanté par
M. .l’abbé Maxime Tessier, assisté
des abbés J. Hébert, diacre, et Da-
mien Trudeau, sous-diacre.

Conduisalent le deuti: son époux,
sonfils, Jean-Louis; son gundre. M.
E. Garneau; scs beaux-fréves, M. F.
Bourbeau, M. V. Carrière; ses ne-
veux, M. P. Résimbal M. S. Régim-
bal, S. Polito, E. Lavallee, C. Dons;
ses cousins, H. Charron, U. Laflam-
me, E. Martel. L. Martel, G. Pépin.
J. Pépin, A. Pépin, R. Pepin, G.
Charron.
Dans le cortège: Les échevins A.

Bélanger et N.-A. Bordeleau; Mes-
sieurs Albert Pinard, À. Beauséjour,
M. Lacasse, V. Bordeleau, R. Bar-
deleau, L. Lessard, Jos. Charron, E.
Charron, B. Dowe, R. Nolet, P. Mc-
Nicoll, N. Potvin, A. Leblanc, T.-A.

Auclair, Y. Gauthier, O. Gauthier,
A, Protain, S. Cété, J.-B. Router.
O. Beaulieu. O. Charette, J.-A.
Ethier, R. Ethier, J.-P. Ethier. L.
Ethier. M. Rossignol, C.-O. Crab-
tree. W. B. Crabtree, W. Lecompte,
J. Paris, R. Boudreauit, Mareel
Carter, M. Lamoureux. M. Lacroix.
L. Lacroix, R. Fréchette, M. Reny,
J.-A. Reny, Fréchette. Jos. Blon-
deau, E. Robillard. Jos. Guttadau-
ria, G. St-Denis, F. St-Denis, G.
Beauchamp, A. Barre, Jos. Guibord.
H. Lafleur, R. McNicoll. R. Dionne,
8. Breton, H. Breton. L. Beaudry.
R. Beaudry, H. Racine, J.-P. Rac!-
ne, H. Racine, A, Larocque, A. Au-
bin, C. Lacelles. Frère Lambert. L.
Lefebvre, E. Châteauvert. A. Châ-
tcauvert, J. Despaties, GG. Bour-
geault, E- Roberge. G. Welard, G.
Souliére, Ed. Robinscn. J. Rob.n-
son. G. Poirier, W. Langevin, WW.
Kingsley, L. Kingsley, Jos. Boivin,
E. Casseault, T. Argue, J. W. Ar-
gue. M. Lanoix. R. Bigras, Jus. St-
Amand. FP. Dallaire. G. Pauzé, P.
Boudreault. J. Lacelle, A. Lacelle,
R. Fréchette, A. Chalilour, C
Woods. L. Woods. J. Woods, J.
Crabtree, G. Crabtree.

Tributs floraux

Croix: M. e¢¢ Mme E. Ga.neau,
couronne, M. et Mnmic Dowe, la fa-
mille Housler; coussin, la famille
F. W. Argue: coussin, les famil2s

C.-A. et W.-D. Crabtree.
Messes

30 messes grégoriennes:
Mertel.
Grand’messes: M. et Mme E. Gar-

neau. Mme E. Gagné. M. et Mme
V. Carrière, Le Comité Protecteur
des Scouts N.-D.: le club d2 ouilles
des hommies mariés, Monument Na-
tional,
Messes privilégiées: M. et Mme

Alfred Bcurbeau, M. et Mme L. De-
ragon.
Basses messes: M. Louis Lessard.

M. Harry Charron. Mme Veleda
Brankin, Mme J.-A. Leblanc. M. J.
C. Garneau et Mle Alice Garneau.
la famille J.-A. Ethier. M. et Mme
E. Robillard. Mlle A. Leblanc, Mlles
Françoise. Maria Trudeau: l'abbé
Damien Trudeau: Miles Cécile cet
Solange Pagé. Mlle M. Amyot, M.
ct Mme J. F:échctte.
Messes de L'Oeuvre du Noviclat:

Mine A. Gauvreau.
Bouquets spirituels de Terre Sain-

te: La famille P. Doré. la famille H.
Racine. M. PL Mme F.-A. Auclair.
Mlle, Ménard. M. et Mme Oscar
Charette. M. J.-H. Bre(on. M. Mau-
rice Rossigno!. Mme A. Rossisno!,
la famille E. Dupris. M. e* M. L.
Gauthier. M. et Mme A. Charette.
la famille J. Charron. M. et Mme
3. Polito. Mlle L. Bcitin. A. Cur-
ran. S. Richer. J. Kingsley.
Bouquels spirituels: Cécile et Do-

ris Bourbeau; les Soeurs de l'Insti-
tut Jeanne D'Arc: la famille G.
Côré. M. et Mme O. Gauthit:. Mmr
E. Laflamms. Gabrielle Pellelier. M.
et Mme T. St-Denis, Mme C. Bour-
geault, M. Ulric Laflnmme, Mine I.
Thériault, Mile Aline Theriault,
Mie Simone Poirier, Jeannette
Charlebois, M. et Mme Hector Le-
fèvre, Mme V. Loyer, la maitres:c
et les élèves du 4c Cuurs Junior.
cole Notre-Dame, la famille J.-B.

Gauthier.
Cartes de sympathies: M. et Mme

J. Blendeau. Blanche Gagnon, Heé-
loise Hottie, M. ¢. Mme Clouce La-
celle, Mlle A. Langevin, M. et Mme
R. Dumou:in M. et Mme W. Lare-
gin. la famille Ro:n Brasson, 25e
Troupe Notre-Dam:, M. et Mme
Jos. Œuttadauria. Arnicaie Guigues.
Mie J. Archambault. Mlle Claire
Boudresult. Mme L. Huc:hingame.
M. e: Mwre R. Dionne. Mile J. Do-
naldson. Annciie Tiériault. M. et
Mme W. Carter, Mi. Marcel Carier.
Mile E. Tftobilcrd, M. èt Mine E
{rrmieux. la familie D. M. Duncan,
Le comiié du Félix Ski Ciuo. As-

Mie L

 
sociation St-Jean-Baptiste, Sectioniie croire à sa profonde sympatlue.
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|coeur, le cancer et les maux arté-

— —— —— oy—

|Règlements pour
vous Mesdames.

Voiles, plumages et trainer» sunt
Leurs Excellences.

room que tiendront Leurs kxeel
Lady Bessborough au Sénat
février procrain.

verges en longueur, ni qu'elle s
talon de la dame’.

doit pas dépasser 45 pouces
Les hommes devront porter
Dans le cas des dames qui

première fois, on les invite à fai 
Les principales

causes de décès

EN 1932, A TORONTO, CES CAU-
SES FURENT LE CANCER, LES
AFFECTION» CARDIAQUES,

. TORONTO, 4.— Les maladies du

riels ont causé plus du tiers des dé-
cés survenus à Toronto en 1932. Les
décès l'an dernier ont été au nombre
de 6,616, contre 6,779 en 1931. L'an
dernier, 977 personnes sont mortes
de maladies du coeur, soit 22 de
moins que l'année précédente.
Les maladies d'artères ont passé

de la troisième à la deuxième place
comme cause de mortalité au cours
de 1932. Il leur est attribué 872 décès
conrte 763 en 1931.
Le cancer prend le troisième rang,

quoiqu'il ait fait plus de ravage que
l'an dernier. Il en est mort 835 per-
sonnes’en 1932, contre 812 l'année
antérieure.

La pneumonie a emporté 410 per-
sonnes l'an dernier, à comparer avec
812 l'année précédente. Le nombre
des décès attribuables à la tubercu-
lose a diminué, passant de 241 pour
1931 à 184 en 1932,

La retraite du

Maire Hogg
MONTREAL, 4. — Tout gouverne-

ment doitfinir un jour ou l’autre
“a déclaré le maire Georg Hogg, de
Westmount, en faisant ses adieux
au conseil municipal, aprés six an-
nées de services comme premier

magistrat et six années comme con-
seiller. Le maire Hogg, et l'échevin
A. L. Robertson ne furent pas can-

didats aux élections de cette année.
eee

Deux indiens

sont condamnés
[J

(De la Presse Canadienne)

HAMILTON, 4 — Huron Claus
et Harvey Laforme, deux indiens.
ont avoué aujourd'hui avoir volé

dans une partie de poker, le 17
décembre dernier. Ils ont choisi un
procès sommaire. Le magistrat Bur-

bridge, en correctionnelle les a re-
mis à hultaine pour sentence. Au
cours de cette partic de cartes, un

groupe de marchands de bestiaux
furent soulagés d'une somme de

$250.
Claus fut hier trouvé coupable

d’un hold up sur la personne d'un
chauffeur de taxi, et fut condamné

à cinq ans de pénitencier à Ports-
mouth. Il fut aussi trouvé coupable
d’un autre hold up a Waterford, et
fut condamné à cinq autres années,
et à 10 coups de fouet.
er

Secousses

sismiques

SEATTLE. 4. (P.A)—On recher-
che aujourd'hui l'orizine d'une se-
cousse sismique qui a effrayé les
gens de Seward, Alaska, et s'est
fait aussi sentir dans l'Elat de
Washington. On rapporte que le
tremblement de ierre a été enregis-
tré à l'observatoire de Mount St-
Michel entre & h. 4 et 8 h. 10 p.m,
heure du Pacifique, et la distance

était estimée à 2,700 milles. A Se-
ward le choc a duré 20 secondes et
s'est fait sentir à 8 h. p.m. heure
du Pacifique. Deux secousses se sont
fait sentir à Seattle.
er

Un ajournement
. FL

est possible
MONTREAL, 4.—II se peut que la

Législature de Québec, qui s'ouvrira
le 10 janvier. s'ajourne pour quel-
que temps après le débat sur
l'adresse en répense au discours du
Trône. Cela afin de permettre au
premier ministre L.-A. Taschereau
et à ses collègues d'assister à la
conférence interprovinciale qui s'ou-
vrira 4 Ottawa le 17 janvier. C'est
ce que M. Taschereau vient de lais-
ser entendre au cours de se visite
hebdomadaire à Montréal.
Le premier ministre a dit n'avoir

pas encore reçu des autorités fédé-
rales l'agenda des questions qui se-
ront discutées à la conférence. Mais
elles sont d'une nature telle. a-t-i:
ajouté. que j'aimerais bien à pou-
voir leur donner tout? mon atten-
tion.

CONTRIBUTION

DE 15 P. CENT
ORILLIA, Ont, 4 (PC) .—Les

employés municipaux de Orillia
ayant un salaire de plus de $1.000
seront priés de verser une contri-
bution volontaire de 15 pour cent
au Bureau de l'assistance publique
pendant les quatre prochains mois.
C'est la décision prise hier soir par
le conseil de ville. qui tenait sa pre-
mière réunion de la nouscile an-
née.
On a fait ressortir que cètte me-
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sure permettrait à la ville d'avoir
des gouvernements provincial e: fé-
déral deux fois le montant des con-
tributions des einployés C£ qui se-
rait. l'équivalent du montan: octenu
par une réduction des salaires d>
15 pour cent pour tout> l'année.

Notre-Dame. M. et Mræe EL. Lus-!
ser, la famille Aleandre Beaui.eu.
Mile A. Carrière. le corcie Parois-
&ial Notre-Dame. Le “Droit” p.ie ia fa.nilice épicrée

Voiles. plumages et traines seront facullalifs au drawing-

du Canada.

Dans la déclaration officielle sur la récepmon, il est dit que
celles qui porteront la traine devront voir à ce que cette parure
‘soit droite des épaules au parquet et ne dépasse pas deux

Le voile en tuile blanc attaché aux plumes ne

de-camp a Rideau Hall avant le 5 février.

_— mm.———ey

faculiatifs pour la réception de

lences le Gouverneur général et
le vendredi soir, 190

‘étende à plus de 18 pouces du  l'habit de soirée.
désirent être présentées puur la:
re la demande par écrit à V'aide-|

ode
v
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L’AFFAIRE DE

E. VON BULOW

ON NIE QU'IL AIT FAIT CIRCU-
LER DE FAUX BILLETS.

MONTREAL. 4 (P.C.»:—Lc majo!
Darn, de la police fédérale, nie que
le “comte” Enrique von Bulow, ar-
rêce à Newark, N.J., hier soir en
descendant d'un aéroplane de Moni-
réal. ait fait circiuer de la fausse
monnaie ici. Von Bulow ou Huns
Dechow, est arrivé à Montréal lundi

et en est reparti mercredi, et pen-
dant tout son séjour il a été sur-
veillé par Ja police fédérale, qui
n'a pas pu trouver de preuves qu'il
ait fait circuler du faux argent.
2

 

 

Des vaisseaux

anglais en Chine

ON DONNE L'ORDRE D'EN EN-
VOYER POUR PROTEGER LES
INTERETS BRITANNIQUES

PEIPING, 4— (P.A.) L'amiral Sir
Howard Kelly, commandant en chef
de la zone anglaise de Chine, a or-
donné aujourd'hui d'envoyer les
bateaux anglais Bridgewater et Fol-
kestone a4 Chinwangtao, afin d'y
sauvegarder les intéréts britanniques
dans la région de Shanhaikwan.
Onze vaisseaux de guerre japonais
sont déja au large de Chinwangtao
et on attend d'autres de Tsingtao.
On annonce officiellement que les

troupes chinoises se sont retirées de

Shanhaikwan par chemin de fer et
qu’elles se forment de nouveau sous
la protection d’un train blindé, près
de Chinwangtao. Des trains blindés
japonais font la patroullle de la voie
conduisant à Chinwangtao.
rte

EMPLOI POUR

150 HOMMES
AUGMENTATION D'ACTIVITES
DES MINES A THETFORD.

THETFORD MINES, 4. — Environ
150 hommes seront employés par
suite de l'augmentation d'activités
dans les mines d’asbeste. Des con-

trats garantissant de l'ouvrage à la
mine Johnson et l'Asbestos Corpo-

ration est à remplir des comman-
des japonaises.

2.500 hommes

à l'ouvrage

WINNIPEG, 4. — Deux mille cing
cents hommes sont retournés au
travail, aux usines Pont Rouge ct
Transcona du Canadien National,
&vec l'assurance qu'ils travailleront
16 jours en janvier.
[RN

Le surplus

de l'énergie

ON CHERCHERA A L'ABSORDER
DANS ONTARIO.

LONDON, Ont. 4. (P.C.\—Un plan
sera bientôt lancé dans Ontario par
lequel le dispendieux surplus de
l'énergie de l'Hydro sera absorbé et
les maisons qui ont ce service au-
ront constamment de l’eau chaude
à bas prix. Des ingénieurs de l'Hy-
dro travaillent à munir ies maisons
d'une chaufferette d'un genre tout
à fait simple.
rm

Trois personnés

 

perdent la vie

«De la Presse Associée)
SAN FRANCISCO, 4. — Trois

personnes ont perdu la vie dans un
incendie qui a ravagé une maison de
rapport de quatre étages, dans le
quartier commercial de San Fran-
cisco aujourd'hui. Quatre autres
personnes ont dû être transportées
à l'hôpital. Aucune de ces sept per-
sonnes n'a encore été identifiée. Le
po.iceman Walter Harrington en
pénétrant dans la maison en feu,
vit les cadavres. mais les flammes
le forcèrent à se retirer. Les cada-
vres n'ont pas encore été retirés des
ruines. Deu:: des blessés étaient des
femmes, qui sautérent du troisième
etage. sur la chaussée, sans atten-
dre que les pompiers aient étendu

leurs filets.

ARTICLES NON
NÉCESSAIRES

TORONTO, 4. — Certaines per-
sonnes du nord d'Ontario ont ob-
tenu des guêtres. du tabac à pri-
ser et des cordes de violon, grâce
au fonds de secours, dit J. A. El-
lis, secrétaire. D'autres articles ont
aussi été achetés, (els que des ar-
ticles de toilette. des citrons, des
bonbons. etc. L'administration de
secours fait savoir que ces articles
ne sont pas inclus dans !es ordres
reçus par les officiers du fonds

de secours.
rae

PLACEMENTS
AMERICAINS

NEW-YORK. 4 (PA) — Les
placements des Etais-Unis & l'é-
tranger avaient ure valeur nom!-
nale de $17.163.620500 à la fin de
1932 et représentaient en valeur

 

 

UNE ENTREVUE
DEHENRY SUR

LECHÔMAGE
On lui demande de prendre
des mesures efficaces et
de prolonger le mora-

toire.

BIÈRE ET VIN
TORONTO, 4. (PC) Les

membres de l'exécutif d'Ontario du
Congrès des Métiers et du Travail
du Canada, sont allés aujourd'hui
interviewer le premier ministre Hen-

ry afin de lui demander de pren-
dre des mesures efficaces contre le
chômage. Rod Plant. d'Ottawa, est
un de ceux qui ont adressé la pa-
role. Les membres demandent au
gouvermement d'Ontario de coopé-
rer, à la prochaine conference in-
terprovinciale d'Ottawa, avec le fé-
déral et les autres provinces en
vue d'un plan d'assurances de sans-

travail. On fit remarquer que bien
des gens pouvaient payer leurs ta-
xes et se voyaient menacés de
perdre leurs maisons et on deman-

da une législation en vue de pro-
longer le moratoire. I! fut aussi

question de la vente du vin et de
la bière au verte.

 

 

Le sous-préfet

Ant. Robillard

est nonumé hier

PREMIERE SEANCE DE L'ANNEE
AU CONSEIL DU CANTON DE
GLOUCESTER. RESOLU-
TIONS POUR OTTAWA ET TO-
RONTO.

La première réunion de l'année
du conseil du canton de Glouc.s-
ter, hier, sous la présidence du
préfet John Innes, adopta deux ré-

solutions dont il saisira les autori-

tés fédérales et provinciales, au

sujet de la législation sur les hy-
pothèques et du prix des produits
agricoles en regard du change

étranger.
La séance du matin fut de courte

durée afin de permettre au conseil

d'assister aux funérailles de Do-
nald Munro et de William Ellis.
Reprise à 3 h. 30 hier après-midi,
elle vit le passage de plusieurs rè-
glements pour argent et nomina-
tions.

Le sous-préfet Ant.-B. Robillard

a été nommé membre de la com-
mission d'hygiène de 1933. Il siè-
gera avec le préfet Innes, le Dr J.

F. Argue et C.-H. Guest, seciétai-

re-trésorter. MM. Moise Danis ri
Milton-H. Gordon ont été nommés
estimateurs au même salaire pour
1933. Le conseil de Gloucester s'a-

bouchera avec celui de Cumberland

et M. Félix Dumas, résidant limi-
trophe des deux cantons, au sujet

de la frontière qui traverse Ja
propriété de M. Dumas, près d'Or-
léans.

 

 

Le blé passant

par Vancouver

IL A ETE TRES CONSIDERABLE
DEPUIS QUATRE AN

VANCOUVER, 4.—(P.C.» En dépit
des bas niveaux touchés en 1932 par
le commerce international, les affai-
res océaniques transigées à Vancou-
ver sont lcs plus considérables de-
puis quatre ans. grâce au blé. Le
mouvement du grainpar le port de

cette ville l'an dernier a depassé
celui de 1931 par 1.000,000 de tonnes
134,000,000 de boisseaux) et consti-

tue 84 pour cent de toute l'exporta-
tion faite par Vancouver.

Si tout le grain qui a quitté la
ville au cours de l'année. soit unc
quantité de 3.141.014 tonnes. avait
été expédié tout d'un coup sur des
navires chargés de ce seul produit, il
en aurait fallu 400.

-—a

Conférence de

M. N. Cauchon

QUEBEC, 4— M. Noulan Cauchon
président de la Commission d'Ur-
banisme d'Ottawa. et assistant-
commussaire des Scouts. a adressé
brièvement la parole hier. au lunch
donné par un club local de service
social. Il a illustré sa causerie de
projections colorées sir l"Ile mysté-
rieuse”, le domaine national des
Scouts. dans le grand lac Poisson
Blanc, à 40 milles au nord d'Ottawa.

  Les projections ont fait voir les pro-
grès réalisés jusqu'à présent sur l'île,
en se modelant sur le camp scoutis-
te de Gilwell. Angleterre. Le camp
canadien, inauguré en 1930, a com-
me deux milles et demi de long et
un mille de large.

——————

LA MÈRE DU R. P.
FUSEY, o. m.i. DECEDEE

Le R. P. A. Fusey. OM 1. proles-
‘eur a 1'Univercité d'Oltawa. a eu
la douleur, le 2 janvier. de perdre sa
venérable mère, Madame G.-A.-F.
Fusey, née Léocadie Duras, décédée
aux Trois-Rivières, à l'âge avancé
de 88 ans. Feu Madame Fusey étay
aussi la mère de M. l'abbé Ephrem
Fusey. ancien curé de la paroisse
Sainte-Famiile, du Cap-de-la-Ma-
Celeine. Elle laisse pour la pleurer,
cutre le R. P. et l'abbé Fusey, deux
autres fils, inzénieurs civils, dont un
est maître de poste à la Tuque, PQ.;
Flle laisse aussi deux filles reli-
gleuses de la Providence. et une
outre, religieuse du Précieux-Sang.
Les funérailles auront lieu demain

matin à 8 heures aux Trois-Riviè-
res, ei l'inhumat.on 4 Maskinongé.
Le R. P. Fusey. do l'Université es:
rarti, assi-ter aux funérailles. L'Uni-
versité d'Ottawa sera en outre re-
présentée par les RR. PP. Oblats
du Cap-de-'a-Madeleine.
Le “Droit” prie l= R. P. Pusey et

les autres membres de sa familie,
de croire à son entiére sympathie.
tee

FEU R.-M. WILSON

\IONTTEAL.6 — R-M. Wilson. |
ancim  dizecteur de la Montreal 

courante la somme de $9 000.000.000.

Lieht Hcat and Power Consolidated.
csi mort aujourd™ul aprés une ma-

ladie de plusieurs années.
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PERTE DE
15 MILLIONS

NEW-YORK, 4 (PCH) — Les
directeurs du bureau de la
Prench Line disent aujourd'hu:
que l'Atlantique. paquebot fran-
cals. à été construit au coût de
$15 000.000. C'etait un des plus

: beaux et plus madernes transat -
| laniques

William Scharf est

+
=

 

  
 

trouvé coupable

en cour de police

DE COMPLICITE AVEC ERNEST
GAUDRY DANS UN VOL DE 325
DOLLARS: SENTENCE MER-
CREDI-

William Scharf, 18 ans, 194 rue
Louise, a eté trouve coupable en
cour de police ce matin de compli-
cité avec Ernest Gaudry, 17 ans,
1080 rue Somerset-ouest, dans un
cambriolage à un magasin Atlantic
et Pacific. Les deux jeunes gens
étaient accusés d'avoir pénétré avec
cffraction dans le magasin en ques
tion et d'y avoir volé la somme de
314.96 dollars et deux chèques d'une
valeur de 7.96 dollars Gaudry a
avoué sa culpabilité. Ils recevront
tous les deux leur sentence mercre-

d: prochain.
D'avrès les témoignages rendus,

les jeunes gens se rendirent au ma-
gasin le 9 décembre, un peu avant
ia fermeture, et y pénétrèrent par

la cave après le départ du gérant.
Ils ont depensé l'argent en peu de
temps. Ils avaient loué un automo-
bile pour quatre jours. Scharf a été
arrêté le 19 décembre par le détec-
tive Leonard Green, et Gaudry a
cté arrété hier au moment où il
sortait d'un hôpital local.
Gaudry était au volant de l'auto-

mobile dans lequel Mlle Margaret
Alice Burton, d'Ottawa, a été blessée
mortellement le 18 décembre sur le
chemin Hull-Maniwaki, près des li-
mites de Hull. Il à subi une frac-
ture d'une mâchoire dans l'accident
et il n'a pu quitter l'hôpital qu'hier.
Scharf se trouvait aussi dans la
même machine au moment de l'ac-
rident qui coûta la vie de la jeune
fille.
ere

M. J.-B. Lavigne de
° ” r ”

Limoges. décédé

FUNERAILLES ENL'EGLISE DU
TRES SAINT-REDEMPTEUR. A
HULL.

M. J.-B. Lavigne, de Limoges. est

décédé le 2 janvier à l'âge de 69
ans et 10 mois. Sa santé laissait à
désirer depuis longtemps. II est
mort à l'hôpital général d'Ottawa.

Il laisse dans le deuil, son épouse,

née Julia St-Jules; trois fils, Donat,
Albert, de Limoges, et René, de

Hull: trois filles, Mme Lucien
Charbonneau (Delisca), Mme Hor-
misdas Brunet (Donalda), toutes

deux de Montréal, Jeanne, de Li-
moges.
Les funérailles auront lieu jeudi

matin & 8 hres en l'église du Tres

Saint-Rédempteur. La dépouille
mortelle partira du salon funéraire
Beauchamp, 171. rue St-Laurent.

Mlle H. Valiquette

décédée à 69 ans

 

Nous epprenons avec regret la
mort de Mlle Herménie Valiquette.
vicille résidante de la Capitale et
paroissienne hautement estimée de
la Basilique. survenue ce matin À
l'hôpital St-Vincent, ou la défunte
était retenue par la maladie de-
puis environ cing mols. Eile était
agée de 69 ans.
Fey Mile Valiquette élait née et

avait presé toute sa vie a Ottawa.
Elle était la fille de feu Joseph Va-
liquette. Paroissienne devouee de Io
Basilique depuis de nombreuses an-
nées, elle faisait partie de la Con-
grégation des Enfants de Maurie. Ré-
cemment, elle avait été domiciliée
chez son neveu, M. Raoul Valiquet-
te, 170 rue St-Patrice.
La défunte laisse pour la pleurer

son neveu, M. Raoul Valiquette. et
plusieurs autres neveux et niéces.
La dépouille mortelle est. exposér

aux salons funéraires Gauthier, rue
St-Fatrice. Les funerailles auront
iileu samedi matin. Le service fu-
nèbre sera chanté a 8 heures à la
Basilique. Le départ des salons Gau-
thier se fera à 7 heures et 45.
L'innhumation aura lieu au cimetière
Notre-Dame.
Le “Droit” pric la famille en

deuil de croire à sa plus vive et
sincère sympathie.

UN SERVICE

DE COURRIER
On s'attend à l'inauguration cette

semaine d'un service de courrier
aérien d'hiver entre Charlottetown
et Grindstone, Iles de ia Madeleine.
d'après es autorites pcsiaiés loca-
les. Le terminus du sud sera Char-
lotietown au lieu de Monctun.

Excèe de vitesse
Lloyd Vinberg. 855 promenade Is-

land Park. a dû payer cn cour de
police ce matin une amende de 10
dollars avec dépens pour excès de
vitesse en automobile sur la rue
Bank.
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DES PENSIONS

Le rapport majoritaire re-
commande temporaire-

ment la législation
actuelle.

RAPPORT MINORITAIRE
MONTREAL. 4. «P.C »— En attene

tant l'établissement d'un plan d'ase
surance contributoire et oblizatoire
pourvieillards, la province de Qué.
bec devrait accepter comme mesue
re temporaire et transitoire la lég1s-
lation déjà sanctionnée par le par-
lement. Telle est la recommandation
faite dans le rapport de la majorite

sur les pensions du Viell âge. sou-
mis aujourd'hui au gouvernement
de Québec par la commission royn-
le sur les assurences sociales. L'abos
lition du système actuel de charite,
qui, dit le rapport. amène des abus,
€st aussi recommandée.
Le rapport majoritaire est signs

par M. Edouard Montpetit, prési-
dent, S. E. Mgr Courchesne, évêque
ce Rimouski, le Rév. F-G. Scotl,
de Québec, et J.-T. Foster, de Mont-
réal.
Le rapport minoritaire est signé

par les deux autres membres, le Dr,
A Lessard et G. Savor. Il recom-
mande que le gouvernement fédéral
fusse à Québec un ortroi égal à la
somme que la province recevrait si
elle se cécidait à entrer dans le
plan fédéral actuellement en vi-
gueur,
Le rapnort recommande en outs

que Québec prenne l'initiative en
encourageant les autres provinces a
faire une demande conjointe au fe-
déral, afin de faire accepter un plan
d'assurance obligatoires et contr-
butoires.

La commission a étudié la ques
tion en Amérique et en Europe pen-
dant plusieurs mois. Les contribu-
t'ons se feraient par les gens out
gagnent des salaires et jusqu'à l'âce
de 60 ans, d'après le plan soumis.
Dans le commerce et l'industrie, le

bourgeois et l'employé paieraient
chacun la moitié de la somme.

—_————e

L’arbre de Noél

a Porphelinal

Saint-Josepn

Les amis des orpuiesuns du Mont
Saint-Antoine qui. depuis l'institu-
tion de la fête de l'Arbre de Noël à
cet endroit, ont généreusement con-
tribué à son succés, se sont demans-
dé anxieusement si la dépression
financière priversit leurs petits pro-

tégés de leur fête. Ces craintes, cc-
pendant. furent vite dissipées et les
personnes qui s'étaient rendues a
l'Orphelinat, le jour de Noël, pour
assister au dépoulllement de l'Arbre
de Noël, purent constater, une fois
de plus, ce que des âmes généreuses
peuvent accomplir dans les temps

difficiles que nous traversons. Grâ-
ce à l'inlassable dévouement de l'or-
ganisatrice. Madame J.-Edmond
Cusson, et aux aumônes qu'elle a re-
cuelllies, des friandises et des jouets
Ce toutes sortes furent distribués aux
enfants qui, devant les assistants
émerveillés, ont exprimé leur grat!-

tude par des évolutions et des chants
exécutés avaec un art consommé.
L'Aumônier, M. l'abbé Louis Lçe,

qui avait à ses côtés la Révérende
Sœur de Mazenod. Supérieure da
l'instituiton, et quelques religieuses,
présidait cette belle fête de famille.
Pour le dépouillement de l'Arbre dr
Noël, Madame Cusson fut aldée de
Mme G. Emond.

Madame Cusson se fait un agreas

ble devoir d'offrir un cordial merci
à tous ceux et à toutes celles qui,
par leurs dons sympathiques, ont
réalisé, dans cette circonstance. un
réve de réjouissance qu'un coeur
d'enfant n'oublie jamals. ,

(Comm)

2.103 familles

dans N.-Dame

D'après l'état civil de la parois
Notre-Dame d'Ottawa il y a dans
cette paroisse 2.103 familles, et une
population de 10,140 Ames, dont 8.544
communiants et 1,596 non commu-
niants. Ces chiffres ont été établis
d'après les relevés de la dernière
Tine de la paroisse, en automne

Chien errant
En cour de police ce matin, Ho-

ward Dexter, 138 rue Suscx, a dù
payer 3 dollars d'amende avec dé-
pens pour avoir laissé un chien ere
rer dans les rues de la ville.

 

 

François G. Ardouin
COMPTABLE AGREE
tOntario et Québec)

505, Edifice Plaza, Otiawa, Can.
Tél: Rideau 149-2465

8, rue Langevin, Hull, Canada.
Tél: Sherwood 7466.

 

 

Bélanger The r °

Tailor
Cleaner and Dyer

AVIS
Paletots, Robes de toutes sor-
tes et de soirées, comprenant||
robes avec plis.

NETTOYAGE FRANÇAIS 
49c
Z pour 75

HABITS, pressés

seulement . 25c
Nous allons chercher les

commandes.

LES PLUS BAS PRIX DANS
OTTAWA.

502145, Somerset Ottawa
Tél: Queen 3203   
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